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Abondance. De Pierre Lapointe à Navet confit, de Lynda Lemay aux Breastfeeden, de Malajube à Brigitte St-Aubm... le marché 
du disque, notamment québécois, a connu une effervescence certaine durant l’année qui se termine demain. Le cahier que 
vous tenez entre vos mains se veut un album-souvenir : les spectacles qui ont séduit nos chroniqueurs, les CD qui sont restés 
gravés dans leur mémoire, les films qui les ont émus, les moments de télé qui ont fait leurs belles soirées, les expositions qui 

»t aussi les moments moins réussis dans l’univers des arts et spectacles. Retour sur zooé, en pages Aj à A 21
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Ravi de son quasi-navet

(Vin nMMkiiMMvrti' d<' voir le 
nviIlHrtlfur lU Hntnm rt Juiù'ttr. 
Yve* 1 iMtrHJtn' ni oum
ido i-i hi'urrux do pniM-nUT un 
|m u |Mu1out non di'niior opiiH.
• t.rmni' n'U «h* (Huinttn
> Kiihud, «!«• K rani'll /Aaflln41i. Vie­
illi' ni Non film lut nuiuvuiK au jum 
HÜik' (la majorité <Uwrritiqui* ni1 
a'y oNt jniN tn>m|N«i'et la minorité 
n'Htiuil»' (lie rait ac poai'r (Ii,n 
<ju<*nMdum) et (jim* I fulaptation fa> 
m honti1 a I iruvri' du iH'miil Will. 
|ia> l'ombri* d'un doute sur wm ra­
dieux vinaiN' .l'ai vu le n'aJisateur 
Jean I Vm* l/i'fetivn'ilans la h»>- 
maine ipii a Kuivi la Nortie de l'un 
de n4*n films deMvndus en flam 
mes A* hihtünu Voym/t il» 
r<iH(j» , avix-, diuiN le Kili'-titre. le 
elianteur iMiniel Uivoie 11 était 
m uI. nie l*rlnei‘-Arthur, huvmit 
une hien'. la minedi>eonfite 
I .'homme derrièri' s Ih-mi^rrs 
h'idtiçnillt s réalisait prohalile-

-* -

Yvt-s (
molOTHflJIN II VHIII

ment s'etn' pmré l't que (X'Ia 
prendrait du temps avant qu'il ne 
tourne A nouveau un Hlm (cela a 
pris effectivement sept mis) Si 
I H'spuniés se montre si fier d'un 
quasi-navet, c'est qu'il n'a aucun 
jugement, et lui laisser diriger un 
film à nouveau serait garTocher' 
l'argent des contribuables par les 
fenêtres II doit retourner au theà- 
tn' et a la télé, et laisser le cinéma 
à d'autres, dont c'est le metier 
Sylrio Is H lane 
Munirent

1 Le l’eltl Lanw»$e illustre }> 501

Thérèse Parisien
Collaboration spéciale

La Boxe à RDS
.lean-hiul t'hartrand anime sa IIMMt' émission 
di1 boxe ce soir ! I>e nombreux artisans du monde 
de la Imixi1 lui rendent hommage 
17 h à RDS

Moi et l’autre
l n épisode en noir et blanc datant de ÜWih qui por­
tait sur le jour de l'An Dominique simule un malai­
se afin de se soustraire à un party du Nouvel An.
■ H h 30 à ARTV

Tout le monde en parle — Serge Lama
L’Intégrale de l’entrevue de Serge Lama qui, rap­
pelons-nous. s'est beaucoup amusé sur le plateau 
de (iu> A 
20 h à fiadio-Canada

Cinéma : La Mandoline 
du capitaine Corelli
Durant la Seconde Guerre mondiale, sur une île 
grecque, un soldat italien mélomane s'éprend

d'une jeune insulaire. Primeur avec Nicolas Cage, 
IVnelope Cru*et John Hurt.
20 h )o à TVA

Belle et Bum — Party des Fêtes
Une vibrante rencontre enregistrée au théâtre 
Impérial de Québec avec Laurence Jalbert, Juan 
Sebastian Larobina, Florent Voilant, Kaïn, Luce 
I iufault. Raoul I)uguay, Anodajay, Andiara de Sou­
za, Johanne Hlouin, Elizabeth Hlouin-Bratbwaitc 
et Nicola Ciccone.
21 h à Télé-Québec

Cinéma :
Maurice Richard
Les vaillants exploits du hockeyeur Maurice Ri­
chard qui ont aussi nourri les aspirations de tout 
un peuple. Le film de Binamé avec Roy Dupuis, Ju­
lie Le Breton et plusieurs autres, dont Stephen 
McHattie, flamboyant dans le rôle de Dick Irvin.
21 h à Super Écran

Écrans du monde
Un spécial de fin d’année qui fait le bilan des sorties 
cinéma et un retour sur les tapis rouges des premiè­
res les plus convoitées en 200C>.
22 h à TV5

• •. Passez de bons mgmenls 
au Musée de la civilisationî

AU MUSÉE
DE LA CIVILISATION
HS, rue Dalhousie

C CSt fou braquef Spectacle musical

t ntic/ dan% l'univers folklorique de JIG, un artefact de la collection du Musée1 

Trente danseurs comédiens de la troupe de Nadia Desqaqnés vous offrent 
< e sjns ta< le dynamique et coloré Mise en scène Michel Pellerin Durée- 45 minutes 
Le 30 décembre, A 13 h et à 15 h 30. Coût 4 S, jeunes de moins de 16 ans
et Amis du Musée 1 S

Musique traditionnelle ,*1

On vous en souhaite une bonnef
(N-s ans plein la tète, d«»s histoires A n’en plus finir, venez fêter la fin de l'année 
ivc-c Le Grimpe Sam Jyc Le 31 décembre. A 13 h 30 et A 15 h GRATUIT

Le père Noël a perdu le Nord Jeu de piste

in famille, aide/ le jx-re Noél A retrouver sa liste et sc-s cadeaux égarés dans le Musee' 
Vous coure/ la chance de gagner l'un des prix attribués quotidiennement 
iusqu’au 7 janvier, de 10 h A 17 h. GRATUIT avec les droits d'entrée au Musee
ur>«- -iv tat • to Pi*<r l«urntt A*r< • <«ItaboriRrie Bouttqu* <Ju Miné*. Thêâtr* le$ Gro» B*cv 
TNéâtre EV* * -(>c Valle AilteM H usveau brand Tb^Atre de Québec et Os^pl'*» Odéon Ste foy

Le château ambulant Film d'anirr
Soj>hie rencontre un jeune magicien habitant 
l'étrange chAteau ambulant A l'exteneur de la ville 
quand un mauvais sort la transpose dans le corps 
d'une femme de 90 ans Un film A l'imaginaire échevelé, 
aux sequences féeriques Le 1" janvier, A 14 h 
Coût f$ jeunes de moins cte 16 ans 1S 
Amis du Musé»- gratuit

animation

AU CENTRE D’INTERPRÉTATION 

DE PLACE-ROYALE 27, rue Notre-Dame *
Une crèche vous est racontée

*
Rencontre

En compagnie de Louis Bolduc, antiquaire, découvrez l'histoire 
passionnante d'une crèche unique comprenant une quarantaine de personnages 
et d'animaux, des plus traditionnels aux plus étonnants.
Le samedi 30 décembre, à 14 h

Animation continue

Du plaisir pour tout Tmondel
Dans une ambiance chaleureuse, tapez du pied, 
jouez du bonhomme gigueur, participez au collectif 
de cuillères et de chansons traditionnelles du temps 
des fêtes1 Dégustation de sucre à la crème, 
de beignes et de chocolat chaud 
Du 28 au 31 décembre, 
de 12 h A 16 h 30. GRATUIT
En collaboration av**< le* Centre 
île valorisation du patrimoine vivant

l»*5 Activités J** NuH vont réalisées en coHafroration avec

eiV«X*TC1M□
ALCOA

arms
IV Ml sf» l't 
LACTVUISAIION

m\
MUSÉE DE LA 
CIVILISATION

www.mcq.org
lé lAn* > M eM xutwtiunwé » mwuéc» i» u L iJbsv A An C Québec?:;;

http://www.mcq.org
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Réalisé par de proches collaborateurs de U2 et de Depeche Mode, Sam s Town voit les Killers prendre leurs dis 
tances du renouveau dance-rock pour proposer un rock plus diffus sur le plan des influences. - photo umus.c.z

L'album double Stadium An adium marque le nouveau souffle des Red Mot 
Chili Peppers pmototm<qu» il SOiiU.. nue* iahi»!

Gregory Charles a étonné avec l'énorme suc lès de son premier album / 
Think of You pmototmIqui u somi

J___

MUSIQUE ANGLOPHONE

Uannée de la réinvention
Kathleen 
Lavoie
klavoie@U?soleil com

À la fin d’une année bien rem­
plie, la fraîcheur des nouveaux 
venus est celle qui retient sou­
vent l’attention. Mais alors que 
s'égrènent les dernières minu­
tes de 2006, force est de consta­
ter que c’est plutôt la capacité 
de certains artistes déjà établis 
à se renouveler qui aura laissé 
une empreinte sur les 12 der­
niers mois.

Sur la scène internationale, plu­
sieurs grands noms du rock ont 
relevé le défi de redéfinir les limi­
tes de leurs univers musicaux. A 
cet égard, la tentative la plus « pé­
rilleuse» sera venue des légen­
daires Beatles qui, par l'entremi­
se de Sir (iis.rge Martin et de son 
fils (iiles. ont accepté de retou­
cher les classiques qui compo­
sent la trame de fond de la plus 
récente production du ( irque du 
Soleil »\ Lui* Vegas. Loir

Brillamment dépoussiérés, les 
œuvres des Beatles ont non seu­
lement été sauvées des ravages 
du temps, mais font également 
l'objet d'une relecture de la part 
du duo père-fils qui n'a pas hési­
té à combiner des pièces jusque- 
là intouchées ou à revoir la reali­
sation de certains morceaux. 
Heureusement, ce qui aurait pu 
tourner en pire sacrilège de l'his­
toire de la musique populaire 
s’est finalement conclu en petit 
miracle : Lot't' actualise 1 un des 
groupes les plus importants du
2(1* siècle pour des générations de
nouveaux auditeurs 
l’arm! les artistes qui se seront 

également démarqués au cours de 
la dernière année, on retiendra les 
Killers, dont le deuxieme album se 
situe aux «influents de la nouvelle 
new wave, de la brit-pop britanni­
que et de l'indie-rock 

Réalisé par de proches collalxi- 
rateurs de 12 et de I K'pcchc Mo­
di1, Sum's l'mi'ii voit les Killers 
prendre leurs distances du re­
nouveau dance-rock pour propo­
ser un rock plus diffus sur le plan 
des influences. Uui plus est, il

confère une crédibilité certaine 
au quatuor et établit la formation 
comme l’une des plus excitantes 
du moment.

2006 aura été marquée 
par le retour réussi 
d’artistes établis 
bien plus que par 
les nouveaux visages

Avix' sa légendaire théâtralité, 
au service d'un rock nettement 
plus appuyé, My Chemical Roman­
ce est de ceux qui ont egalement 
réussi à sortir d’un courant le 
emo-punk. qu’ils avaient largt1- 
ment contribue à établir (mur 
créer avec- ITu Hliii'k fiinult’ une 
œuvre atemporelle s’inspirant de 
grands classiques des années bfl, 
70 et stl comme .S'/// r ( The
Beatles). /Ta HW//(l,ink Kloyd)et 
A Mi/ht ni (ht <ijitii (Queen).

Réalisé1 par Rob Cavallo (tireen 
Day). l'nlbum-cotHi'pt se veut le 
plus ambitieux des .lcrseycns en 
carrière.

l’arlant d’ambition, les Red Ilot 
Chili IVppcrs ont eux aussi fait 
un reti >ur remarqué sur disque en 
2( H Mi en proposant l’excellent 
double Stiulium Arrailium, qui 
allie le funk-rock de leurs débuts 
à la ballade mid-tempo des der­
nières an nil's. Un nouveau souf­
fle pour les Californiens qui ont 
une fois de plus confié la réalisa­
tion de ces disques à Rick Rubin 

Dans un autre registre, le qua­
tuor new-yorkais Brand New a 
poursuivi sur la lancée de son 
deuxième album, Ih'jn Entnutu 
(2003), avec l’ht Devil mut Goit 
An Ht 11/ni(/ lusi<h Me. un disque 
sur lequel ils amènent leur crao- 
rock dans des zones plus expéri­
mentales qui ne sont |>as sans nq*- 
(K'Ier le lüuUohcad di** débuts 

lk' son côté, le chanteur et gui­
tariste John Mayer a proposé un 
véritable petit bijou île |s»p semi- 
acoustique avec Continuum, un 
disque qui fond mélodies accro­
cheuses a rigueur instrumentale

ÔCANADA!
Au Canada, ci* sont des forma­

tions alternatives qui auront

surtout dominé les palmares 
Outre la formation punk-rock 
Bill) l’aient (Hilli/ Tnli iit II), qui 
a poursuivi sur son Irrésistible 
lancée avec un deuxième opus 
plus éclectique, le quintette 
hardcore Alexisonflrc a lui aussi 
realise une percée grand public 
avec l'album ( ’risis

1 j*s vieux routiers des Tragical­
ly Hip auront quant à eux retrou 
vé une vitalité inespérée avec 
Worhl Cotitnirur, un disque ras 
semblant leur meilleurs titres 
rock en près d'une décennie.

AU QUÉBIC

Chez nous, personne n aurait 
pu prédire l’imprévisible, soit 
l’inattendu succès de ventes de 
Gregory Charles pas plus que 
son incroyable conversion d'ar­
tiste de variétés à auteur-com 
|>ositeur interprète respi-cte 
Avec / Think of You. l'artiste 
s'est de plus assuré une perma­
nence sur les ondes radiophoni­
ques A croire que rien ne peut 
l'arrêter '

Sonnes KnJliny Slnnr SfMn VMI. Q
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SPECTACLES FRANCOPHONES

Les étoiles de la scène
Valérie 
l

C hoisir ith»% spec tac les préférés 
de 2006, <, .1 va. Mais limiter le 
nombre à cinq, c'est presque 
une torture de l’esprit ? J'ai vu 
plus d'une cinquantaine de 
spectacles de musique franco- 
pbone « ette année et j'ai été em 
bailee, émerveillée ou émue 
bien (dus que < inq fois...

l’nur moi. I mmer HprctncIt'H n 
(Jin lui- n rnmmrricé le L’I janvier 
avee I humas hi rsen au (iraml 
Theàlre, a\ee ce (jae j’estiine 
elre son meilleur eoncert en ear 
rien et elle h est terminée avec 
la s ('owbciys fringants a la me 
me adresse le l!i décembre, lùi- 
tre les deux, j'ai été séduite par 
la fraîc heur et relevanc e d'Ariel 
le IXmibasle. cjui a présenté un 
spectacle mve un chie cpii n'exis­
te plus J'ai été renversée par la 
générosité, le talent et l'intensi­
té de Thomas Heilman au l'etit 
( hainplain J'ai été ebhaiie par 
la reine Marjo an Capitole, éner-

jTique comme a 20 ans J'ai été 
émue aux larmes par la beauté 
épurée du Vol soin de Pierre 
Klynn. J'ai été suprise par l'en- 
vertfure du spirtaele d'ftrie La- 
pednte avec- .30 musiciens sur les 
Plaines au l'estival d'été. J'ai été 
étonnée par l'envolée rock de 
Ynnn Tiersen n la place D'You­
ville J ai assisté aux triomphes 
de Pierre l.apointe et de- Louise 
Attaque au Pare de la Franco­
phonie J'ai été touchée par les 
adieux magnifiques de* Jean- 
Pierre Ferland a Québec le 
H» juillet J'ai assisté au retour 
vibrant et émouvant de la mer­
veilleuse Sylvie Paquette a L'In­
tendant J'ai été foudroyée par la 
bombe ( ali au Grand Théâtre. 
J'ai partage la folie libératrice de1 
l’inimitable Katerine â l’impé­
rial J'ai eu le bohneur d'écouter 
Michel Kivard uvi*e K (Sty J'ai eu 
le privilege d’entendre Les Kes- 
pcctables cm version acoustique 
au l'élit Champlain Kt j'ai dansé 
le retour dc‘ I excellent I himas .

Alors, alors, cinq petits choix, 
c'est cruel !

Ajoutons-cn un sixième, hors 
eatejjorie le vrai spcrtiude de 
I anne-e, |»our moi, c’est ('tivtiliu.

Kien à voir avis1 la musique fran­
cophone. mais c'est ce* que j'ai vu 
de plus beau Jusqu'à ne jilus 
trouver les mots jsair le dire 

Kn musique franco, sans hesita­
tion. mon spectacle de 2000, le 
meilleur de toute ma vie même, 
c'est Indochine au Métropo- 
lis pendant les FrancoFblies de 
Montréal I Hmx heures de danse, 
de joie, de communion, d'émer­
veillement. C’était comme avoir 
encore 20 ans, mais pas dans la 
nostaUne car on était bien dans la 
musique des années 2000.

Nos choix
COUPS DE CŒUR À QUÉBEC

Cale (Grand Théâtre)
Thomas Heilman (Petit 
Champlain)
Marjo (Capitole)
Pierre Flynn (Petit Champlain) 
Arielle Dombasle (Capitole) 
ex æquo avec Thomas Fersen 
(Grand Théâtre)

LE COUP DE PIED

jite Oauin, la grande fête musicale

Kockeuse un jour, rockeuse toujours. À 52 ans, Marjo n'avait rien perdu de 
sa fougue, comme a pu le constater le public du Capitole en mars dernier
— PMOTOTHÉQUt U SOllll

Pierre Flynn — photothèque le soleil

Généreux, talentueux et intense 
Thomas Heilman — photothèque le 
soleil

SPECTACLES ANGLOPHONES

Retard, connivence et confessions

Iron M.iidcn dans sa deuxième maison, le Colisée PMI llllt Hf QUI II SOllll

Thom Yorkp était dans une forme 
exceptionnelle (suir ses deux s|h*< 

tai les .1 Montreal pmoioimIijui u 

S* HI II

Inimitable Madonna 1 phototh! 

qui U SOllll

Kathleen B* V
Lavoie I ^

kltvnif^lesoleil com
■k JT

Entre spectacles à grand déploie- 
mc*nt et rencontres confidentiel 
les, ce ne sont pas les coups de 
cœur qui ont manqué sur scène 
au cours de la dernière année. 
Quelques uns auront néan­
moins laisse une* impression plus 
durable. Retour en arriére.

lüuliohcml, a la l’huv des Arts de 
Montreal, tOet 11 juin Toutes k-s 
conditions étaient réunies pour 
faire du retour de Kadiohead â 
Montréal un moment magique. 
Qu'il s agisse de la formule du 
spectacle deux soirs dans une 
salle de capacité moyenne assu­
rant une proximité inespérée 
avi*e le groupe , des composi­
tions inédites proposées par le 
quintette ou la forme exception­
nelle du leader Thom Yorke, ces 
deux soirees de juin resteront a 
jamais gravées dans l'esprit des 
mélomanes, fans du quintette bri­
tannique ou non

Madonna, au Centre Dell, le 
21 juin Au jeu delà mégaproduc­
tion. bien |h u d'artistes rivalisent 
avec Madonna I >c retour sur dis­
que aux* ('ntifessions on n /kin­
et Floor, ses meilleures pistes de­
puis fort longtemps, la Madone a 
relève le défi de rallier sur scene 
son passe |s»p et son présent dis­

co rétro-futuriste. Séquences 
d'équitation, sequences profana­
trices, sequence's rock, sequen­
ces aérobiques : l’icône pop des 
2ü dernières années s’est mon­
tre!' fidèle à sa réputation de 
bombe de scène. Le tout, appuyé 
de musiciens, danseurs et ynmn- 
ka/is. Hallucinant !

Kcd Ilot Chili Peppers, au Coli­
sée, le l'r octobre. Venant de si­
gner l'une des pièces-maîtresses 
de leur discographie avec Sta- 
ditim Arnuliiim, les Red Ilot 
Chili Peppers ont poursuivi en 
21K Mi sur la trajectoire des 20 der­
nières années en alliant funk- 
rock jubilatoire à prestation scé­
nique décoiffante Mettant fin â 
une absence de six ans sur la scè­
ne du Colisée, la bande d'Antho- 
ny Kiedis a prouvé qu’il était pos­
sible de centrer une mégaprodue- 
tion â haute teneur technologique 
autour de la musique.

Iron Maiden, au Colisée, SI octo­
bre Québec aime Iron Maiden et 
Iron Maiden le lui rend bien. Kn 
octobre, le groupe de Mruce Dic­
kinson. fort d’un nouvel album 
salue par la critique, a investi la 
scène du Colisée de Québec en 
conquérant. À preuve, les Kri- 
tanniques ont offert A Mutter of 
Life (lint /lentil, ce 1 i' disque â 
tendance prog-métaJ, dans son 
intégralité. Quebec a. a son habi­
tude. réservé un accueil triom­
phal â ces pionniers du genre, et 
notamment â son chanteur, dont 
la voix demeure l'une des plus

estimables de la planète rock 
Guns ‘N Roses, au Colisée, 

lh novembre. Qu’écrire sur le 
spectacle offert par le « nouveau » 
Guns ‘N Roses qui n’ait pas enco­
re filtré dans les pages de ce jour­
nal? À part peut-être qu’AxI Ro­
se, un gars talentueux qui a assez 
mal tourné, a peut-être finale­
ment trouvé un compromis entre 
ses caprices de diva et les aléas 
de la vie en tournée? Tant que le 
public sera prêt à tolérer ses in­
croyables retards sur scène, pa­
rions que le rouquin continuera 
de brûler les planches. Ce qui est 
certain, c’est qu’au Colisée, en 
novembre, il s’est montré en plei­
ne possession de ses moyens, 
avec assez de voix et d’énergie 
pour tenir ses fans en haleine tout 
le long d'une prestation de deux 
heures et 20 minutes.

LE FLOP DE L’ANNÉE

L'année 2< K M’> a aussi été jalonnée 
de linéiques rendez-vous man­
ques Rarement, toutefois, l’artis­
te a été responsable de ces ratés, 
l'ar exemple, l'une des plus gran­
des déceptions de la dernière an­
née demeurera l’absence de pu­
blic aux spectacles — pourtant re- 
marquables ! — de formations al­
ternatives comme Son Volt, Wilco 
et Broken Social Scene lors du 
dernier FVstKal d'été IV notre co­
te, nous regretterons longtemps 
d’avoir pris congé* au moment où le 
merveilleux Damien Rice se pro­
duisait enfin chez nous.
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Après avoir léché les vitrines du colombanum 
et flirté avec toutes les idées de la mort, Pierre 
Lapointe s'est aventuré dans les sentiçrs de 
l'amour, au cœur de La Forêt des mal-aimés.

MUSIQUE FRANCOPHONE

Les limites du marché
Valérie
Lesage
vlesage@lesoleil corn

aV

Abondance. C’est le mot qui dé­
finit le mieux l’année 2006 dans 
l’univers de la musique franco­
phone, particulièrement au 
Québec. On n’a probablement 
jamais lancé autant de nou­
veaux disques dans le marché, 
même si la gang de Star Acadé­
mie s’est faite discrète. Le vrai 
défi n’est plus tellement d’arri­
ver à faire un disque (on peut 
maintenant faire ça chez soi 
avec un ordinateur), c’est d’ar­
river à se distinguer dans la 
masse. Et là, pour un succès 
instantané comme celui de Pier­
re Lapointe, il y a des dizaines 
d’artistes de la chanson franco 
qui mangent leurs bas.

Pourtant la qualité est souvent 
au rendez-vous: l'abondance 
semble favoriser l’émulation.

Mais le petit marché québécois 
peut-il soutenir autant de nou­
veaux artistes (de Mike Prévost 
à Navet Confit, des Breastfec- 
ders à Boogat, de Viviane Audet 
à Brigitte St-Aubin et combien 
d'autres)? (,’« semble impossi­
ble. Si Malajube, le nouveau 
groupe qui a suscité le plus 
d'éloges en plus d'être récom­
pensé par l’ABlSQ, n'est parve­
nu à vendre que 2.r> 00(1 disques, 
imaginez le triste sort des au­
tres nouveaux venus...

LE GROS LOT
Bien sûr, rares sont ceux qui 

s'attendent à gagner le gros lot 
dès le premier album. Mes Aïeux 
en a créé trois avant de toucher 
au succès. Dumas a mis trois 
ans et 300 concerts pour parve­
nir à vendre 50 000 exemplaires 
de son deuxième album (l'excel­
lent Le ('ours des jours). Mais 
ces succès dans la persévérance 
sont aussi des exceptions.

Il s’est vendu l'an passé 
12,s millions do disques au Qué­

bec, toutes catégories confon­
dues. (,’a veut dire qu'on atteint 
une moyenne d'environ deux 
disques par habitant si on tient 
compte seulement de la popula­
tion Agée de 15 ans et plus.

Si vous faites partie de ceux 
qui achètent un ou deux dis- 
ques par année, allez-vous 
choisir Damien Kobitaille'’ Ben 
non. Vous allez choisir une va­
leur sûre, un artiste déjà popu­
laire lit vous avez eu le choix en 
2()<)»>! Il y a eu les retours de 
Jean l.oeiere, Richard Séguin et 
Michel Rivard. De nouveaux CD 
pour Pierre Lapointe, Stefie 
Shock, Dumas. Mario Pelchat et 
Lynda Lcmay. Des albums lire 
de Boom Desjardins, Marie- 
Chantal Toupin, Mes Aïeux et 
Laurence Jalbert...

Alors être un p'tit nouveau en 
201)1». c'était probablement 
frustrant. L'artiste fait les cho­
ses avec passion et quand cette 
passion trouve peu d'écho chez 
les autres, sinon les critiques, 
ce doit être douloureux. La for­
midable créativité de nos artis­
tes ne fait pas forcément ven­
dre plus de disques. On conti­
nue de diviser la même tarte en 
plus petites parts...

Vlème s’il a suscité le plus d éloges en plus d être récompensé par I ADISQ, 
VUlaïube n est parvenu à vendre que 25 000 disques photothÉQU* 11 sou»

Nos choix

Alice G /une. Indochine 
Trompe l'aeil, Malajube 
Mexico, jean Leclerc 
Fixer le temps, Dumas 
La Fcirêt des mal aimés. Pierre 
Lapointe
Le Ours, jérémie Kislmg 
lettres ouvertes, Richard Séguin 
La Fin du monde, Michel Faubert 
L’Hon/on, Dominique A 
Parenthèses, Françoise Hardy

Gilles Vigneault • Chloé Sainte-Marie 
Florent Volant • Jocelyn Bérubé 
Claire Pelletier • Kathia Rock 

Éric Landry • Philippe McKenzie 
Alexis Roy • Paule-Andrée Cassidy 

Les Jarrets Noirs
Direction musicale : Bruno Fecteau

v *

Spectacle bénéfice
Vendredi 26 Janvier 2007 - 20 h 30

Théâtre Capitole
Québec

1 800 2*1-9903 
418MV8131 411 Ml 7211

leSoleil
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TELEVISION

Incontournables... ou imbuvables
Kit hard 
IHrmrn
flh»rr atm

L'année télé 2006 aura été particulièrement relevée, des incontournables rendez-vous de Tout le 
monde en p<irle aux réjouissantes nouvelles séries de l'automne. Voici pourquoi j’ai aimé ou détesté la 
télé ces 12 derniers mois.

LES BONS COUPS

DI HONS GALAS
H11 chiAlt1 iM'Huroup contn* nos trnlmi. «■( 

la |)lii|tart ko moiiI NurpHHK^w oot- 
t< aimoo Kn partioullor U* ifida ArtiK, U- 
moillour «l'onlro Ioiik, anime par un Kran- 
);<>1k \1nrono> on formoot in api K' l/iuiH-.i<o 
ko Hondo s on ont Korti haut la main on 
romphu,ant Von» à l'AIHSg, hIopk quo S«t 
po l‘iiKiipu noua a loua oblotiiK aux (io 
moaux. dont on n attondait vraimont riin

TOUT SUK MOI, UN COUP DE CŒUK

l.a oharmanto sorio do Stéphane Hourpui- 
pnon aura ôto mon coup do ca*ur do 2iM)ti 
( >n y oniit hion davantapo qu'à la télé-réali­
té, ot o'ost aurtout plus drôk*et plus int*‘l- 
lipont Soulomont dommapo ()uo lo public 
n'ait |ms oto au rondo/.-vous /.c.s Hauts et 
1rs tuis <lr Sajthîr hupint aura oto l'autro 
lainno surpriao a liadi<»-('anada.

INCONTOURNABLE GUY A.
Cost a l omiKKion do Guy A. qu’on a onco- 
ro ou droit aux moillours momonta do la té- 
lô, du fou riro do Sorpo Lama au baiser 
mouille entre l‘asse-Carreau ot Dany Tur­
cotte Quollo emission d'affaires publiques 
peut so vanter d'intéresser autant de télé­
spectateurs a des sujets aussi arides que 

l'industrie forestière, la situation au 
Moyen-t trient et les panps de rue?

CILLES RENAUD DANS LANCE 
ET COMPTE

Avec Lanrr rt com/itr la rrraurhr à 
TVA. Ré jean Tremblay aura roussi à nous 
captiver encore, 20 ans après avoir créé 
sos iHTsorumpes Mention spéciale a ( idles 
Renaud, efficace dans son rôle d'anima­
teur de radio poubelle plus vrai que nature.

C'est ,i l'émission de Guy A 
qu'on a encore eu droit aux 
meilleurs moments de la télé. 

PMOTOTMtQUt II SOUK

LES MAUVAIS COUPS

LOFT, À HURLER!
Superficiel, vide, épais et prétentieux. 
I Heu que ces noboit// de Loft Star// à TQS 
et i\'t h i iifiation double à TVA se pren­
nent au sérieux. Ne les blâmons pas, on les 
présente comme des demi-dieux et on les 
cite en exemple, l’rix citron aux psycholo- 
pucs à cinq ccnnes de Loft, qui en rajou­
tent en analysant les comporte­
ments faussés de ces Kevin-Kyle, 
Brenda-Lee et autres Shawn-Ed- 
ward. À hurler.

EXIT STÉPHANE GENDRON
Après avoir conpedié Gilles 
l’roulx, le Doc Mailloux et Stépha­
ne Gendron, le mouton noir n'a que 
lui à blâmer Kn donnant un micro à 
des prandes pueules incontrôlables, 
qui peuvent sortir n’importe quelle 
ânerie n’importe quand, TQS 
joue bêtement avec le feu.

FAUX PAS DU DIMANCHE
Non seulement le sketch 
d V ht n 'a pus toub • la soi­
ree qui riait des «Fran­
çais qui puent» à 'TVA 
n'était pas drôle, mais il 
était de mauvais poût.
Se peut-il qu’en 2(M)6, 
on en soit encore à ri­
re d'un peuple pour 
des considérations pu- \

rement physiques? Ajoutez à cela une 
prestation catastrophique des Dion, qui se 
sont onmpes plutôt que d'en rire. ( )n espè­
re qu'Éric Salvail saura mieux mettre à 
profit son talent à l’avenir

LE7* ROUND MIS K.-O.
Voilà une série qui manquait terriblement 
d'humanité, et dont tous les personnapes 
étaient antipathiques. A qui s’attacher 

alors? Dommape pour Sébastien De­
lorme, acteur malchanceux, à qui 
on souhaite enfin un vrai succès 
â la télé.

Gilles Proulx a été le premier, 
suivi du Doc Mailloux. C'est 
maintenant au tour de Stépha 
ne Gendron de prendre la porte. 
Le mouton noir n’a que lui à blâ 
mer. — photothèque le soleil

Réseau

il) (SRC) 
CB (TV*)
2 (TQS)
15 (TQc)
Il (CBC) 
IM (CTV)
20 (GLOBAL) 
22 (ABC)
3 (CBS)

Foi
5 (NBC)

57 (PBS)
RDI 
A R TV 
Canal D 
Canal V« 
f *owon 
Hittooa 
MutiMai 
Mimai» Plia 
Sine» f
LU
Canal Z 
RDS
Sportv»!
TSN
I B 7 MAC
V01
Ti R toon 
Vra* TV

19h00 19H30
6
7

13
8 

12
14 
3

22
21
34 
18 
41
19
31
20
35
23
25
32 
30
24
15
26
33 
38 
28 
10

9
36
16

20H00 20H30 21H00 21H30
* ___________ llwaxnlures )■ j.1.1 i-inn

18630 MAMAN. Jt M OCCUPE DES MÉCHANTS (5) am Alai lliu LA MANDOLINE DU CAPITAINE CORELLI (5) avec Nicolas Cage, 
1B6 MASHA L OURSON (B)
18630 LUCKY LUKE DAISY TOWN (4)

22HOO

Le Télé|oumal

22H30 23HOO

Cm/
IL DANSE AVEC LES LOUPS (3)

_ SoiLjtws ( Mi, ’ Ltih 

' bvgr.Tssi Alee l Thint
! R s a Gt iM! Game 

A 5 U> i IXm tyis *)r 
I nltfUi ii’X'il (fi s Wiv*

j SeinteM _________
_ Stafgate SG 1 

M HKitain i .üki

PLAYING HOUSE am Joanne Kelly. Lucas Bryant

M i .t.jgMn
tXvTxmquB DwiwLe Journal KDI 

l‘ u vnx* du uxnOy 
G'.ind inc ,t Ourtix /1 tanijiMS léveillée 
Deane tain MftwtKxptxse
Hose ikts satiies 
0 Day teul |,K|I k , Ills long 

166 les 101 maiWevses Je la mixle 
18630 Lip * le Noél * Nat
Sue Ihnmas l œil du IBI

FORMULE 51 (5) avec Samuel L Jackson Robert Certyle

CHARL0T wrence Jalbert. Floient Voilant, Yves Lambert
Hockey Canucks c Oilers 
Wtnstler 
HeGenesis

J Sexy Cam

TALES FROM THF NEVERENDING STORY avec Mark Randall 3/4
Ugly Heity 3 êcisodes

LE FEU DE ..PASSION

CSI Nen York

Colts ____
Top C6e(
Monafcb of ttx‘ Glen
Injeux/ Armes de c/xk

Vxtis voit les avnOdietis / Renoll Bnére

Hye t>y» M,i son1 
Hiosiirtére

Manon

Journal histoire

Withiiul a Trace 
Americas Most Wanted 
Dateline NBC 
My Family 
Le Teiejournal

Biographies Cat Stevens

■ 'xartl’ius MTV (ni >(x‘Mur Aerds 
Les Liixvts

109
Toute une soirée .avec Yvon Deschamps

j 4fi Hours Mystery 
I The Shield 

Law & Order 
Fresh Fields

♦ --------------
! Vu du large/ Zachary Richard

LES PARAPLUIES (1)

CTV News
JR Digs
Sex and the City
News
Mad TV
News
BBC News
Le Téléjournal

11‘Jlacw iXi monde 
1 Tru Calling

l Jvnl milch
A Id o! '-A mg NBA XI
Nt! ( I -r. I ' • ., i(\ Nl l C xjnt V *
As' Mig

t le pttrjii ilr Sknv x;A.ite«j

lei’» v s il Mi/ri‘»vd u Lynda [«may Franck îHjIxisc 

Hockey Canadiens i lightning

D kAi

iHh I’arert ) hxil prix
Classe des Titans

#V(A Rcdiefvt Ky ' is Gr :: •
_NH 1.x d.i i - luanh HisTskinr 
i'.Lsv ■ kil réf Actn Mdeur Sport

^Impro musicale
• ItAurama

}Go les Mies

On a échangé nos mères _ Supei Nanny Dépendance maudite
l'arlons la mer est belle | Danse, passion du monde 24 heures d une ville
Chantiers/ Houle des pylhnes GRAND PRIX (3) avec James Gamer. Yves Montand
Tommy Lee tait ses devoirs eo ratale

CSI Miami ' s laisser de trace
Le Noél du gars frustré
Victimes du passé

[Écrans du monde TVSLe Journal
COCOON: LE RETOUR (5) avec Steve Guttenb

Tes agents libres Sports 30 Poker23h15
Sportsnetnews

| Sportscentre
féminin , Habitat Mag 1A la découverte de Coupe Quilles Univers

les Simiisoo
léZarts Bonheur total
Les Grittm .South Park La Cote ouest Les Simpson

V-w, rt D'.x:h |Une grenade’ Detek 70
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La hache de guerre n’est pas encore enterrée entre le Grand Rire de Mario Grenier (à gauche) et le grand manitou du Festival juste pour rire, GiIImtI

Ko/on — PHOTOTHÈQUE LE SOLEIL

l'ann<H‘ ioo6 aura M*uri à Stéphane 
Rousseau l>HOTOTHÈt)U« Il MH III

Faites l'humour, pas la guerre !
Nicolas
Houle
nhoule(3>lesoleil corn

Au rayon de la rigolade, l’an­
née 2006 aura été sans 
contredit celle du Grand Rire, 
même s’il y aura eu autant de 
maux de tête que de rates di­
latées au sein de l’organisa­
tion. Néanmoins, la guerre 
déclarée entre le géant vert 
de l’humour montréalais et le 
festival de Québec n’aura pas 
éclipsé les moments les plus 
comiques des 12 derniers 
mois.

On sVn souviendra, le Grand Ki- 
re avait approché le controversé 
Dieudonné, afin qu’il vienne pro­
poser quatre de ses spectacles au 
public de la Vieille Capitale, en 
juin, ce qui avait déplu »\ Gilbert 
Kozon. Le grand manitou du Kês- 
tival Juste pour rire estimait que 
l’humoriste avait un contrat mo­
ral envers lui. Il a donc convaincu 
Dieudonné de rester sous son ai­
le, pour ensuite le produire trois 
fois plutôt qu’une à Québec, en 
pleine ouverture du Grand Rire. 
Élégant. Mais il ne s’est pas arre­
té lit : il a par la suite mis le grap­
pin sur Grégoire Furrer, le direc­
teur européen des affaires inU‘r- 
nationales de l’événement de la 
Vieille Capitale. Furrer a expli­

qué son départ par des maladres­
ses chez son ancien employeur, 
comme l’annonce de spectacles 
avant la signature de contrats ou 
d’honoraires imj >ay és.

Four les deux organisations, il 
n’y a pas eu «ju»' ce crêpage de 
chignon. La boite à Kozon, forte 
de son budget de dû millions $. a 
étendu ses tentacules en Kuropc, 
tandis que l’entreprise de Mario 
Grenier et de Sylvain Farent- 
Rédard a offert une programma­
tion relevée avec ses û millions $ 
et sa nouvelle case horaire, fin 
juin. ( )n songe en particular aux 
excellents matchs de la Ligue na­
tionale d’improvisation qui ont 
culminé, im décembre, sur un af­
frontement en l’honneur du dé­

funt cofondateur Robert Gravel 
Mémorable.

EN SOLO
Chez les humoristi-s établis. 

2tMRi aura souri à Stéphane Rous­
seau. Tentant di* nouveau sa 
chance en France, il est monte 
sur les planches |H»ur ensuite de­
venir le Alafollx du prochain film 
Asterix Fins prés de nous, U‘s 
12 derniers mois ont vu Jean- 
Thomas Jobin prendredu galon. A 
en juger par le nombre de suppUv- 
menlaires de son shnir, U' p«‘tit 
gars de Sainte-Foy est clairement 
passé de représentant de la relève 
à artist»- bien établi I n autre ta- 
lent du coin, qu'on croyait dedie i\ 
la mécanique et'lui-lô, a pris tout le

mond«> par surprise U* garagiste 
Marcel Leclerc a rempli le Grand 
Théâtre en troquant sa oie h mol 
It'tte pour un micro 

Soulignons enfin qu’un géant d»1 
l’humour «‘st mort, selon les sjh1 
cialisti's, d’une attaque oérébra 
le Qu’on ne se laisse pas IsTner 
Raymond iVvosi'st «■videmment 
mort de rire U* Français sû-st 
«■teint le lû juin, chez lui, À Saint 
Rémy-lès-Chevreuse, piaulant 
qu'une certaine Marie Christine 
Samantha Lemonnier. 55 ans, 
prétendait qu'elU1 était son ej»ou 
s*1 et demandait à le visiter 

Kn guise de coda, une rvsurm1 
tien Rock et Relies Oreilles a 
pris en «-harge I*1 Itfje ttye de fin 
d'annét-, à Rtulio-Canada

Le chorégraphe Harold Rhéaume a 
voulu créer avec Clash ’ un authen 
tique show de danse dans lequel le 
mouvement est roi photothèque 

le SOLEIL

DANSE

Originalité et émotion
Daphné 
Bédard
dbedard@U*soleil com

L’année 2006 nous a comblés en 
danse. Les spectacles présentés 
ont rivalisé d’originalité et d’in 
tensité émotive. De la chorégra­
phie grand public à la danse ex­
périmentale, les dansophi- 
/esont eu droit à la diversité. À 

travers la liste, les compagnies 
du Québec ont fait belle Figure.

La capitale a réussi à attirer plu­
sieurs grands noms de la danse, 
qu’on pense* à Fcggv Raker, au 
Rallet l’rcljocaj. aux Grands Ral- 
U‘ts canadiens de Montreal, à la 
Compagnie Marie Chouinard, 
aux Rallets Jazz «le Montréal «-t à 
la compagnie Stomp l’armi eux, 
trois nous ont particuliérement 
renversés.

D'abord, l’année a commencé en 
force avec lx*s Ballets Jazz de 
Montréal, maintenant connus sous

le symbole |bjm_ilansc|. Les trois 
puVes «1«‘ Crystal Fite ont été n*- 
çui‘8 comme un véritable wnt de 
fraîcheur. Ut chorégraphe ciuta- 
dienne a su insuffler un nouveau 
dynamisme aux Rallets Jazz, dont 
le conservatisme «h-s diTnièivH »ui 
ms’s litssait quel«|U«‘ (h-u Le publie, 
attentif du début à la fin, a ri. a «-te 
ému «-t a été impn-ssionné par la 
qualité d«-s danseurs. Il faudra as­
surément surveiller les pn H-haines 
prestations de |bjm_dans«'|.

Notre 8«*cond «-oup d«- «i-ur va à 
Clash !, du ehon-graphe d«- Qu«-- 
Ik-cHarold Rheaume C«‘derni«-ra 
voulu créer un authenti«pn- >7a»«' 
d«- «btnse dans l«•<^ut‘l U- mouve­
ment «-st roi II n'a pas fait appel à 
la virtuosité, mais plutôt À des ges­
tes du quotidien adaptes a la dan- 
s«- Il a présenté une |iiec«- en plu­
sieurs tableaux jilus inventifs et 
colorés l«-s uns que U-s autres 
L'utilisation des accessoin-s a fait 
de Clash ! un theatre «lansé La 
pi«Ve nous a divertis du premier 
au dernier pas. Chapt-au !

Finalem«*nt, le bruit «-t l'ém-rgie

étaient au rendez-v«»us lors du 
spt'ctaele Stamp ! Ft jias seule­
ment sur la seèm- ' l.a salle était 
tout aussi expressiu-, a«-« lamant 
les danseurs et réagissant vive 
ment i\ l«-urs prom-sses Du ja­
mais vu ! I,af/«/Wf/d«‘.SYof/i/>/, qui 
utilis»- des js»ub«-lles, des balais. 
d«-s britjtiets «-t meme d«-s (-viers 
|M»ur em-r la musique, a littémlt*- 
ment «-j«ss«- la baraque Stomp »« 
«tco un style «-t l«- maitrise à la 
pcrf«-oti«>n < )n ne p«-ut quû-sjM-n-r 
qui- la troujH- passera nous voir a 
nouveau sous |h-u 

L'anm-e s'est malh«-ureus«-ment 
t« rmine«- sur une not*- triste avec 
le dee«-s du chore graph»- Fernand 
NaultàS5ans M Nault aen-een- 
tre autres l«- ('asse-.\nisi th «les 
Grands Rallets canadh-ns de 
Montreal, qui charme l«- oeur «l« s 
enfants depuis plus de 10 ans 
M Nault avait aussi chorégraphié 
sa version de Cantiirui Hurana 
lors d«- l'Kxpofi? «h- Montreal «-t b- 
balUd-ns-k Tnwttiy. d«-s ho. «-n 
l!*7(l S«in «l«-j>art est une grand*- 
js-rti- jsuir le momie «le la danse

4
%

ûj

ïéuïmi

la tfany Av Stomp I, qui utiliM- des 
(KiutM‘IU*t, de* h.il.ov de» hnqiiet» 
et même de» évier» t>our créer U 
mu»m«je, a littéral«‘ment ca»»é la 
haraqoe rHOTOTHÈia** «* MHiii
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Musique 
coup de cœur
L'année Malajube
ALTI KNATIt 
Intmpr l iril
-» /'rom/H i n il, cVm un amour 
(wirta^f |utr tous Ioh lunatt-urti th* 
rtwk tit1 la soction di*H artN 
Amour partage unanimt‘mrnt 
par la rritiijuc (juflw'H’ttim* »•( par 
plUNicurN crilitpifN amiTirains 
t palrmont Malajul»' fail partir 
tirs r6v6lati<»nH du muifa- 
zinr •S/iin, ipji lui consacrr iinr 
plriiif pm'r tlana son edition dr 
janvirr I'nnu/H IH il, r'rst la 
rrnrontrr dr la douceur rt dr la 
fureur, de la folie et de la lucidité, 
tie l'humour et de la gravite La 
musique de Malajulie se vit 
eomine une aventure passionner 
et passionnante dans des ry­
thmes en constant renouvelle 
ment, portés par tirs guitares 
délirantes, des mélodies ae 
eriK'heuses et îles harmonies vo­
cales surprenantes (,'a ne 
ressemhle a rien d autre, c’est 
puissant, énergisant, juhilatoire
t U must \nU,rir Ifityr

KOCK
Alice & June

INDOCHINE

ALTERNATIF 
5 SS
CHARLOTTE CAINSBOURC

L’œuvre maîtresse ? Aérien

♦

-> Heureusement qu'il y a les hi- 
lans de fin d’année pour rajuster 
quelques-unes de nos critiques. 
Car j'ai un peu sous-estimé/l//rr 
<(• ./t/m' à sa sortie au printemps. 
< >r, c'est le disque que j’ai le plus 
écouté cette année et je ne m’en 
lasserai pas de si tôt. C’est peut- 
être l’teuvrc la plus aboutie d'In­
dochine, un groupe qui nous a 
pourtant beaucoup donné en 
25 ans. Il existe une version con­
denser du conte de fées dé^ingué 
de Nicola Sirkis, mais l’œuvre, 
c est bien le coffret avec l'album 
double et le livret. A///■/• <»• J//m\ 
c’est l'histoire d’un amour fou en­
tre deux adolescentes dont les rê­
ves d'enfance se brisent dans le 
monde détraqué des adultes. Des 
guitares lourdes, une voix pleine 
d emotion et des mélodies qu'on 
veut chanter et danser à l'infini.
Héiérle Ia hhq*

-» Ce disque, c'est un coup de fou­
dre qui entraîne la dépendance 
immédiate. Uui voudrait descen­
dre des nuages une fois qu'il y est 
monté? Les musiques compo­
sées par le duo français Air, sou­
vent dominées par le piano, sont 
vaporeuses et envoûtantes. Les 
textes (en anglais) nous entraî­
nent dans la nuit, le rêve, l’insom­
nie, l’amour, la fuite. La voix ca­
ressante, placée en retrait, évo­
que le mystère et la sensualité. 
Interprète subtile, l’élégante 
Charlotte explore un monde 
d'émotions malgré les limites de 
son registre vocal. La réalisation 
signée Nigel Godrieh (Radio- 
head) est d’une douceur péné­
trante. 5:55, c’est un rendez- 
vous avec la beauté. Ça ressem­
ble ô Air? Ben oui, et alors? C’est 
un album magnifique, un point 
C est tout. ValérieIjesage

t l ASSIQUE 
Aria*

VIVICA Cl N AUX

Savoir faire
-» \vrc la flambuyantc mc/./.o 
soprano Vivien (iennux. les Vio
Ions du Boy ont realise un dis 
que d'une qualité hors du corn 
mua. fruit d'un solide savoir fai 
re acquis au concert comme sur 
disque Choisir cet album est un 
plaisir puisque cela donne l'oc­
casion de l'ccoutcr attentive 
ment une nouvelle fois Sous la 
direction de Bernard Labadie, 
on retrouve un orchestre qui 
s'élance avec énergie et un sens 
très \i\nnt de la pulsation La 
qualité du son des instruments, 
alliant netteté, précision et cou 
leur, est difficile rt surpasser La 
\oi\ s'élève en séduisant tou 
jours davantage, dans Handel 
comme dans liasse Si bien qu'à 
la fin. il s agit moins d'une affai 
re d esthétique que de veritable 
émotion Afc /Wrrrt

KOCK ROCK
The Hlack Parade Sam s Town

MY CHEMICAL ROMANCE THE KILLERS

“KILLERS

s
mm**

Sortir du rang
-» Sentant la fin de la vague cino- 
roch. M\ Chemical Romance a 
effectue un virage i\ I xn degrés 
avec Th, /Hack /‘iirtnli Alliant 
le rock théâtral et les solos de 
guitare ultramelodiqucK de 
queen, aux formes éclatées du 
rock classique des minces 70 et 
rt I intensité du punk, le groupe 
de (ierard Way prouve avec ce 
quatrième album le troisième 
sur une etiquette majeure 
qu il est capable de sortir de 
l’adolescence et de livrer une 
<euv re d une grande force évoca­
trice. autant sur le plan du fond 
que de la forme I n outre, le gui­
tariste Kay Ton» se révélé ici 
comme le moteur de création du 
quintette, rt un pas de devenir 
l'un des premiers i/mtiir h, ru, s 
dt la nouvelle generation Auf* 
lern / <in«*

As des refrains qui tuent
-> Sans contredit l'album avec un 
grand « A » de la dernière année. 
Alors que les Killers semblaient 
s'inscrire dans la tendance du 
r, cirai du dance-rock avec son 
premier opus, Hut Fuss (20111), 
la formation vegassienne s'impo­
se avec Sam’s T<aru comme le 
futur de la scène rock mondiale. 
Avec ses mélodies d'une redou­
table efficacité et ses ry thmes ir­
résistibles. les Killers ont connu 
une évolution a pas de géant, 
de la new new wave a un rock 
d'inspiration britannique, entre 
leurs deux premiers albums. 
ITus recherche et inspire, .SV/m s 
Taun brille par une profondeur 
quasi-riVsy/M*, un raffinement 
auquel ne sont pas etrangers les 
réalisateurs Alan Moulder et 
Hood, cx-collatiorntcurs des 12. 
Ik'peche Mode et Smashing 
Bumpkins KulhUen lauat

PUNK ROCK 
Billy Talent II

BILLY TALENT

Hir HUENT II

L’énigme Billy Talent
-> I demandez à Ben Kow/dewicz 
pourquoi un groupe punk-rock de 
la trempe de Billy Talent, alliant 
des élémenfs du screamo et du 
hardcore, est parvenu à sortir de 
Yumhri/ruuml, et le chanteur st*- 
ra le premier à s'en étonner. Cela 
n'empêche pas sa musique de ral­
lier un nombre smis cesse grandis­
sant d'inconditionnels. Relevant 
avec brio le dvfi du deuxième al­
bum avec Hilly Talent //, les qua­
tre Torontois élargissent leur pa­
lette sonore sur (vite nouvelle pro­
duction. s'aventurant dans le rock 
plus générique, la ballade mid- 
tempoet le punk-rock de la vieille 
eeole ( vite (.y, ,|utk>n, le quatu* >r la 
doit principalement au remarqua­
ble t/dent de mélodiste du guitaris- 
te lan D'Sa, auteur-compositeur 
principal du groupe, qui impres­
sionne egalement par ses proues­
ses instrumentales iiuw

JAZZ (CD ET DVD)
What'cha Cot Cookin ?

CAROL WELSMAN

CAROL,

Une bonbonnière
-ïSom/tirms ifs hard to he a Mo­
rn////.. Il est parfois dur d’être une 
femme, chante ht belle Canadien­
ne. Mais ce qu’elle ne dit pas. c'est 
qu’il est encore plus dur d’être une 
Ixmne chanteuse de jazz et quelle 
y est parvenue de f/u.'on éblouis­
sante. Je l’avais découverte dans 
/ncliru il, puis dégustée à nouveau 
dans Th/' Lanytuiy,' of Lor, I n 
peu sceptique par rapport à son 
nouveau disque au contenu inspire 
du country, je suis encore une fois 
tombé1 sous le charme de la grande 
Carol. Klle est irrésistible, sa voix 
est un pur délice, il émane de ses in­
terpretations une chaleur digne de 
celles des grandes dames du jazz 
D'ailleurs, le thème a beau être le 
country, tout ce que touche cette 
ehmiteuse, qui caresse aussi admi 
rablement le clavier du piano, s en­
lumine magiquement de notes 
bleues MirKet léurfam

f
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FOLK
Modern Times

BOB DYLAN

Les temps modernes
-» Un critique qui tripe sur Dy- i 
lan, quelle originalité ! Mais i 
n’en déplaise à ceux qui ne car­
burent qu’à la musique «émer- ; 
gente » et autres « révélations » : 
approuvées par Yutuierynrund, ! 
les vieux ont score fort cette an­
née. Ça aurait pu être Petty 
(Hiyhwny Companion), Young 
(Liviny with War) ou Cash 
(American P), mais j’ai choisi le i 
Modern Tina's de Dylan parce 
qu’il capture l'âme de l’Améri­
que mythique. Kt qu’en c s 
temps troubles et désordonnés, 
ce CD aux chansons intemporel­
les nous rappelle que l’homme 
peut créer de bonnes et de belles 
choses simplement en chantant. 
Ça me suffit amplement. Eric Mo
rrault (collaboration xperiale)

ROCK
The Town and the City 

LOS LOBOS

L’Amérique métissée
-» L’air de rien. Los Lobos distille 
son rock éclectique depuis plus 
de 30 ans. Kt ça fait au moins 
aussi longtemps qu’ils sont un 
des plus formidables groupes 
américains. Tex-Mcx, en fait, 
car ils se sont forgé une identité 
musicale obsédante au croise­
ment du country, du folk, du 
blues et des musiques tradition­
nelles. The Town and the City 
en est l’aboutissement. Un son 
riche et un unique mélange en­
tre les cultures anglophone et 
hispanophone, comme un soleil 
brûlant qui réchauffe nos es­
prits, mais peut aussi brûler 
l’âme. Los Lobos me procure 
une ivresse infinie. Eric Morcault 
(collaboration spéciale)

ROCK
Both Sides of the Cun

BEN HAKPER

Dualité
-» Hen Harper fait vibrer ee qu'il 
y a de meilleur en nous Son dis­
cours est peut-être manichéen 
sur flot h Sides of the Cnn, mais 
il aspire à une société plus juste 
et plus égalitaire, tant sur les 
plans social que personnel. A 
partir de ses aspirations indivi­
duelles, il tend vers les idéaux 
universels, dont l’espoir. Moi 
aussi, «/ helieve in a twtter 
world». Mais il ne se prend pas 
toujours la tête, Mon II peut aus­
si proposer une chanson qui 
s'intitule Sweet Nothiny Sere- 
natte. Sur le plan musical, il est 
depuis longtemps une figure 
marquante de la musique popu­
laire Un choix logique et émotif.
Eric Moreaull (collaboration spéciale)

FOLK ALTFRNATIF 
Ys
JOANNA NEWSOM

»?

Sublime métamorphose
-> l'ara en toute fin d’année, ce 
deuxième album de .Ioanna New 
soin est sans contredit l’un des 
plus ambitieux de iîooti. Avec I ai­
de de l'arrangeur Van IK ke Marks 
(Smile de Mrian Wilson), de mê­
me que Jim t Htourkc et Steve Al- 
bini à la réalisation, la jeune 
chanteuse et harpiste dévoilé un 
univers baroque beaucoup plus 
riche que les comptines naïves 
entendues sur Tht Milk-Kyed 
Mender. Kn l'espace de cinq 
longs morceaux féeriques, )n 
crée un monde où la nature, les 
légendes, les allégories, tout com­
me les souvenirs intimes se ren­
contrent de manière surprenan­
te. Avec sa voix si particulière, 
Newsom fait figure d'exception 
dans l'industrie de la fstp alterna­
tive. Une (ouvre unique, absolu­
ment prodigieuse. Itaiid < mtin
l collaboration siteciale)

ÉLECTRON ICA 
Burial

BURIAL

BURIAL*
HUMAI m,

et%

Échos multiples
-» Originaire des bas-fonds du 
sud de Londres, le duhstep re 
présente le nouveau genre ur 
bain par excellence tîràee à des 
producteurs aussi doués que Ko 
de !• ou Skream. ee courant à la 
frontière du reggae instrumen 
tal et de la techno futuriste sort 
finalement de l’ombre en 2001» 
Jusqu'à maintenant, c’est l’enig 
■antique Hurlai qui se démarque 
du lot avec un premier album 
éponyme au son aussi dense que 
rugueux. Loin do l'exercice de 
style récupérable, cette trame 
musicale évoque à merveille le 
sentiment de déchéance et de 
paranoïa des grandes villes mo 
denies De plus, il y a quelque 
chose de carrément hypnotique 
dans ces pièces aux rythmes éti 
res Un jalon comparable au 
Hint Unes de Massive Attack
Ikuitl < iintin ( collaboration tpeciaU I

POP
Sing-A-Longs and Lullabies for...

JACK JOHNSON

Partage et positivisme
-*Uros coup de cœur pour cet al­
bum signé et interprété par le 
sympathique Jack Johnson en­
touré d'amis comme Ben Harper. 
À l’image du film pour lequel il a 
été écrit (Georges le petit cu- 
riettj), le disque est porteur d'un 
message sain, optimiste. Mais ça 
n'est pas un disque pour enfants : 
les inconditionnels de Johnson le 
retrouvent au meilleur de sa for­
me, surfant sur sa longue vague, 
en douceur. Le chanteur d’origine 
hawaïenne qui a bâti sa solide re­
putation sur le bouche à oreille 
démontre ici qu’il a tout ce qu'il 
faut avec sa voix chaude et ses 
rythmes à saveur de reggae pour 
continuer à plaire à une catégorie 
d'amateurs de musique qui re­
cherchent la fraîcheur et la s|M»n- 
taneité. À découvrir, si par mal­
heur vous ne le connaisse/ pas 
Michel Truchon

JAZZ
My One and Only Love

DENZAL SINCLAIRE

La découverte de l’année
-y L’homme est à surveiller, étroite­
ment. Denzal Sinclaire prouve 
dans ce troisième album, sorti en 
début d'année sur étiquette Verve, 
que tous les petits crooners en 
hertic auraient In-au se liguer, c'est 
lui qui est digne de chausser les 
souliers des grandes voix du jazz. 
Ça n'est pas surprenant que dans 
certains milieux on le compare à 
Nat King Cole. Compliment qui lui 
revient à cause de sa voix unique, 
chaude, précise. 1 a's standards lui 
vont comme un gant et il nous fait 
le coup du charme avis- des repri­
ses étonnantes de fblltrw You, 
Hillow Me de < ienesis et de //»//>- 
pier Than tht Morning Sun de 
Stevie Wonder. Plus commerciaux. 
Always on My Mind. Stanlust et 
Smoke Gets in Your h’yes rn\\mn\
Ic grand public qui doit découvrir 
ce pendant masculin de Diana 
Krail Michel Thtchon

ROCK
Nuclear Daydream

JOSEPH ARTHUR

Le roi Arthur

lOSEPfN ARTHUR

-» Nuclear Daydream est passé 
quasiment inaperçu dans la cons­
tellation discographique de l'au­
tomne. Cruelle injustice Heureu­
sement, sa sortie en catimini, sur 
le propre label de Joseph Arthur, 
Lonely Astronaut, n'a pas empê­
ché son étoile de briller huit et tant 
qu'on y voit là l'incontournable de 
l'année. Impossible de se départir 
de ("es chansons de désamour aux 
images fortes, de ces guitares pin­
cées avec adresse, de ces mélodies 
finement ciselées Dédicacé* aux 
« fleursqui poussent dans les fissu­
res », Suelear Daydream est as­
surément ce que Joseph Arthur a 
livre de plus achevé*. Chaque note, 
chaque mot. chaque instrument a 
son rôle A jouer Plus qu'un guita­
riste surdoué*, doublé* d’un multi- 
instnimentiste aguerri, Joseph est 
en train de devenir le mi Arthur
(ill mek Hcoins Houir

ROCK
The Greatest

CAT POWER

CAT POWER

Droit au cœur
-» Avec The Greatest, Cat IWer 
est arrivée* là où on ne l'atten­
dait pas : à cheval entre la coun­
try, la folk et la soul. Un choix ar­
tistique qui lui va comme un 
gant de boxe. Car elle n'a pas 
changé du tout au tout, la Cat Si 
sa voix feutrée porte des airs 
nuancés, elle est toujours du 
monde des perdants magnifi­
ques. où la grâce fait partie du 
combat quotidien qu'est la vie. 
Que ce soit sur un lit de guitares 
trempées dans la réverbération 
ou sur une nappe de piano dou­
cereux. Chan Marshall sait em­
prunter le chemin le plus court 
pour vous aller droit au cœur 
Non. 7'ht Greatest n’est pas une 
compilation de Cat Power, or on 
y trouve le meilleur de la chan­
teuse des interprétations au­
thentiques et des arrangements 
frôlant la perfection victUas Ho»u

FOLK ROCK 
The Crane Wife

THE DECEMBERISTS

Bijou de cohésion
-» haïr plusieurs artistes, 2iHt*i 
aura été l'année des comparai 
sons, leurs nouvelles parutions 
devant se mesurer à leurs réussi 
tes pré*cé*dcntes Ç'aura été le cas 
de Belle and Sebastian, de Josh 
Bitter et des lk*cembcriHts Le 
groupe de Portland mérite |sair 
tant mieux que de se fain* rap|M*- 
1er que son Diearest/ue était ex 
ceptionnel C’est que The ('ram 
Wife est un sacre album, un bijou 
de cohésion, façonné avis* la ri 
gueur et la patience de l'orfèvre 
Sans renier ses racines folk, la 
troupe de Colin Mcloy s'approprie 
les vocabulaires ns k. |s»p et nu* 
me progressif |s>ur mieux livrer 
son art et, du même coup, sur 
prendre l'auditeur < >n ne |s*ut que 
saluer is*s textes et <s*s musiques 
intelligentes, auxquels on s'atta 
che rapidement Ambitieux, sans 
être prétentieux \imituN<mir

+
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CHEFS-D’ŒUVRE DE LA COLLECTION OSCAR CHEZ

DU 12 OCTOBRE AU 07 JANVIER
'-Js'üN-iifk'c1"Dernier© semaine !

i . -

Musée MUK DM CMAMM-M4ATA*

national des beaux-arts 4"44>mo OC.CA

MUSÉES

Année 
de grâce

Régis
Tremblay
rtremNay@lev)leil com

Arts de ma vue ! Nos musées, ces temples 
des arts visuels, ont connu de très riches 
heures d’affluence, tout au long de 2006, 
une année de grâce muséale, dans des 
domaines aussi divers que la peinture 
nostalgique de Clarence Gagnon, la 
sculpture inuite de la collection Bros- 
seau et la bande dessinée de Hergé, le pè­
re de Tintin. Les amateurs ont fait la na­
vette entre le Musée de la civilisation et 
le Musée national des beaux-arts du 
Québec, deux institutions qui se complè­
tent admirablement.

L’expo Au Pérou avec Tintin nous amène à la 
découverte du Pérou des Incas et de toute 
l’ère précolombienne. — photothéquï le soleil

Au Musée de In civilisation, l’année fut re­
haussée par les vives couleurs de Hergé, 
pour l’exposition/Im Pérou (tree Tintin, 
qui se poursuit d’ailleurs jusqu’au début 
(le 201 IS. Depuis le 2.r) octobre, soit en seu­
lement deux mois, l’événement a déjà atti­
ré 77 777 jeunes de 7 à 77 ans : autant 
d’aventuriers de la momie perdue! L’album 
Le Trrnjile du Soleil n’est pas seulement 
un beau prétexte à la découverte du Pérou 
des incas et de toute l’ère précolombien­
ne : l’ceuvre de Hergé y est placée en avant- 
plan et explique en grande partie le vif suc­
cès de l’événement.

L’autre grande exposition du Musée de la 
rue Dalhousie fut certes L'A r en tare ciné­
ma (r.o. t/ueberoise), qui a déjà intéressé 
d 17 000 mordus de cinéma depuis mai der­
nier. Ce survol des 110 années de notre ci­
nématographie se poursuit jusqu'au 3 sep­
tembre 2007.

Rappelons que l'evencment S'usuntuni 
Indonesia, qui a débuté en novembre 2005 
et se termine le 11 mai 2007. a attiré pas 
moins de 525 000 visiteurs. Une explora­
tion fascinante du continent aux 17 500 
îles, aux R6 (MK) kilomètres de côtes et aux 
300 volcans

MUSÉE NATIONAL DES BEAUX-ARTS

Cet été, en haute saison muséale, on a vu 
trois grandes expositions de1 peinture se

disputer les planchers du MNHAQ. Depuis 
juin. Rêver le itaysage montrait notre im­
pressionniste québécois Clarence Gagnon 
( 1K81-1042) réinventant le pays charlevoi- 
sien aussi bien que la patrie de Maria Chap- 
delaine. L’événement, qui se terminait le 
10 septembre, a attiré près de 114 2(MDuimi- 
rateurs de ce peintre bien-aimé des Québé­
cois et qui n’a revisité notre passé que pour 
mieux le rêver et le magnifier.

Phrallèlement, le même musée accueillait 
une rétrospective Fernand Leduc, en pré­
sence de ce grand nom québécois de la 
peinture abstraite. Libérer la lumière a 
jeté un éclairage révélateur sur le long tra­
vail de recherche du cosignataire du Refus 
global.

L’événement le plus porteur d’avenir 
pour le MNHAQ fut sans doute l’ouverture 
d’une nouvelle salle parmanente, le 28 sep­
tembre, pour y exposer l’exceptionnelle 
collection Hrousseau d’art inuit, riche de 
ses 2035 œuvres d’artistes fameux du 
X.V siècle. La plus imposante acquisition 
de l’histoire du Musée!

Un peu plus tard, soit le 12 octobre, 
c’était au tour de la collection Oscar Ghez, 
avec ses Manet, Renoir, Gauguin, Vuillard 
et Van Dongen, d’être mise en lumière. 
Vous seriez bien avisé de courir voir Ib 
CaiUebotte à Picasso (70 000 visiteurs), 
qui se termine le 7 janvier.

Entre juin et septembre, Rêver le payiage montrait no 
tre impressionniste québécois Clarence Gagnon (1881 
1942) reinventant le pays charlevoisien aussi bien que 
la patrie de Maria Chapdelaine. phototmEque le soleil
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THÉÂTRE

L'année Godot
Jean
St-Hilaire
|Sthilaire@l«?soleil com il

Quels spectacles de théâtre de 
2006 feront mémoire à Québec ?

i)

Si 2016 pouvait parler, elle 
conseillerait une réponse pruden­
te et dirait de s’en tenir à des coups 
de cœur, sans prétendre à une hié­
rarchie durable. Mais ci* n’est pas 
une raison |x>ur se désister d un 
bras de fer avec l’oubli.

Bien que de janvier, la 
production de* la Bor­
dée d’A’n attendant 
Godot, de Beckett, 

reste mon souvenir le plus impé­
rieux. A une partition intran­
sigeante entre toutes, la metteu- 
re en scène Lorraine Côté a arra­
ché une impressionnante liberté 
formelle ; d’une métaphysique 
implacable, elle a fait prévaloir la 
lucidité sur l’accablement. 11 irra­
diait une telle lumière de son Co- 
dot qu’on se voyait consolé de la 
condition humaine sur laquelle la 
pièce jette pourtant un œil froid. 
Tous les « pupitres » se sont sur­
passés pour conférer à ce specta­
cle une remarquable unite esthé­
tique et en faire, au défi de rap­
ports jusque-là tendus entre Bec­
kett et le public de Québec, un for­
midable succès populaire. On 
peut dire que la touchante immo­
bilité de Vladimir (Jack Hobi- 
taille) et d’Kstratfon (Jacques Le­
blanc) a mené la Bordée très loin.

l’as loin derrière, la fol­
le fête de théâtralité 
organisée par l’upulus 
Mordicus et le Trident 

autour de J<ie<fîtes et son maître, 
de Kundera. Variations marion- 
nettiques sur des variations théâ­
trales sur le roman de variations 
Jae<fîtes le fataliste, de 1 Mdcrot... 
le défi était immense. Le metteur 
en scène Martin (Jenest l’a relevé 
d’une main de maître, avec une 
audace et une malice ludique 
contajjieuse. l’upulus a démontré 
que Québec sait y faire en ma­
rionnette pour adultes, l’as éton­
nant que Pierre Robitaille, Zoé

Laporte et Julie Morel viennent 
de remporter le Masque de la 
contribution spéciale pour les 
marionnettes et costumes de ce 
spectacle.

Au Théâtre Blanc, le 
fin exercice de voyeu­
risme social inwqfiné 
par le même Oenest 

d’après le film Festen, de \ inter- 
berg. Le publie était convive à cet­
te fête de famille minée par une 
histoire d’inceste au stade de 
l’abcès surmùri. Le jeu avait 1 in-

3)

Sophie Cadieux dans Cette fille-là
— PHOTOTHÈQUE U SOLEIL

tensité et la vérité troublantes île 
l’innommable en cours de dévoi­
lement. Vincent Champoux. i>our 
sa part, était remarquable en 
Christian, le fils qui casse le ta- 
Ihiu. Il y avait quelque chose 
d’une dernière Cène noire autour 
de cette Umgue table dressée 
sous le lustri* de Claudie < iiqnmn 
l 'uit de coupes ébréchées, celui-ci 
diffusait im permanence une mu­
sique discrète, mais luirubre qui 
ne permettait pas d oublier le tra- 
tfique en marche.

L’inoubliable solo de 
Sophie Cadieux dans 
Cette fille-là, pièce di‘ 
Joan MacLeod présen­

tée au Périscope par le Théâtre 
du (irand Jour. Avec precision et 
empathie, la jeune comédienne y 
défendait une adolescente ébran- 
loe par l’assassinat d une pauvre 
fillt- par une bande di' dures au 
comportement pas si different du 
sien... L-t pour cida plonge d ms 
un déchirant monologue dont elle 
sort transformée et grandie. La 
mise lui scène di“ Sylvain Bélan­
ger était un bijou de sobriété, de 
justesse et de poésie.

La Société tic Metis, 
de Chaurette. une en­
treprise du Blanc et de 
trois théâtres francœ 

phones d’Ontario nuqîistrali*- 
ment conduite par le Kraneo- 
Ontariendoel Boddow». ("est une 
cérémonie énitrmatlque et toute 
en tension ludique et miroite­
ments à laquelle U* publie du Péri­
scope a eu droit avE*c oc théâtre 
complexe i>t imatfnatil qui si- pré­
sente comme une réflexion-médi­
tation (assaisonnée d’un zi-stc 
d'Imatfcrle de film noir) sur les 
rapports dt‘ l’art à la vie. t om|sH 
sition d’une irresistible Ingénuité 
enfantine de Lina Blais en l’ame- 
la Dick sen

4)
SUR LEURSTALONS

IVmr compléter iv premier cinq, 
j’ai failli pion ire r la main dans le 
chapeau tant les rende/.-vous 
étoffes ont été nombreux...

Kn creation, on laissi1 di’s Ira 
lx‘s. Les Grenouilles et les Fora- 
/iluies a affirme la pertinence 
d'un théâtre ritualiste et anthro- 
polotfque à Quidae, dernière 
qualité dont Lncu. en net pn»trn‘s 
par rap|s>rt aux étapes présanlen 
tes ill* travail, aura répondu à sa 
manière. Les Mots fantôtm s ont 
pris le pouls d’une jminesso tm>- 
dusée devant le lejts des ainés et 
commi' eoupi'e d elli‘-Du,me dans 
un Hamlet bien québécois. Knfin. 
bel exercice d'appn»priatlon lui 
aussi. On aehàre bien les ehe- 
vaux aura été le prétexte fécond

d un tableau fk tif. mais plausible 
sur la dynamique sociale de Qué- 
Ih-o pendant la ifrande cris»* iaxv 
nomique ik« années :«•
Ia* ré|H‘rt«»in* a été bien UjustrC 

lui aussi. Le Libertin, Aux hom­
mes tie bonne volonté et Les 
('ombustibles (Trident) furent 
tout sauf des coups d’épée dans 
l’eau À IVemier Acte, un bijou de 
tension dans In modicité qu il a 
été très difficile d'exclure du pn- 
rnier cinq le Glengarry Glenn 
Itoss de la Bream Team mâche, 
par Frederic Ihibois Ailleurs et 
.Votre Hamlet laissent aussi de 
l*enux souvenirs, comme d»' Ma 
rie Ihmmis

I Mfficile aussi d’oublier la quête 
et la poésie uryente de l’atrie»
Ilesbiens dans L'Homme inrist 
hle/The Invisible Man (Péri 
scope) Chez Albort-Kousaenu. 
Scrvre h>sti^o (A* Mystère il'lr 
ma Vep) a semé un entrain juste 
fié. Il parait que VHosanna de IH1- 
noncourt était aussi très bien 

F.nfin, comment taire li's impres 
nionsviviuvslaissts’s|»ar let arn*- 
four intiTimtlonnl ISmsons t\ ht 
Hcliyicuse, a Incendies, à IGut 
comme elle, aux l‘erii>le, hityj 
Ikiee et autres t HS, mais surtout, 
à l'ineffable Fraritjantjaka
d’Heiner t ss'bls’ls /h't/atJ,. t* ht 
(tiare Centrale de BeliPque) et la 
mouture parisienne île / C' 
chose, de Sarah K»uie. s»' doivent 
d'être de pures splendeurs |siur 
l'avoir écarté du Masque il»- la prœ 
ducüon internationale

2)

AU MUSÉE DE LA CIVILISATION

Une sene
de (k Uits 
(levniTt |)uI)Ih

lartid
parbope

La production de la Bordée En attendant Codât, de Bec 
kett, reste le souvenir le plus impérieux de notre cri 
tique. — PHOTOTHÈQUE LE SOLEIL

Vous voulez comprendre 
les enjeux souvent complexes 
de l’actualité et tenter d’y voir 
plus clair? Assistez à la série 
Participe Présent qui vous offre 
l’opportunité de poser vos 
questions et d'échanger 
avec les invités!

Le lundi 8 janvier 2007, à 19h30

La \ént e\t animée i\u la foumêlntv
Françoi*# Guénmtt»

Les Québécois sont-ils en train 
de réinventer la paternité?
A temps plein ou partagé, hétérosexuel ou 
homosexuel, IxoloK'qur ou en famille recom­
posée, en congé parental prolongé ou mono 
parental, le père de 2007 - placé dans des 
conditions souvent impensables il y a encore 
20 ans - est-il en tram de réinventer la paternité? 
Qu'est-ce que ces nouveaux modes paternels 
entraînent comme conséquences pour le couple, 
ta famille et la société Unit entière ?

Alain Audet
à kSv*r «vn mw ««*«•* jn J* «''•* «"

Sébaxtlan Bovet • •un»
ilr iurfu < «n»dx «T p*r» d» deu» (eunn ml«nls

Diane Dubeau i-w^vir
du OuThrc m 1 uteiiuM

Jacquet Lacourtlère
tt unr vSUrvmlr

n H )♦>» • Un** ■

Claudine Parent
il» ml»n r» m» U iruncnr I «•'*»«» •* I* Ixn^» 

V ! UnMnvW l «»#

I 8H8 254 8S55

CINÉMA MAISON
Enceintes acoustiques

Focal. JM lab
Les samedis soirs

Trio de

30*50
sur place

Jérôme « Danny
vous y attendent...

b«i«
Hâte/ vous de réserver 
âu 418 Mî 21S8
Coût 41
Anns du Muser H etudunts ) 1AU DIF^LICjHT

yvvÀi leSoleü
w ww.aii<li«*lif;bt.tn .t

lerme ,»■ clini.tnt hi- Srtnât.ST. en M)N H .MAE f
ISS. MARK IM l INt ARN Al ION, l?t fHH hH, MZ.J

3745. rue du Campanile

651*7641
Québec Sî!f P VLrW* V -

Jr !• C
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MUSIQUE CLASSIQUE

Les cinq 
concerts 
de 2006
Richard
Boisvert
rboiwer1(tpk‘SoU»il com

Al.un 1 efevrt* a attaqué avtn aplomb la Rhapsody in Hlue de Cershwm, lors 
«lu concert ^ala de I OS(J, en avril Une exécution sauvage, enfiévrée, plei 
ne d exubérance, qui a soulève* ( auditoire PHOTOTHfqut il soun

IVt-M-nUr ,wr |( S()l(‘il L

Le cinq meilleurs concerts de 
l'année ? L'exercice a quelque 
chose d'un peu cruel. Pour un 
événement retenu, on en trou­
verait au moins deux ou trois à 
mériter une semblable marque 
de reconnaissance. C’est avec 
une certaine réserve, on l’aura 
compris, qu'il faut interpréter 
ce trop court palmarès de l'an­
née 2006.

Le directeur musical de l’OSQ, Yoav 
pour sa mémorable 8* de Bruckner. -

Le premier coup de chapeau va 
I « >S0 et à son directeur musical 
Voav Talmi «pii ont ouvert la nou­
velle année avec une mémorable 
v de Bruckner. Une œuvre pre­
nante que le chef a réussi à ren­
dre très accessible, en partie par 
son interprétation très soignée.

mais également grâce au prélude 
qu’il a lui-même animé en compa­
gnie de l’orchestre sur la scène de 
Louis-Fréchette.

Fn mars, l’invitée de prestige 
des Violons du Itoy, la mezzo-so­
prano tchèque Magdalena Koze- 
na, a offert un récital assez révé­
lateur merci de l’art de Gluck, un 
compositeur-clé de l’histoire de 
la musique, cité souvent et ajus­
te titre comme le réformateur de 
I opéra, mais qu’on nejouepra-

b
LabYrin

Pan

'tireTK>s<trrK.iiiu\ w »mcno
CASSIS M B1 •

JIMt, * ^

<
r miii nos . .i ■
MVS VOkk !UV MsriVAI

smenos «anuiii»
î I f

rtomoflon «tirfmtnth» d» U fit'. I Hiv 1M1

A L’AFFICHE DÈS LE 19 JANVIER!

e x p o s i t i o ! n

Du 30 novembre 2006 au 7 janvier 2007

Crèches d'ici et d'ailleurs

P°itra't5' é wlUc^îonfi*^
Horaire

On peut visiter gratuitement l'exposition tous les jours 
de 12 h à 17 h, et jusqu'à 20 h les jeudis et vendredis 

du 30 novembre au 22 décembre.
(Ouvert les 24 et 25 décembrede 12 h à 17 h, - 

mais fermé les 31 décembre et I" janvier.)

Visites commentées
Des visites commentées ont lieu gratuitement les samedis 

et dimanches é 14 h Pour la période du 23 décembre au 7 janvier 
•I y 4 aussi des visites commentées du lundi au vendredi à 15 h ’

Bibliothèque Gabrielle-Roy
350, rue Saint-Joseph Est

Pour information 641-6789, poste 173 
www.bibliothequesdequebec.qc.ca

SllnUitut Ixvxktn «...i. ÎS I c l
-k Qudxx Qutntc leSoleil

LE COUP DE PIED

La Société Radio-Canada rem 
porte haut la main le titre de 
l’événement musical le plus dire 
tant de l’année pour sa désas­
treuse retransmission de la .V de 
Beethoven donnée par Kent Na 
g»no et ]’< >NM à la Place des Arts 
•lugeant de toute évidence que le 
programme musical dépassait les 
capacités intellectuelles de son 
auditoire, la télévision d’Ftat a 
choisi d’en censurer la majeure 
partie, lui substituant un docu­
mentaire soi-disant éducatif 
Avec raison, de nombreux lec 
leurs en colère ont écrit pour 
condamner ce manque flagrant 
de discernement.

leî

Talmi, mérite un coup de chapeau
PHOTOTHÈQUE LE SOLEIL

tiquement jamais. Sous la direc­
tion de Bernard Labadie, les 
Violons ont également permis ce 
soir-là d’apprécier la qualité des 
œuvres orchestrales de Ra­
meau, autre grand oublié du 
XVIII' siècle.
C’est comme un fauve se jetant 

sur sa proie qu Alain Lefèvre a at­
taqué la Rhapsody in Blue de 
Gershwin, lors du concert gala de 
l’OSQ, en avril. Une exécution 
sauvage, enfiévrée, pleine d’exu- 
beranee, qui a soulevé l’auditoire. 
Au même concert figurait, en pre­
mière audition à Québec, la 
Rhapsodie d’André Mathieu, que 
le pianiste a exécutée en y met­
tant tout son cœur.

Le récital du pianiste Alexandre 
l’haraud, de passage à Saint-iré- 
née en juillet, aura fait compren­
dre qu'on peut interpréter Ravel 
d'une façon poétique et ludique 
tout en restant fidèle à la préci­
sion d horlogerie de son écriture. 
Dans Miroirs, la légèreté des 
teintes et le raffinement du trail 
rappelaient subtilement tout ce 
que cette musique doit au goût 
oriental.

La vive éloquence du contre-té­
nor Philippe .laroussky, sa spon­
tanéité, son intelligence et sa 
créativité ont fait passer en un 
eclair U's airs d’opéras de Vivaldi 
qu il est venu faire découvrir au 
publie du Domaine Forget en com­
pagnie de son ensemble Artascr- 
se. À 2S ans seulement, cet inter­
prète fascinant semble posséder 
I étoffe des René Jacobs i‘t autres 
Philippe Herrewegho.

4
■ f

http://www.bibliothequesdequebec.qc.ca
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DANS LES COULISSES

Accords et désaccords
Valérie
Caudreau
Collaboration spéciale 
vgïudreau(ô)lev>lerl corn

ù 1
L’année qui s’achève aura été 
marquée par un mini-W>//- 
h(H>rn au Québec. A Hollyw(K>d 
aussi. Évidemment, le nouveau 
confjt* parental n’y est pour rien 
chez les riches et célèbres, mais 
force est de constater que rart*- 
ment les naissances auront tant 
fait jaser que lors de cette année 
2000 marquée par les bébés, les 
mariafjes, les divorces houleux 
et quelques belles controverses 
dont Hollywood a le secret.

Incontournables de la planète 
jet-set, Angelina Jolie et Brad 
Pitt auront été au coeur de la 
naissance la plus médiatisée de 
l’année. Réfugié en Namibie 
pour tenter d’échapper aux pa­
parazzi, le couple aura vu l’arri­
vée de Shiloh Nouvel le 27 mai. 
La petite, plutôt gâtée sur le plan 
génétique, peut revendiquer 
l’exploit d’avoir été sacrée vedet­
te avant même sa naissance.

La folie médiatique entourant 
son arrivée a été telle qu’elle 
aura porté ombrage* à une autre 
prestigieuse livraison de cigo­
gne : celle de Suri Cruise, le 
18 avril. Précédée par les fras­
ques de papa Tom Cruise, plus 
ire in to que jamais, la naissan­
ce de la petite Suri et le temps 
écoulé avant qu'on lui voie la bi­
nette auront alimenté les ru­
meurs les plus saugrenues dont 
celles voulant que la petite souf­
frirait d’un handicap, que sa 
maman soit déprimée, voire 
qu elle ne serait jamais née !

Mais la publication de photos 
du joli minois de Suri quelques 
mois plus tard aura raison des 
rumeurs et la petite était bien 
en vue au mariage de ses pa­
rents, qui a eu lieu le 18 novem­
bre en Italie. Sans contredit le 
mariage de l’année, l’union de 
Tom Cruise it Katie Holmes 
dans un château du XV' siècle a 
fait couler beaucoup d'encre, 
fait vendre beaucoup de revues 
à potins et fait les délices de cer­
tains commerçants de la ville 
italienne de Braociano.

DIVORCES
Loin du bonheur du mariage. 

21MM» aura aussi été marquée 
par des ruptures fracassantes. 
Au premier rang, celle de Sir 
Paul McCartney et Heather 
Mills. Après quatre ans de ma­
riage, le couple est depuis juillet 
au centre d'une guerre juridi- 
que sans merci où menaces, ac­
cusations et centaines de mil­
lions sont en jeu. Gageons qu'on 
n'a pas fini d’en entendre parler 
en 2007. Toujours au rayon des 
unions ratées, que dire du très 
éphémère* mariage* de* la plantu­
reuse Pamela Anderson et de 
son chic mari, le chanteur Kid 
Rock, l'nis en bedaine et bikini 
le 20 juillet sur un yacht au lar-

1

Suri était bien en vue au mariage de ses parents, Tom Croise et Katie 
Holmes, qui a eu lieu le 18 novembre en Italie.

ge de Saint-Tropez, le couple a 
divorcé quatre mois plus tard.
I )u grand art.

Impossible aussi de ne pas 
souligner le pathétique sort de 
l'union Britney Spears-Kevin 
Lederline, quelques semaines â 
peine après la naissance de leur 
deuxième enfant. Un bébé heu­
reusement trop jeune pour 
prendre toute* la mesure du 
comportement erratique de sa 
maman, élue personnalité la 
plus controversée de l’année !

CONTROVERSES
Parlant de controverse, une 

année dans le fabuleux monde 
dos vedettes ne serait pas com­
plète sans quelques bons faux 
pas qui ont l'art de faire jaser 
dans les chaumières.

Kn juin, soulignons la petite 
escapade torontoise de hiris 
Hilton et José Théodore. Vus 
main dans la main, l’ancien gar­
dien et la blonde héritière â la 
réputation peu enviable auront 
démarré la machine â rumeurs 
et alimenté les chroniques des 
pages artistiques, mais aussi 
sportives de toute l’Amérique. 
Kn termes de discrétion, on a 
déjà vu mieux.

Kn juillet, le scandale est arri­
vé par Mol Gibson. Arrêté |s>ur 
conduite en état d'ébriété, l’ac­
teur a lancé quelques insultes 
antisémites aux policiers. Re­
pentant. Gibson aura finale­

ment terminé l’année sur une 
relative bonne note alors que 
son ïi\n\Aj>oi iilj/tj>o a été assez 
bien reçu.

Si Mol Gibson arrivera peut- 
être à faire oublier ses frasques 
racistes, il risque de ne pas en 
être de même pour l’acteur Mi­
chael Richards. L'ex-lnterprète 
de Kramer dans Seinfeld en a 
en effet choqué plus d'un en se 
permettant une sortie en règle 
contre deux spectateurs noirs 
lors d’un spectacle en novembre 
à Los Angeles. Filmé par un té­
léphoné cellulaire, l'épisode peu 
glorieux a été diffusé dans In­
ternet et visionné par des 
milliers de personnes.

LE POIDS DU WEB
Les déboires de Michael Ri­

chards illustrent aussi un autre 
fait saillant de 2(Hs;: l'importan­
ce d’Internet Amplifiée fuir le si­
te YouTulH .com, dont la popula­
rité a littéralement explosé cette 
année, cette controverse montre 
à quel |H*int le Web est devenu un 
outil puissant. Plus près de chez 
nous, la famille Dion aura aussi 
goûté à la médecine YouTube, 
alors que sa prestation ratée a 
l'émission (>n n'a /sis toute la 
soiree a été vue et revue. Ajoutez 
à cela la popularité des blogues 
et vous avez tout (mur que les 
tsms et mauvais coups de nos 
chères vedettes ne passent ja­
mais sous silène»*

CITATIONS MARQUANTES

Il n'y a personne au 
monde comme moi.
Je crois que chaque 
décennie a son icône 
blonde. Il y a eu Marilyn 
Monroe et la 
princesse —y J

Diana ct’ /Wl
présentement, 
je suis cette 
icône. »

— Paris Hilton, qui 
a encort* réussi à faire 
parler d'elle toute 
l'année.

Le Canada est reconnu comme une grande nation. 
Mais cette chasse vient entacher sa réputation.

— Le* Beat le Paul McCartney, qui. en mars, est venu dans le golfe du 
Saint-Laurent nous faire un peu de morale sur la banquise

Je me suis retrouvé dans la
drôle de situation où 

un pays a déclaré 

que j'étais son 

ennemi
numéro un. »

— L’humoriste Satba Baron 
Cohen à propos de la contro­
verse suscitée au 

s Kazakhstan par son
hilarant personnage 

de Borat.

Au Liban, la loi permet aux hommes d’avoir 

des relations sexuelles avec des animaux 

à condition qu’il s’agisse de femelles !
Cuy Fournier dans sa chronique du magazine 7 /ours Cette citation, 

ajoutée à quelques propos scatologiques. lui a fait passer un mauvais 
quart d'heure à Tout le monde en parle II a dû démissionner de son poste 
de président du t a. de Radio-Canada quelques jours plus tard

C’est bon 

des Pop Tarts

Un personnage des Tetes 
à claques, nouveau pheno 
mène Web devenu véritable 
culte en 2006.
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ARTS VISUELS 
V

A tout prendre
Nathalie Coté
( i/r

Du désarroi devant l’inconnu 
à toute la famine des émois 
esthétiques, notre plaisir de 
fréquenter l'art contempo 
ram ne se dement pas. De cet 
te année 100b, un garde cm 
mémoire les ouvres parfaite 
ment bizarres de Biaise Car 
rier Choumard, la virtuosité 
et la poésie de* celles de Mar 
cel Marois ainsi que la vi 
gueur toujours renouvelée de* 
la peinture de Martin Bureau. 
À ces expositions, il faut ajou 
ter l’apport essentiel des évé 
nements collectifs qui ont su 
créer des moments propices 
A faire sortir l'art actuel des 
lieux conventionnels pour le 
faire entrer au ccrur de nos 
vies.

I lie (k'K découvertes de I nnnee 
üihm; h etc ritiNlidlntion réalisée 
par Kinine Carrier Chouiimrd 
dans la |>clitr galerie de l'Œil de 
(Hiisson des jnm n r L’immi ( >n en a 
parle longtemps de eet environne­
ment étrange fait avec des statues 
empruntée s a la l»asili(|ue de Sain 
to-Anne-de Kenupre Klaise Car 
rieN houinard a ravi lieaueoup de 
monde avec cette installation sur 
n-aliste II a su nous destaliiliser 
comme ou aime l'étre < ‘e n'est |>as 
étonnant que ce soit Klnise Car­
rier ( 'houinard ipii ait rec^u le Prix 
événement en arts \ isiiels lors de 
la remise des prix d'exeellenees, 
de la culture de la Ville de QuélH’c. 
en novemlin’dernier
i'n des grands moments de 

l'annee a eu lieu rautomne der­

nier chez Materia, avec l'ex|)oxi- 
tion .lay fils iln h rn/is de Mar­
cel Marois Voilé le plus récent 
coup de maître de ce centre d'ex­
position. (pii nous a présenté un 
ensemble d'ieuvres embrassant 
Lin ans du travail de haute lice de 
cet artiste reconnu internatio­
nalement Ans fils iln trmjis 
nous a permis d'apprécier la 
production unique de Marcel 
Marois, dont l'ieuvre revisite la 
tradition de l'art textile avec une 
approche des plus actuelles.

L'exposition hniiifiu’ an rilln- 
Iji de Martin Mureuu. présentée 
a la galerie Madeleine Lacerte, 
mérité aussi qu'on y revienne. 
Ils sont nombreux a suivre l'évo­
lution de la peinture de Kureau 
Sans compter ces fidèles collec­
tionneurs ipii attendent toujours 
sa nouvelle production avec im­
patience La peinture de Martin 
Kureau est plus personnelle et 
plus percutante que jamais I >c- 
puis plus de Kl ans. le peintre 
explore les differentes modali­
tes de dialogues entre In pein­
ture. la photographie et la v ideo. 
Cette exposition du printemps 
chez Lacerte a démontré toute 
la pertinence de sa demarche

Parce qu'il n'y a pas tant d'ex­
positions d envergure qui cele- 

inture actuelle, il faut 
rappeler la portée qu'a eu Levé 
nement /‘un ! h iuturr ! en 
août Présenté à la galerie Le Ht! 
et au centre d artistes Le Lieu, 
ce symposium off a été organise 
en parallèle au fameux Sympo­
sium international d'art contem­
porain de Kaie-Saint-Paul pour 
dénoncer le peu de place accor­
dée à la peinture actuelle au 
sv mposium de Charlevoix L’évé­

nement de Québec avait le char­
me des choses faites dans l'ur- 
get'ce et la nécessité. La bande 
de jeunes artistes, Christian 
Messier. François Simard. Fran­
cis Arguin et Dan Krault, ont re­
groupe plusieurs peintres talen­
tueux et ont su créer un événe­
ment qui a prouvé leur grande 

organisationnelle et 
leur engagement envers I' art.

Des stimulants projets collec­
tifs (pii ont eu lieu cette année, il 
faut aussi souligner le succès de 
l'événement Li s Cotirrrtiblcs. 
Cet événement s'est démarqué 
par son originalité et les moyens 
déployés.

Pendant tout l'été, des artistes 
ont transfiguré des autobus avec 
l’aide des habitants de Kl villes 
du Québec. Organisé par les 
Journées de la culture et la com­
missaire Sylvette Kabin, l'événe­
ment soulignait le 10*' anniver­
saire des Journées de la culture. 
Force est de reconnaître que cet 
événement a su rejoindre le 
grand public. Fn amont comme 
en aval, Les Convertibles ont at­
tiré la population autour de 
l'événement, mobilisant autant 
les gens pendant la transforma­
tion des autobus que lors du 
grand rassemblement des boli­
des sur les plaines d'Abraham 
en octobre.

TRISTE FERMETURE
Au chapitre des choses 

condamnables, on n’énuméra 
pas ici les expositions sans inté­
rêt. même s’il y en a ! Il faudrait 
davantage rappeler la triste fer­
meture de la galerie Ksthésio au 
printemps dernier, mettant fin it 
cette nouvelle entreprise de dif­
fusion de l'art contemporain a 
Quebec < in regrette également 
la suspension de la publication 
de la revue /‘nrnebute, dont le 
dernier numéro paraîtra en jan­
vier prochain. <>n ne peut que 
souhaiter voir renaître la plus 
fameuse des revues d’art actuel 
pendant la prochaine année...

Depuis plus de 10 ans, le peintre Martin Bureau (accompagné de son fils 
Émile pour la photo) explore les différentes modalités de dialogues entre 
la peinture, la photographie et la vidéo. - photothèque le soleil

•. v'
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Biaise Carrier-Chouinard a ravi 
beaucoup de monde avec son 
installation surréaliste. — photothé

QUE LE SOLEIL

J A

l ‘

Aux fils du temps a permis d’appré 
cier la production unique de 
Marcel Marois, dont l'œuvre revisi 
te la tradition de l'art textile avec 
une approche des plus actuelles. 
— PHOTOHÈQUE LE SOLEIL

Du 30 décembre 2006 au 5 janvier 2007
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McCartney revisite 
son Liverpool 
Oratorio

LONDRES — hiul McCartney tra­
vaille présentement à l’adapta­
tion théâtrale de son Lircrjxtol 
Oratorio, une œuvre musicale 
dans laquelle l’ex-Beatle évoque 
sa jeunesse, rapportait cette 
semaine le Daily Telcyraph. 
McCartney avait conçu avec Cari 
I tavid cet oratorio â l’occasion du 
l.W anniversaire du Koval Liver­
pool Philharmonie, en 1!I!M. Solon 
le quotidien britannique, la ver­
sion scénique mettra en vedette 
le personnage de Shandy, inspiré 
de Paul McCartney. Aucune date 
n'a toutefois été avancée quant 
au moment où l'œuvre pourrait 
prendre l’affiche. AT

Un album signé 
des Beatles vendu 
115 000 $US

NEW YORK — Une pochette de 
disque signée par les quatre 
membres des Beatles, en guise de 
cadeau à la sieur de George Har­
rison, a été vendue aux enchères 
|M»ur plus de 115 (KH)SUS. Il s'agit 
apparemment d’un prix record

lames Brown photo crédit

pour une pochette d’album du oé 
lèbre groupe offerte en vente pu 
blique, selon Mark Zakarin, h 
président d’une société de ventt 
aux enchères sur Internet 
L’acheteur n’a pas été identifié 
L’exemplaire de Mrrt the Unities 
premier disque du quatuor sorti 
aux États-Unis sur étiquette Ca­
pitol. avait été mis en vente par la 
sieur de George, Louise Harrison 
La pochette aurait été signée à 
bord du train qui amenait les qua­

tre musiciens à Washington pour 
un concert, en 1964. AP

Spike Lee fera 
un documentaire 
sur James Brown

LOS ANGELES — James Brown ne 
pouvait pas mourir tout â fait : le 
l’ârrain de la soul devrait réappa­
raître prochainement, â l'écran. 
Le réalisateur américain Spike 
l.t*e dirigera un film biographique 
sur le chanteur. Le film sera pro­
duit par Brian Grazer et la socié­
té de production Imagine enter­
tainment. selon Paramount Pic­
tures. Il s’agit d'une biographie 
autorisée ayant bénéficié de la 
coopération de Brown avant son 
décès, selon la porte-parole de 
Paramount, Nancy Kirkpatrick 
Spike Lee réécrira une version li­
vrée par Jezz et John Henry But- 
terworth, selon \cDaily Variety 
Le scénario a déjà été modifié â 
plusieurs reprises depuis la ver­
sion originale de Steve Baigel- 
man. Lctournagedu film pourrait 
commencer dès fin 2IH)7. La lé­
gende de la soul, qui a influencé le 
hip-hop, le disco et le rap. a suc­
combé â un arrêt cardiaque le 
matin de Noël â Atlanta. Il avait 
75 ans. \P

l UNE FIN TRIOMPHANTE
|»>«i un dv* |Hfv>n»»tsA k» plu* u-nrrv* 

rft rhivioîrv du «MM uia.
< IIM \ 11*11 *

ROCKY À SON MEILLEUR... 
J AI ÉTÉ IMPRESSIONNÉ.’

tilt MM

J'ADORE CE FILM.
HftfeMri K.-i-. I HI Ml A M'MttM

t •.WM?"

fcSiïOTÛCTVl uon ; j irriü /] ^UMÇn'cwuwaT'. ] [ j*«Âuro»rT Jtjroiôûü » » J

~ -f-1 - r— ‘T- I ~ — ijMri(TT i---------- 1 ■ *» |( -i
I »T NICOl-AS r 11 CmètêA UPO WIMOUSHI ^ IT RAVMOHO ► Al MA ✓

[ïtmwÏciiSm^I fût>ticwfci» «HfowicoÙTiüii y 1 [RawSu*oûToS y I uam comsawVI
a Muru n Ajia»

” A L'AFPICNB DANS UN CINÉMA PRSS DS CHSZ VOUSI

PRCTE â RENCONTRER SON HOMME
gnaitê $»« foy S5 ars ^5 ’35 i

12022
LA TEMPETE APPREND AU CHENE A SEN- 
RACINER. : :
* a 01 ni u > i- - at »r •(• -

2108832_
DOIT AIMER LES CHIENS . • • - ***
üour; 44ans S5* '2!K) yiTua
MMictuNN posibve NPP m. zmt* H

LM PEU PLUS HAUT UN PEU PIUS 10M
^daanf nrjne* » Oc. 57 y’i îË ’ 15 fc 
v* frjts ans Mo. sots m»e

 2088255

SOCIAHE AYANT LE SENS DEL HUMOUR.
■vjoeHp ip 40 ms belMpc •Uonc-rc sol*W? 
JpcoivyH JR-Mar* 3rs arvsn le Mi^rtary 
»HDfrijp-jï kxe mtavt pot# aTinur H rwi

12622

HEUREUSE ET ACTIVE . arv
ruM3jr .-'.âges "Mure souhaite H 5ar

m NjnnMe sp»* « fbtawwtf
■  12882

CHARMANTE ADORANT LE PLEIN AIR.
ar» 5 Mime rte amp ^t#e 
a* cnl. MPre Hsn h SC art N ma Mr

• - 12842

JOLIE SKIEUSE CURIEUSE, i' v* ■ J
■nrce trr*te *i pea a»r« an ^ m. 
38’n «H# DH H CUrtf XUt ajprnrv ySÇf» 
j*,t amant cjsre N pnMrs xw -wabor »
» 12653

CWTmgoIffTCtUllUMUM •
‘4 1361-(pmp(JiR#PH(î*Mr bar 
tl teve vnxrty H ‘r 3:-3ict' ftsrt
vtwr r bme pou -WAr \in<r*.se * pvo

12696

ATTIRANTE ADORANT LA NATURE
m > Tmcp ara spYT* #a«gK «tje unp -p 
XChpHesw tale & mnnHi Adse Mr 
ST5M7**. srs Je ' ru. .ou saiY «wt 
•1 242i

OOUCE SENSil. E ET AEFKTUEUSE *• 
rat Gûar* 5 5 ’oro* Dnaa yi Nrti.- e 
jn vncHe ary nart» soactaon içj h 35-

66 M ilM Jéj» NTS N VHV »<X '
■ ____________________ 103—

LA MUSQUE CST LA aOURRmJRIOE L—
» ' xrdi n Pasax** S2 am 5 ’ U4 c yi 

Ljsv*ra* 'omstYM Ata

ANNONCE PQAiBIttfc -
FEMININE RKUSC IT SERKUSE. H»

" mi. 57 i» t w-

fycAau» arRlccffnwKMiMN' 
• nm NI «M Ml NRNQn «re

mmH 1

•ORNE VÎVANn ET CHALEUREUU. v
H'itPP JKMbUane 5f podipejp «Ai au
:npme r» r Nree HNm tv Ml* ^Ar\ 

rr\r -v- • 1 2700

CROYANTE NfSCRVtl ET SiNCEM
•me »
lund. chrchp

irait

Pour répondre aux annonces rapidement 
composez immédiatement \e 1-900-451‘5410

m .V â

i

S'ANNONCER St PARCOURIR,
toutes Iss annonces c’sst

GRATUIT!
(418) 686-8686

SPORTIVE RAfFOLANT OE LA MOTO,
ans 57 * 301» Oknde »i .•els arry rwyet 
auapr raquef'* J«sre’Wvor*p'h a s

" s- ’12322

ACTIVE. DYNAMIQUE ET CHALEURf UU.
.ttfessonoslp tp 6C ans 5' 1V t t^jre ar»
cJun Ntk nMM® H WHSges MRMCNB h rtH

1 2643

DENISE VOYAGEUSE JOVIALE

1 2540

RETRA/TEI PAS COMPUQUCE
5 120k Mut Mureipune «rve Wb'4»-4v» 
smp one siipctart* hmcN '«te v»i-dip v*

JOLIE SPORTIVE. ;
'«jlv an» pisn t «ato m 
H à% SOCétW

A-

PASSIONNEE ANUNT ETRE BIEN A DEUX.
‘k txise oblpui r tjn

L AMOUR EST AU BOUT DE VOS DOWTS
-ajtjjre jp 3t 6’ ans !’5' ’ 30 C »» N4p

'«' i • i«‘» , ' - •
■ ... J»t y > 202765

HEUREUSE. POimvi ET SPORTTVt .«*
51 ’ ’0 k any par «r y* *n»<ai

ROBE R* PROmiiOIML ADORANT CUBA 
NER.

Mm (N % i pHoorm MSMpoM *«n MA#p tMNRs
12472 y

txl 12713

SYLVAIN SA/T Cl OUH VEUT
45 mi • ' r 186 k :hNsr »i m* api
Vdn*v» a •» ar'» '*Are ■'arm la»
V r v*y*s or\S * tb4‘
e jot «y.» «H 1 2

•*' 4^ EPICURIEN A/EICTUIUI
ft H ‘x 'JKW «Mfy 1 2681 12623

lumiiTiauf n n(M n itm. .
r**‘ pocss»**
.ycui an* en inlurt crosm DatTwlur oon 
r4» H (N son Agp >4ur r' *omi pou
’■ >12624

METS DE LA VIE DANS MA VIE ET/EN Ff 
RAI AUTANT
144 k nDryn* «jtyrqup amp Jase .Term

1940636

FEMME D AFFAIRES FEMININE ET SOURI 
ANTE. S*m- 5-: .>j4i 6ÉM DMe 4." Jya 
T que pfl—| poudra* PavH h jlt R 

■ • " *'**.+12—0 
•Y( iT( CÉLIBAT »0»jOU» L AUOUB. 
oie *ndr * Oi 4é an« ; b benjp yi - vs 
«rmw WByntojje MTeNoJplonfl y® is» 

1 988969

AU-DELA DES MO^V il Y A LES EMOTIONS
7tÉ»t»«li0c A6«» 5* 'Hk fikas DhIp
ipc paa^ropp s "y * «v .*so
- : 675890

COMPLICE RECHERCHE
T-y Ttse yn o—p ■*î**

bONBÉCS 5C « H plm n ^ T

BLONDE SOCIABLE AYANT DE BELLES 
VALEURS. )r i cOare e5 ir»P n 
byi'- Mtan îtersamiheHaMBNa *t!P 
bcnnéN Irui pou JetM conianlp

- 12656

SMIPLICITI VOLONTAIRE v» yfvu 
pof Siram 5 5' '4C k "An a / penn Ne* 
rs NT** ■ * prryoam* 7am anrv 
»Hsr H 6066 am pou osfagN «ber an* 

12578

SOURIANTE. PASSIONNEE ET SPORTIVE.
i.'tMMxytrafcMSOmi 53 i36t atcnJe n 

tsutHA^55am ji Hmwots Tvnnsjjt 
rsrdvsupPA- » vrt «s tçr pot# N»

1 —

RETRAITEE GENEREUSE CT PAS COMPU 
OUEE
«m narTts. on MStMrNP m aa/wMnâ 
peertm amiiignor 85 am H non» Pst

12—8

RAfTIMifTUNUBU >•. U-. »
aHa^v soMtMê'M xnnaRrs h ancm nfes

1 2829

POSITIVE ET PASSIONNE! r»
k nANre n verts n-An NM* apc aupm 
H|ue WJusust Psqarse sparse a < prtarH 
àJxarm «oisMsN sncrvPsr ^ pou S*

12606

Fl cry*i

-il:*# antxi N .«u*
.itM^y F 4‘ yta H

1197090

DISTINGUEE
51' Nnymtun
NJMHitaneN

U NATURE

12707

UN PEU. BEAUCOUP PASSKMNEMiNT
Mmm Jii 4êam ^ Ums auxm yi trn 
•pp ymt* remu»*m tttuunrse saisAe

niLl SPORTIVE, law * - * k WM
*yTiar»s H aiw Age peur 9** per » *rji

1 J6»> )
HOMME CHERCHE FEMME
P«un DESCAJUMS *> i
n4ur D«Se ta Mm ream Mar* «tnars*- 

F £4!vepoMaMMgpptsarMNmN

STfPHARI. OMLRMUK. BYMPS ET NOMMA
nom
wN* psml Nr mis rHNt* dsm? k

*  1 J*>5 7
SEDUISANT SOUHAITANT t IPANOUM
4P** ST ’BOk Mu* y#y >«r
-a*» arm nMc «rv«# es
odr NdyrRP^ pu#«Sr«u 

■ A,v>12—9 

UN ROMAMTlOUf AYANT L( UNS M 
l HUMOUR.
jsS* «v grN ar* 3A#s m:4.r* « «n 
«ovsqh UskWf 3645am 5 ?l ocMfepns

Lr* spnpqM POU MSN 1 <• 12—1

TOUT» TUT».- - > / 
k i» pmr* r as yi Dm sv -tn 
.yi» vrsui a*m ipurti ' '-**4

^ , .r ,« ». 1097330

CMtMWS POURRAIENT U CNOtBER

4 • am mrv* <v • n jps jt

rM la#* LonflNMsenc* JM H 4545
1809437

rt4#r ame Jt#v e ■* *gp% ss •
• 506D ns -vvr xync km

12631

tMWTtME mi irrarrt «Mils
im pr» p* 5*sn h 45^56 ars Dr* 
MC aAH* r ‘Dime *m pnamMmr .a aut> 
none sar« NO*nas»«s pot# yMor rst J»

12652

J ARROSE MES FLEURS. PAS LIS MAU 
vatSES HERBES #oe » Je ‘•4 am
' 44 i n pen Yaxm w*m»j*e srs pNr n 
*nyrM'wnm'N&66*nB pu#mMc» trsx

2008—3

PatSiONNEE et CHALEUREUSE yt»
*â’4ry ‘ ? [run */MUP jsle m vert

AFFECTUEUX ET SYMPATHIQUE * *
Or fen Sers 55” 166 k ter agrmr' r»* 
«.• «a.-» cyagn tu/ase eourtiy » 36

* 1 26 5 S

NOS
10875

- - T *, Mt*
wxursr t 5f r*» r 3m i sN* ■ ' amoy

456512

DEUtSESMSE

twaMUM» ItTIt

IMMIBSUTlUMniUUMUl I
m 8Ce*y SHT I* k ftrrM* i •
•N autjnrm »m .«y ear usm m-rm 
F 50# ars «ce r* iVMi pou staj*'
r rep»12708

MAU DEBPRTT M COEUR ET M C0RP1
Ain f '96 k .4s» t*r* fi » art» 
anther* •i an»# rsfcJnrsA 9m 
BN w* mfttrfn F 354Sam plu ,er*- m*

KNn 10503

0« (ST UAITM M BOTBI BOUMIUB.
•cwN tieOc as*m 5f* ’44k n **'•* a
Vm» 1

H56amama jar: pqos*/sNh r Art 3#
.12080

TOUT PARAIT PLUS BEAU A DEUX. «
sont*Mût •*Ml 5T '4’ k n Nrti ^nr 

.on *neicwm fMm -mrr^H'’ 

■

JE BUM JOVUL n BURTOUT PM ONMU 
QUE
ii pen N* ik imurm hoN*

I- » s .t* 3 s 476942

ru II PEUT ITM LE ftOilR M MON
COEUR, «rny»* 4#am »t 
i «i Durs m sriM* «ue rs ary

iPtLS

PROnUIOIML A*ANT UR BEAU SI MRI
Nam ‘7 k vv/aai Mrauvn * RMcs 
.-tn orgi TJterv * Art tamrSar ,n «a 
•»> HryuH 12—2
OOUI T AAfECTWUI AYANT F— ALL U 
Ri

U T9 I M SI C0NNA/T1*

•'V' ........... * J

NépMs*»
IMÉMdbMI—MMiMMl—MM—MÉ—b—a—Ji

JEUNE DC CORPS ET DEBPRIt
56 ■'Ar m#— F —

- » » * 11710

MIOCL QROS NOUaiOURI 01 TOMEtL
vet M a% f 4 T4p k lut rVlueu» tan 
mi mri rSam Man F > Art m*

12114
CHERCHE FIANCEE (TIRNIUI y
Je ûc 56 am S-^ 1?' k chn pom* r ni n 
>vm Pe9 na j*H *n* Trtky( N S4 sa

v.» 945123

R BOUNAITE VOUB RBNCONTRfR
Je 5 ’C .TC k «nurarf 649 ars iku n»

10932

AlMtS ru LA CAMPAGNE*
Qi a! es f i T51 t*#» n Ne» —» 
mnry Tspert«>i any ns N ^wtaqr* m*

• 493575

AMATfUR M PlIIR AIR »
PHr» *r Hk JmMnXf—* f* Mut 
vry me* <*y MXrtar » 12—7

AMOUR CONFIANCE ET H0NN|T|T|
Je 54ra ‘f n.ynArmra

SAVOIR SAtSNI II MOMIRT BlMIUiL IR RutTf M PlAJSHl

21—536
tULi

V NC |«# +\tr*w
■ • U—J

JOHN EST OOUI r ATTfNTKM—
as fane «n» »Vr «V teyf rumy 
aene vyrf# mtr» n*M» F H SC art pnu
j, » y . v . ■ 1 3004

CUiflVl ET ROMANTIQUE
bùane armn# anmk» — F «54Dam p»u
j■ ■ ■ » t 2 JN 1

MOI— OAJf AMES M aoNNI IOUCA
TK». i- *y • ! k “yir ns • «M

«Mso
il sois mTt somi il cwcarr
r«5f 'H k Ty» m *» pm bas. •*» 
pa paMKfv* rm <y* fli «rvaapnr awuy*

■sac DitcMT (■ gutii m T*usai
-me* N " «m wM H A. M ra «m feem»
—>^>64# Jk— 11711
B<tAlUll âVtNTVMUA

t OH IJ

MARIE ET DlkCRfT 1rs
prt •' ♦*•■#* h V * «s ^ .%*. M «
{*» (s*sje .MB* ranM N ayij» «xj*
m 11102
CHATAIN DtSNUNT F\NR LA BOirTUQl
9e* ^ HW» n MM wM emmNe M 
J646 am pou Racs» M Mae s parta»

ICBUIUNT POUVANT RKt VOMI <3—

Cf- 2162234

NOMME DAF?A09S RAFFOLANT OH VOTA
GIS - * ,»«Jk'Tvn*
acV yt/arf* .rxaqrn a: V es pot/jsrli

12716

CMANMAMî PROMSSaONNlL
fi* ’*6 k (rie» svn» n *sm **«aAsj 
sAonrv r* Hnyt* fr*j ■wma

12030

MC. MTStil |T- TH rtoatne m 3 .
f At «•» * n Dnrv *a» «4 PM Mr» 
tr** ary {«*r • murv J»ty * m%

1—5636

MCMIÉB Lf ROMANTOMC k JC M
• f tMm m Osm 'S« ’H* sa xm van
• rtpu aafs rmraf wiliSs 1 mrwl «M»
.V» -- « r .13—2

AAVICTUIUI ET klKANT
t  » • 1 2065

APTENTtONNl OOUI H IPORTN » •
• n s er» ntc* nAt r ♦ m» *rmr 
•or arv pvac m— pNr r p— nea 
jm rm af en unes 1 O v rr* M** p •#
vu» » « K* 12236

I ACCUtNUR RMN OC PlUt, »•’«« )»
51 am * I 1C fc N n»êçr* 0m 
\0m ^ma* rm sriia* «yagm «>/«•>

13004

YVES P904ISAI0—IL RAFFOLANT Off
PfTTTl VOVAOB5 * * k an*
narfs w wanaaerM smuNs * 5 4» s* 

.s >j -«an * MmwM MNutn pv

OOUI UNBlOlf ET âTTINTlONNl
*SN m yNa« par» -m»» sAr a• a<Ny 
•nM* VarjQi» ua*y «3s MR m» 

'*», mp»' In* 3r Nm s pas par tr« inj
11330

IN QUETl OVNI COMPAGNE « »
Mrtsn» • • ‘t k srr n»«.m .«

NC XCk «si «
■ ««y 1371 k

PRIT POUR LA RENCONTRE rVRPAR 
TtMANia OC V« OU rURAMl . Jr «
n Rn» 4 Ps K r« f 'M k n Ms* aan 
vus vsr* yuvGv »• J6 y r* pm n9

•1030313 

MAU NEC NABTUIHI vs .».•«
MHttr 1 r «rsur A aa 3s#m mis n •* 
enw *»-*# prv puf % Mm •. aw» vSn

12073

unmmnrm
MBIT!

12230
N^S-- 1 2021 LiPiAitMirvn tout c*

UUTfUR M PUNI AIR *« •
56 B n Brus » *r ar* *srF* M* a*
4Ml r SI 9 rtN rsaR* *6 HtaKM 9* 

MJM *y «au r\ «yy« F h» «r s* ptu 
«Mi SS* 1 2399

CZHEZSIIZZD
USrTtE l
3yv psyap a» n feras sa •/«*<• «*rte

Nss lai» sa — «m \-Jh

»iü

MaTtNâiac* n toanit. 
vov*of » rr âcnvtm

1679678

s'srsjta ***<#% *«*■» ____
217S420 21*2*32 . r i-,. 132*721 ■IH2T3» - ^1 1MJ 1 *7>*T* ’ >»*0

mm VOTRE ANNONCE TBITPHHIBWTrTFFWWERuix annonces NXPIBEMtïïTrmTn!DFEHEz vos réponses k/WBPWPff

I HOMME ATYGIT18UI P U FOR
» rw * v ^ sa psi safiOrN *m«r 

m» V' am s pm p*r pmmNs «ma
12900 f 27—

Place; votre annonce sur Trait d union en composant 
le (411) 686-8686 [nregistre; votre annonce avant 
le mercredi pour une parution le samedi suivant

tCL
Sélectionne; les annonces qui vous plaisent et note; 
leur numéro de boite vocale Compose; ensuite le 
1-900-451-54UT ■ t suive; les instruct uns

M» Pas •» ? 7VI a nam* «ma **Ma • ««a*a rf*"fM St Mar* *»

Z

KfM’dS f ss 'SMor w«r* - i m m *sm i p*va* m a* vs

Prenez gratuitement connaissance du nombre de
(418) 606-8606 pOMt 

-J par U suite le 1-000-861-6410“ pour les écoutei

rya • mss *n* a*»j*a m -m»ss s* iMmit» • f-r m r



A16 Artsmaga/.incRétrospective 2006 k‘Soleil samiHÜ 30 décembre 2(K)^i

Les perles
Normand
Provencher
nprowncber^lewleil tom 'À

La compilation des meilleurs 
longs métrages de l’année res­
tera toujours un exercice 
d'une subjectivité totale. À 
l'image de la critique, quoi. 
Contrairement à ce qu’on 

croit, le journaliste qui se tape des kilomètres de pellicule 
n’aura pas nécessairement l’embarras du choix. Les films ex­
cellents, les exceptionnels, les vraiment drôles, les boulever­
sants, se comptent sur les doigts des deux mains, et encore. 
Comment un film peut-il faire partie de ce club sélect ? Facile, 
une fois vus, on a envie de les revoir, une fois et une autre. 
Pour mieux les comprendre, les analyser, les approfondir, 
bref, les aimer davantage. Sans plus tarder, voici ces perles ra­
res de l’année 2006.

11‘\ destin» d’une poignée d’individus deviennent interreliés par les conséquences tragiques d un coup de feu dans 
Hntu’l, du réalisateur Alejandro Gon/ale/ Inarntu

David Strathaim est absolument fabu 
leux dans Gcxxf Night and Good Luck.

BABEL

Notre gros coup de ciour de l’an­
née, qu’on souhuiU ardemment 
voir récompensé aux ( )scars. Une 
œuvre grandiose sur l’incapacité 
des hommes, comme le titre-sym- 
bole l’indique, à communiquer en­
tre eux. Entre le Maroc, le Japon 
et la frontière américano-mexi­
caine, les destins d’une poignée 
d’individus deviennent interre- 
üés par les conséquences tragi­
ques d’un coup de feu. Le réalisa­
teur Alejandro Gonzalez Inarritu 
(slmours rhintties, ‘JI Gram­
mes) démontre un talent hors du 
commun dans la mise en scène de 
cette histoire-puzzle qui se dé­
roule dans quatre pays, sur trois 
continents et en cinq langues, 
dont le langage des sourds- 
muets. Des performances d’ac­
teurs magistrales (au premier 
rang, celle d’Adriana Barraza) et 
une trame sonore magnifique si­
gnée Gustavo Santaolalla ajou­
tent au plaisir de la découverte 
d’un film unique dans sa façon de 
saisir un monde de plus en plus 
complexe.

SA MAJESTÉ LA REINE

La famille royale britannique 
comme on ne l’avait jamais vue. 
Brise dans la tourmente médiati­
que suivant la mort tragique de 
Lady Di, la reine Elizabeth II est 
tiraillée entre son désir de passer 
rapidement à autre chose et la vo­
lonté populaire d’offrir des funé­
railles d’État à la controversée 
princesse. Devant la caméra de 
Stephen Frears, Helen Mirren of­
fre une prestation remarquable, 
tout en retenue et en émotion 
contrôlée. Du grand art. La scène 
où la souveraine daigne quitter 
son domaine pour jeter un coup 
d’œil aux fleurs laissées devant le 
grillage de son palais est boule­
versante. L’un des mérites de ce 
film est d’avoir réussi à humani­
ser quelque peu un personnage 
énigmatique et méconnu. Frears 
save the Queen !

LE TEMPS QUI RESTE
Un photographe gai dans la jeu­

ne trentaine (Melvid Boupaud) 
apprend qu’il n’en a plus pour 
longtemps à vivre. Un putain de

« •

Molrn Mirr.-n offre uor prrMation remarquable, tout en retenue et en emo 
ti«*n tontrôh'e dan» Sa mair\ti' la mne

1
Patrick Chesnais et Anne Consigny dans Je ne su/s pas pas là pour être aimé
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rares

Le temps qui reste, du réalisateur 
François Ozon

cancer. Blutât que de s'infliger les 
séances de chimio et les ater­
moiements d'une famille avec la­
quelle il est en froid, il décide de 
vivre en solitaire le temps qui lui 
reste. Seule* sa grand-mère (Jean­
ne Moreau), puisqu’elle aussi va 
mourir plus tôt que trop tard, re­
cevra ses confidences. Le rare­
ment mauvais François ( )zon (5 X 
2) livre avec cette œuvre intimis­
te une puissante réflexion sur la 
condition humaine confrontée à 
l'ultime saut dans le vide. Du ci­
néma qui émeut, chamboule, bou­
leverse, sans jamais verser dans 
le mélodrame. La finale, sur le 
bord de la mer, est d’une beauté et 
d’une tristesse absolues.

GOOD NIGHT, AND GOOD LUCK
Dans l’Amérique des années 50, 
le sénateur Joseph McCarthy en 
mène large. Le présentateur-ve­
dette du réseau CBS, Edward R. 
Murrow, décide de lui tenir tête, 
se mettant à dos la direction et les 
commanditaires. Derrière (et 
aussi devant) la caméra. George 
Clooney recrée avec intelligence 
et doigté, à travers la fumée de ci­
garette propre à l'époque, cet épi- 
sode marquant du débat sur la li­
berté d'expression. David Stra- 
thairn est absolument fabuleux 
dans la peau du tenace présenta­
teur-vedette, qui avait l’habitude 
de terminer ses émissions par les 
quelques mots qui font le titre.

«fa

'a&va’Kpx m

Le réalisateur Denis Dercourt explore avec Finesse et une élégante sobriété 
dans le film La Tourneuse de pages.

la relation complexe qui s’établit entre Catherine Frot et Deborah François.

Une œuvre politico-journalisti­
que courageuse et essentielle.

JE NE SUIS PAS LÀ POUR ÊTRE 
AIMÉ

Un huissier (l’atrick Chesnais) 
mène une vie de solitaire, entre 
un fils aussi timoré que lui et un 
père grognon. Barce qu’il en a 
marre de son existence, et aussi 
parce que la musique qui joue 
dans l'immeuble d'en face le fas­
cine, il décide de s'inscrire h un 
cours de tango, ("est alors qu’une 
jeune femme réservée (Anne 
Consigny) changera complète­
ment sa vie. Le réalisateur Sté­
phane Brizé, auteur du très beau 
Ht eu des villes, livre un film tou­
chant dans sa façon de traiter du 
thème de la solitude moderne. Il 
trouve en hitriek Chesnais un ac­

tes passagers décident de s’en prendre aux terroristes sur le vol 93, 
le 11 septembre 2001.

leur que tout le monde connaît 
sans savoir le nom, le messager 
tout désigne pour en faire écho.

LA FILLE DU CAFÉ

Le cinéma britannique nous offre 
parfois de ces petits films absolu­
ment charmants. Celui-ci, réalise 
par David Yates, d'après un scé­
nario de Richard Curtis (Quatre 
mariages et un enterrement, 
Nottiny HUI), en est un. Une im­
probable histoire d'amour entre 
un haut fonctionnaire attaché 
aux Affaires étrangères (Bill Ni- 
ghy) et une timide jeune femme 
(Kelly MacDonald) rencontrée 
dans un café. Contre toute atten­
te, elle raccompagnera à une ren­
contre du GS, ù Reykjavik, ou ses 
conseils auront des conséquen­
ces inattendues. Au rayon des 
rencontres entre dei^x êtres que 
tout oppose, J^a Fille <lu rafe sc 
démarque nettement.

LA TOURNEUSE DE PAGES
Une histoire de vengeance au 
compte-gouttes qui n’est pas 
sans rappeler les meilleurs ( ha 
brol. Recalée ù un examen de 
piano lorsqu'elle était étudiante, 
une jeune femme (Deborah Fran­
çois) devient. Kl ans plus tard, la 
tourneuse de pages attitrée 
d’une pianiste renommée (Ca­
therine Frot), la même (pii l'avait 
ù l’époque empêchée de réaliser 
son rêve Le réalisateur Denis 
Dercourt explore avec finesse et 
une élégante sobriété une rela­
tion complexe qui fascine du dé­
but ù la fin

VOL 93
A mille lieues du décevant 

W V irhl TratU1 Gent it d’Oliver Sto­
ne, ce film du Britannique l'ail!

Gmuigrass (HIihhîjj Surulay) li 
vre sans pathos, mais avec un 
souci du réalisme et de la vérité, 
sa vision des événements surve­
nus dans l'avion qui est allé 
s'écraser dans un champ de 
IVnnsylvanie, un certain 11 sep­
tembre. Entre ce qui s** déroulé 
sur le vol 93, alors que les passa­
gers ont décidé de s’en prendre 
aux terroristes, et les réactions 
des contrôleurs aériens, Green- 
grass décortique de façon brute, 
sans fioritures, un épisode de cet­
te tristement célèbre journée.

PLUS ÉTRANGE (}UE FICTION

Un bon matin, un fonctionnaire 
(Will Ferrell) sc met à entendre 
une voix dans sa tète (>r, cette 
voix, c’est la narration de sa pn 
pre vie, telle qu'imaginée par 
une romancière (Emma 
Thompson). Le seul hic, c’est 
qu'elle cherche une façon de 
faire mourir son personnage, 
lui en l'occurrence. Il devra la 
convaincre de ne pas le fain 
disparaître. Cette fable modern 
mise en scène par Robert Fors­
ter ( Voyage a 
pays de Fi mugi 
nain ) est, com­
me son titre Tin- ^ 
dique, vraiment 
plus étrange qui 
la réalité. Dans la 
mesure où le spec 
tuteur est capa­
ble de laisser son 
sens cartésien 
au vestiaire, il se 
laissera prendre 
au jeu par cette 
histoire drôle 
déroutante et 
complètement 
timbrée.

OSS 117 -O

OK, au cinéma, l'humour est 
tout ce qu'il y a de plus subjectif 
N'cmpcche, ceux qui ont aimé 
Jean Dujardin dans ce rôle d’es­
pion des années 50. version Scan 
Connery, en parlent déjà comme 
d'un film-culte. Dans cette paro­
die jami stsmilesi/ue, l'agent 
OSS 117 est envoyé en Égypte 
pour, en gros, « sécuriser le Bro- 
che-( Frient » I hijardin est absolu­
ment irrésistible de drôlerie, sur­
tout dans sa façon naïve de sc mo­
quer des mœurs musulmanes Ut 
scene de la pyramide. a\ec li*? 11a 
zis. est littéralement pissante Vi­
vement une suite aux folles aven­

tures de cet agent plus que 
s|MVial

L'agent OVh 
un homme 
VfM*< i.tl

F* 7. 
trè»



LE BON BERCER

Le mouton noir
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Irt>|M ourt, l#* Hoo ««ryfr m> fait
cju«* dé»nootr»r !«*' limites du ci­
néma. (Ju'il dure deux ou troi» 
heures, un film ne représente 
jamais qu’une brève halte, un 
fugace ncoment de réflexion ou 
une rapide dose d'émotion. Le

cinéma commercial ne sera ja 
mais qu'un art populaire, qui se 

doit d’etre un divertissement.

I ji plupart des rinéphilra trouve­
ront interminable Ar Hou IHrurr 
Mais KolsTt I le Nin» a In-au étirer 
son film sur doux heures 17 minu­
tes. il ne parvient pas A approcher 
la personnalité complexe de .la­
mes Angleton. une grande figure 
de l'espionnage au XX‘ siècle, ni 
même a donner une idée valable 
de son incroyable parcours 

( )n a d’ailleurs du mal A recon­
naître .lames Angieton sous les

J
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traits flous d’Kdward Wilson, 
joue par un Matt Damon complè­
tement dépassé par le personna­
ge ( m ne fait pas jouer par un fm- 
hfj fart’ le mie de l'un des acteurs 
les plus influents et mystérieux 
de la guerre froide!

Ceux qui se passionnent pour 
l'espionnage n'en auront pas as­
sez de ce film fleuve, qui n'est en 
réalité qu’un ruisseau dans le 
cours tumultueux de l’histoire de 
la CIA Dmr s'y rotrouver, il faut 
posséder une certaine connais­
sance du sujet, qui se trouve ici jc^- 
té pêle-mêle, dans un dédale de 
fUixhbackx qui ne servent qu’A 
embrouiller les choses. (Jui trop 
embrasse, mal étreint : Lf Hou 
lU~rfj< r se disperse en une multitu­
de de scènes A peine ébauchées 
qui ne parviennent pas A former 
un tout. Tel est le travers du ciné­
ma américain actuel, qui croit sa- 

] tisfaire le client en le submergeant 
de péripéties. Trop, c’est comme 
pas assez : en se multipliant, les 
séquences s’en trouvent écour­
tées, bousculées, bâclées.

I a\ carrière de \Vils< >n se c« >nf< »nd
avec celle d'Angleton Diplômé de 
Yale en 1JM7, U prête aussitôt ser­
ment A la société secrète Skull and 
Bones. Juste avant la guerre, il 
épouse Clover Bussell (Angelina 
Jolie), de son vrai nom Cicely d’Au- 
treim >nt II s’enrôle dans l'( >SS, im- 
ectrede la CIA, et u uvreen Kuro- 

j pe pendant toute la guerre. En 
i!l IJ. il travaille avec le Mlô, le ser­
vice d'espionnage anglais, où il fait

la connaissance de Kim Philby, la 
taupe de Moscou. En 1!M7, il est re­
crute par l'éminence grise du FBI, 
Bill Sullivan (IV Nimn). le seul 
nom (jui ne soit pas fictif dans le 
film, afin de démarrer la Central 
Intelligence Agency. De lHôl à 
1<)74, Angleton/Wilson sera le chef 
du contre-espionnage de la CIA.
U Hou Hiryrr suit la trajectoi­

re du personnage jusqu en HMD, 
année qui voit l’arrivée au pou­
voir de John K Kennedy, une figu­
re qui restera liée à jamais A cel­
le d'Angleton... Le fil conducteur 
de la saga Angleton/Wilson, c’est 
le désastre de la baie des Co­
chons, l'opération militaire me­
née par la CIA pour renverser 
Castro, en 1961. Au sein de 
l'Agence, on ne peut accepter cet 
échec lamentable, et on cherche 
un coupable, une taupe qui aurait 
vendu la mèche aux Soviétiques 
et aux Cubains. La recherche de 
ce traître servira do lien entre les 
trop nombreux et trop courts épi- 
sodes du film. .

Presque toujours présent A 
l’écran, Matt I >amon ne nous offre 
qu’un visage gêné, timide, indé­
cis, alors qu'un espion de cette 
envergure, bien qu'il doive rester 
secret, fait nécessairement preu­
ve de caractère et de détermina­
tion. Une connaissance d'Amble- 
ton déclare même qu’il était très 
intense et faisait montre d’un 
«appétit prodigieux pour l'intri­
gue ». Cette phrase n’est pas dans 
le film, et elle aurait dû s’y trou­

ver, |Mtur répondre A la question 
centrale du scénario, telle qu ex­
primée par Philip Allen (M illiam 
Hurt), le supérieur du héros : 
« Pourquoi faisons-nous ce métier 
de fou qui ne paie même pas'.’ »

Le Hou Hi ryrr ennuiera un 
grand nombre de cinéphiles, mais
il en incitera d’autres A se lancer 
dans de passionnantes recher­
ches sur le véritable James An­
gieton. Écrire ce nom sur un mo­
teur de recherche vous portera 
beaucoup plus loin que le film 
malhabile de Kobert De Niro. Ce­
la vous mènera même A l’assassi­
nat de John Kennedy, évoqué de 
façon trop sibylline, A la fin du 
film, par un agent soviétique...

Au générique
Titre : Le Bon Berger (The Good 
Shepherd)
Genre : drame d’espionnage 
Réalisateur: Robert De Niro 
Acteurs : Matt Damon, Angelina 
jolie, Alec Baldwin 
Salles : Beauport, Charest, Sainte 
Foy, Clap, Galeries de la Capitale, 
StarCité (v.o.a.)
Classement : 13 ans 
Durée : 2 h 47 
Cote : ★

On aime : I histoire vraie qui a 
inspiré le film, la reconstitution 
historique
On n’aime pas : la dispersion du 
scénario, le jeu timide de Matt 
Damon

UOS PASSIONS!
DÉBUT DES COURS
► 29 janvier 2007

AEC-INFOGRAPHIE 
ET ANIMATION EN 2D et 30
3 trimestres
Ce programme axé sur la créativité et le sens artistique 
se veut une formation de pointe qui permet aux étudiants 
d'acquérir des connaissances et de développer des 
compétences en animation 3D, pour le domaine du jeu 
vidéo et du cinéma d'animation.
Logiciels :
3D Studio Max, Photoshop, Flash, Dreamweaver, 
Combustion Z Brush, Sound Forge, Premiere, etc

CHARLES

Upem
atfcfcieuse, 
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Pour information

(418)955-5932
www.osullivan-informatique.com IIMLLIVAN

Dim:UC0U0II*SI**JT l

600, rue Saint-Jean, Québec GIR 1P8
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Formation admissible aux prêts et bourses • Aide au placement • Collège privé subventionné

COLLÈGE OUVERT 24 H CLASSES À DIMENSION HUMAINE
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LA CRITIQUE SE PRONONCE...
« CHARLOTTE AUBIN ET THOMAS LALONDE 
APPORTENT AVEC EUX CETTE PURETÉ JUVENILE 
QUI MAGNIFIE LE CARACTERE TRAGIQUE 
DE LA PLUS CÉLÈBRE HISTOIRE D’AMOUR.»
MARC ANDRÉ LUSSIER. LA PRESSE

« MODERNE ET SENSUEL
THOMAS LALONDE ET CHARLOTTE AUBIN 
INCARNENT À MERVEILLE LE COUPLE. ONT CROIT! »
MARIE JOELLE PARENT. yOURNAl DE MONTRÉAL

« UN FILM EXTRÊMEMENT INTÉRESSANT
LES ROMÉO ET JULIETTE, DEUX 
JEUNES VRAIMENT ÉTONNANTS! »
RENÉ HOMIER ROY, C’EST BIEN MLIUEUR LE MATIN

« UN FILM QUI CÉLÈBRE LA BEAUTÉ 
ET LA JEUNESSE. RELECTURE PLEINE 
DE FRAÎCHEUR ET DE LUCIDITÉ. »
LUC BOULANGER, ÉMISSION DENIS LÉVESQUE. LCN

«THOMAS LALONDE ET CHARLOTTE AUBIN
TRANSPERSENT L'ÉCRAN 
JEANNE MOREAU ENCORE 
UNE FOIS BRILLANTE. »
JEAN-PIER GRAVEL. SALUT BON/OUR!

« ORIGINAL, ACTUEL
TRÈS BRANCHÉ 
SUR LA JEUNESSE 
D’AUJOURD’HUI! »
DENISE MARTEL. jOURNAL DE QUÉBEC

« UN ROMÉO ET JULIETTE 
TOUT À FAIT JEUNE.
UNE EXCELLENTE 
DISTRIBUTION »
GENEVIÈVE TURCOT. LE DROIT

« LES DEUX JEUNES 
SONT IMPRESSIONNANTS 
DE LUCIDITÉ. UN FILM 
QUI VA TOUCHER 
LES JEUNES.»
MICHEL COULOMBE.
SAMEDI ET RIEN D'AUTRE

« MAGNIFIQUE 
PERFORMANCE
DE JEANNE MOREAU. »
JULIE MARCOUX, TVA

a! - X, '
. A é

k; i

LE PUBLIC SE PRONONCE...

★ ★ ★ ★ ★
« 5 ETOILES!!!! UN FILM MAGIQUE. »

CORINNE. I I ANS

« I 0/ I 0... UN FILM AVOIR ABSOLUMENT! »
MARIE CLAUD*. »* ANS

« J’AI VRAIMENT ADORE. SURTOUT AVEC LE BEAU 
THOMAS LALONDE. CE FILM EST VRAIMENT 

ÉCŒURANT! WOW! »
ÉLODIE. I ) ANS

« UN HYMNE A LA VIE. A L’AMOUR... 
FAITES-VOUS COMPLICE DES JEUNES ADOLESCENTS 

ET ACCOMPAGNEZ-LES POURVOIR CE FILM. »
FRANÇOIS. 44 ANS

« C’EST MON FILM PREFERE! 
JE CONSEILLE A TOUTES LES FILLES 

DE MON ÂGE D’ALLER LE VOIR. »
VIRGIN» HANS

« R<SJ VAUT LE DEPLACEMENT...
UNE REUSSITE! »

MICHÉLE. 44 ANS

« LES ACTEURS 
SONT ÉCŒURANTS 

C’EST UNE VERSION 
TRÈS MODERNE 

ET SENSUELLE 
DE CE CLASSIQUE. 

COUREZ ALLER 
VOIR CE FILM! »

CLAIRANf. 14 ANS

fl
« J’AI ÉTÉ TOUCHÉE 

DU DÉBUT A LA FIN... 
UN GRAND FILM. »

CINDY. 22 ANS

« CHARLOTTE AUBIN ET THOMAS LALONDE 
SONT CHARMANTS,TOUCHANTS ET NATURELS.
TRÈS CONVAINCANTS »
JACQUES BERTRAND. JE L'AI VU A LA RADIO

« EXCELLENT! 
JE VAIS MÊME ALLER LE REVOIR 

AVEC UNE DE MES AMIES! »
JOANNIE. IS ANS

« UN FILM EXCELLENT DONT 
NOUS DEVRIONS ÊTRE FIERS! »

ANNE . 10 ANS

« J’AI ADORE! »
ANNE SOPHIE. DANS

« CETTE HISTOIRE NOUS RAPPELLE 
NOS PREMIERS AMOURS D’ADOLESCENTS... »

CAROLINE. 10 ANS

THOMAS LALONDE CHARLOTTE AUBIN JEANNE MOREAU
Le cinéma québécois donne vie à la plus grande histoire d’amour.

ROMÉOflJULIETTE
,YVES DESGAGNÉS

sunmv NORMAND CHAURETTE ----- DENISE ROBERT DANIEL LOUIS

cmzn
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L'ESPRIT D’UNE ÉQUIPE

Leçon de courage

A I ’AlTK I II

LE FILM NO
CANADA

DU BO\ TEMPS .Al’ CINÉMA! 
i»d America.

. *» ML i ' «Met (K WV*MI X.lMTtk^ 
tjiA*. ^ aunr; •

«ÉBLOUISSANT
UN! AVFNTURE FANTASTIQUE»

•USATOCWy
MNIURI fANrMTRXJE 
LUMtM PASSIONNAmT

Om/ui MMitu.s

IMAGINATIF! 
UNI C RI Al ION 
MAGNIHQÿU*

• At#

H A I AM IC» 11

f?>c

ram

Lauri*
Richard
lrKharti(^M«v4vil cucn

Il ne faut surtout pas se laisser 
leurrer par son titre ou sa ban 
de annonce . L'Esprit d'une équi­
pe n'est pas un film de football. 
L’essentiel s'y joue plutôt hors 
du terrain. L'Esprit d'une équipe 
est inspiré de l’histoire tragique 
de l’équipe de football de l'Uni­
versité Marshall d’Huntington, 
en Virginie-Occidentale. Dans la 
soirée du 14 novembre 1970, un 
avion qui ramène au bercail les 
Thundering Herd. Il n’y parvien­
dra jamais : Quelques minutes 
avant d’atterrir, l’appareil 
s’écrase, ne laissant aucun sur­
vivant. Seuls quelques joueurs 
blessés demeurés à la maison et 
l'assistant-entraîneur Red Daw 
son (Matthew Fox), qui est ren­
tré en voiture, demeurent.

j La petite enmmunauté de Hun­
tington est sous le ehoe. Alors qui1 
le directeur de l’Université Mar­

shall s’apprête à suspendre le 
programme de football, le joueur 
Nate Kuffin (Anthony Maekie) 
met tout en «ouvre pour l'en em­
pêcher Venu directement de 
l't >hio, le nouvel entraîneur .lack 
Lengyel (Matthew McConau- 
ghey) héritera de la lourde tâche 
de relever â la fois l’équipe et la 
ville qui est encore en deuil 

Kn se balançant entre le football 
et le drame que vit Huntington, 
Lt’sprit d une équipe évite de 
choisir un seul thème principal et 
se perd un peu. On sent alors un 
léger flottement: s’agit-il d'un 
hommage à la mémoire de ceux 
«pii ont péri ou une simple méta­
phore entre le sport et la vie ?

( >n sait comment l'histoire dé­
but»' et on se doute énormément 
de son dénouement. D’où le défi 
d’en tirer un film. L'Esprit d'une 
éi/uipe réussit tout de même à 
soutenir l'attention et Matthew 
McConaughey en est largement 
responsable. Dans la peau de 
l'entraîneur Lengyel, il charme 
par son aplomb et son petit air 
burlesque. Une belle surprise 
de la part de cet abonné des e<»- 
médies romantiques. Fox, qui in­
carne son assistant, équilibre

avec justesse l’exubérance de 
son entraîneur-chef. Et dans ce 
type de film «»ù il est de mise que 
tous les acteurs fondent en lar­
mes, il faut souligner le jeu du 
touchant Anthony Maekie en 
tant que Kuffin. celui sans qui 
Marshall n’aurait peut-être ja­
mais eu le courage de continuer 
â jouer au football.

Au générique
Titre : L'Esprit d'une équipe (v.f. 
de tVe Are Marshall)
Genre : drame
Réalisateur : Mc G
Acteurs : Matthew McConaughey,
Matthew Fox, Anthony Maekie,
David Strathairn
Salles : Beauport, Des Chutes,
Galeries de la Capitale, Lido,
StarCité
Classement : général 
Durée : 2 h n 
Cote : ★ ★ ★

On aime : l’idée de souligner 
cette histoire de courage et de 
persévérance
On n’aime pas : la répétition à 
outrance du slogan » Nous 
sommes Marshall »

2 NOMINATIONS AUX OOIDEN OtOM •
Meilleur Acteur iWiu Smith I

Meilleure Chanson Originale A
0i "★★★★! L'UN DES MEILLEURS FILMS 

DE L'ANNÉE WILL SMITH NOUS QFFRE 
SA MEILLEURE PERFORMANCE A VIE.»

Steve Oldfield, FOX TV

WILL SMITH
la POURSUITE

<iu BONHEUR
vwmv. .to THE PURSUIT Of MAPPYNESS

Inspiré d une histoire vraie

sony.com/Pursuft wülm
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Savoureux! »

« On rit « Dense et
beaucoup | intelligent 
un regai! »
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CINÉMA MAISON Las DVD critiqué» sont fournit à titra uraoaua par W ( iné Vidéo l loti Cartisr

Rétrospective zooéArts inaga/iiio A21

Plutôt qu’un box-office im­
personnel des DVD les plus 
regardés en 2006, je vous pro­
pose une sélection toute sub­
jective et passionnée des neuf 
films qui ressortent des cen­
taines de films visionnés au 
cours des 12 derniers mois...

DUR A CROQUER

HARD CANDY

THRILLEK
Dur à croquer (Hard Candy) 
de David Slade, avec Ellen Page et Patrick 
Wilson

L'arme 
de la 
parole
Régis ^ ^ . j

Tremblay
rtrvmblay@lesoleil com

-» C’est un elavardage sexuel qui 
permet à un homme de ans, 
Jeff (l’atriek Wilson), de séduire 
une fillette de 11 ans, Hayley (Kl- 
len Page). Mais dès qu’il l’a atti­
rée chez lui, les choses prennent 
une tournure inattendue... Jeff 
se réveille ligoté à une chaise. 
S’engage entre eux un combat 
singulier où l’arme la plus tran­
chante est la parole. Le préda­
teur sera confondu par la jeune 
fille, qui va lui donner une frous­
se mortelle. La tension est à cou­
per à la tronçonneuse! Dur à 
croquer ne plaira pas à ceux qui 
préfèrent les scènes choquantes 
aux dialogues serrés. Ce huis 
clos très dramatique va mettre 
le pédophile ù nu, mais dans sa 
partie la plus secrète : son cu'ur. 
Niant d’abord ses actes, il va de­
voir admettre les mensonges et 
les cachettes qu’il se fait ù lui- 
mème. Pans une esthétique épu­
rée*, David Slade aborde fran­
chement une inquiétante dé­
viance, tout en ne concédant 
rien aux voyeurs . Mais qui est 
donc cette fillette qui semble 
tout savoir de Jeff et qui quitte la 
scène comme un être fictif, vêtue 
de son petit chaperon rouge? La 
voix de la conscience?

SUSPENSE 
Anthony Zimmer
de (érôme Salle, ave< Sophie Marceau ef 
Yvan Anal

MhMf HMCIM 'VU mu

DRAME BIOGRAPHIQUE 
Bonsoir et bonne chance (Cock/ 
Night and Good Luck.) 
de George Clooney avec David Strathaim

L’homme sans visage
-» Anthony Zimmer! I n nom, un 
masque pour un escroc cpii a 
change de visage grâce à la chi­
rurgie esthétique Le flic français 
Akcrman (Sami Frcy) lui jette un 
bel appât : Chiara (Sophie Mar­
ceau), ex-petite amie de Zimmer. 
Mais mis en garde par Chiara, le 
bandit lui suggère de lancer la p«f- 
licc sur une fausse piste en se 
liant avec un quidam que les flics 

i prendront pour lui. Zimmer! 
j C’est dans un train qu’elle alwfrde 

François (Yvan Attal), qui n’en 
revient pms de sa chance ! Mais ce 
François est-il vraiment n’impor­
te qui? Une histoire sur le fil du 
rasoir, fascinante malgré certai­
nes improbabilités. Jérôme Salle 
signe lâ un suspense tout â fait 
hitchcockien.

TELESÉRIE
Nos étés (saisons 1 et 2)
de Michel d Astous et Anne Boyer

Double saga
-* ( >n a l’impression que d’Astous 
et Moyer ont écrit leur très beau 
téléroman autour du lieu magi­
que de Saint-Denis-sur-Mer. Les 
différents épisodes des deux pre­
mières saisons (deux coffrets) 
font des sauts â différentes épo­
ques, de 1 ! H M1 â 2(M).r». ces derniers 
flashs étant beaucoup moins in­
téressants Mais revenons aux 
débuts. Les Desrochers, des 
bourgeois de Montréal, se font 
construire une maison d’été dans 
le IJas-du-Fleuve par les Melzile. 
des paysans de la région, qui sut>- 
viennent aux besoins des Mont­
réalais comme s’ils étaient leurs 
esclaves Mais une Indienne va se 
charger de bouleverser les rap 
)K»rts entre ces deux familles 
Une histoire touchante, une re­
constitution très fidèle, des costu­
mes et des décors superbes

Nostalgie en noir et blanc
-> Avec Honsoir et homu chance, 
(âsirgc Clooney prouve encore 
qu’il est devenu un cinéaste ma­
jeur C’est on mémoire de son (htc 
journaliste qu'il trace un |Kirtrait 
nostalgique en noir et blanc du 
mentor de son paternel, le re|>ortor 
télé Kd Murrow (David Strat- 
hairn), qui livra une lutte épique 
(et télégénique!) au sénateur anti­
communiste McCarthy, qui sert ici 
de Mctîuffin (de beau prétexte) â 
Clooney Le vrai sujet du film n'est 
pas politique, mais |>oétiquc; l’es­
sentiel du film est dans la reconsti­
tution d'une salle de nouvelles des 
années 50, comme le petit George 
l'imaginait en voyant le tcléjourmd 
au petit écran de CMS voilà |>our- 
quoi le film est en noir et bhuic l n 
film d’hommes et d'époque dont la 
rigueur formelle évoque elle aussi 
l’autorité paternelle

COMÉDIE SENTIMENTALE 
Et si c’était vrai...
d»* Mark Waters, avet Reese Witherspoon 
et Mark Ruffalo

vrai...
Un amour de fantôme

L'époque n'est pas â la naïve 
sagesse et â la gravité sans lour­
deur Et si c’était rrai, le film 
tendre et léger de Mark Waters, 
n'en est que plus précieux. Céli­
bataire, Klisabeth (Uecse Wi­
therspoon) est médecin dans un 
hôpital de San Francisco. Kn al­
lant rencontrer un jeune hom­
me. un accident la plonge dans le 
coma ("est en rêve qu'elle fait la 
connaissance de David (Mark 
Kuffalo), qui a loué l'apparte­
ment qu'elle occupait La belle 
se met â hanter les lieux Et si 
c'était rrai peut être vu comme 
un gentil pastiche du Vertigo de 
Hitchcock, lui aussi tourné dans 
un San Francisco irréel avec une 
blonde fantomatique

DRAME
Stupeur et Tremblements
d Alain t t*rM»au av** SyKnt !i*Mud et 
Raori Tiup

1

Obéissance extrême
-» « Stupeur et tremblements » 
ainsi doit se traduire la soumis­
sion de tout Japonais envers 
l'empereur... et envers ses supé­
rieurs. Ayant vécu au Japon, la 
romancière Amélie N'othomb 
s'est servie de ce trait culturel 
pour décrire I»' calvaire d’une 
< Iccidcntale, Amélie (Sylvie les 
tud), au sein d'une grande entre­
prise japonaise où elle apprend 
l'humilité extreme Troublant, 
ce rapport doulourcux-amou- 
reux entre la docile Melge et sa 
supérieure impitoyable (Kaori 
Tsujl). Amélie accepte toutes 
ses brimades Dans quel but? 
Alain Corneau a tourné ce duel 
sournois avec une belle écono­
mie de moyens Hypnotique !

COMÉDIE
OSS 117 — Le Caire, 
nid d'espions
de Mithel Ha;an.wiciuv 4v«s jean 
Dujardin

L’espion qui se marrait
L'agent français < )SS 117 a et» 

créé dans h-s années lb par !»• 
romancier Jean Bruce, mais ce­
la n'a pas empêché le cinéaste 
Michel Hazanavicius de calquer 
ave»- talent son film sur l«‘s .la­
mes Bond des années bu I tans le 
rôle-titre, Jean Dujardin eopl»* 
parfaitement Sean Connery No 
tr»‘ agent très spécial arrive nu 
Caire avec sa mentalité très co­
lonialiste, ce <|ui fournit aux 
spectateurs français l'occasion 
de rire un peu d»‘s Arabes! Un 
pastiche parfaitement réussi qui 
va jusqu’aux couleurs «le la p«‘l- 
licule. Dujardin est craquant! 
Un succès commercial <|ui «‘«im- 
mande une suit»'

SUSPENSE
lemming
»W Dominik M»*J! jvt* t «urmt lut4% H

Conformisme
-» Main (Laurent Lucas) est un 
t«'chnicicn en robotitpie dont la 
hantise »'st la perte «le c«»ntr»M»' 
('«• jeune homme coot «>t confor 
mist»' each»' mal son iC A,^»»* 
d'assuran»'»’ L’irrationnel entre 
dans son existence rangée et 
dans celle de sa douce moitié, 
Ménédlcte (Charlotte Gains- 
bourg), sous la forme d'un p«>tit 
rongeur, un lemming, pris dans 
la tuyauterie (Y sera ensuite au 
tour d’une furie. Aile»' (Charlot­
te Uampling). la femme du pu 
trou d'Alain, «le troubler la paix 
factice de «•»• ménage trop sage 
Dominik Moll confirme son art 
consommé du suspense classi­
que dans ce film curieux qui sug­
gère plusieurs interpretations

JEUNESSE
Eusse Partout, épisodes i ô 25

franco*» CAl*. «ivin Marw I ykt»l, Claire 
Pimparé «M l Heur«*ua

Beau souvenir
Il était temps «ju'on édite en 

I >YI I ci't immense sin'cès télévl- 
sucl d«'s aniHs s 7tt et S'il Une ré­
apparition attendue patiemment 
par les 25-.’J.r> ans, ou du midns 
par une grande partie de cette 
generation, »jui n'est pas massi 
veinent devenu»' accro .V.lcff 
Klllion. Dieu merci! Avec Marie 
Fykel. Claire l’impure et Jac­
ques L’Heureux, nous sommes 
plutôt du côté intelligent et sen 
sible des choses Poussinots un 
jour, poussinots toujours! Ft il 
semble qu'on en recrute «h* nou­
veaux chaque jour, parmi lt‘s «-n 
fants d'nujmird'hui
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lUaky RaMMMi (4 1/4)

( INlKI I X OOfON SAINI» #OY 
Noad mur 0 I jh I^H7 I/*'!•)
( 11 a»»*.
W !•« Irai»» <iu **ér* N«»l j la < Uu»» l.irt»
majaur* 0 ulws t4fM iW'AA
ihw mal au mu»*» (i l/>) uh ut'AS •♦•'•S
isSiv 1 iWm iv^iA •I*'1'1 nny>(G)
I» lam laail»» Q •■'•" |,','A'> ' (1 » “'V
Rmliy HaNma (< l/>) >' U*MS *jhl’A ‘S^'S 
|.,h,S i/h^ ly*.*, iy*MV JlS.'S 4Jh(C) 
IraRiMi (i) »oa uhï uh; !/•> iV*’!

(C,
I» jirit! rtwHwl» ri» Chariot»» (3) iih>y (this
|Mijy Ihhy. j |h (0)
la ia»ta^u»l» du lamhaur (| iyj) l^h4>, »A^lA.
i.yh ; ih»' » (0)
la diamanl (to »an« (j l/l) IS^ |M*MS 
j ih4% (11 •»»)
Volv»» (3 i/i) «' Ijhiv I^A (IJ »"'»
A(hm alyldo (3 l/i) V1 n,jra ( I f ihhaA JlhAS 
(13 am)
( aamo RoyaW (4) i/Hv isbv i8b| ^»b4S 
(1 ) am)
I at palift jnadt du Iwmbaur () i/a) ohs
1 sb*,^. iHh.jy 4ibr»^ (C)
Ralial (s) '
Pr+tantatM»n tpA« uila Nhw Y««»4 HD 
Mrtr»**>4rtanOp**Ti fba MaRV Muta () Mb V ()
Tan ft Sn*f 1^$ »•! ainrf»N 6,y>$ Sam
(iirn avant iHb y S''$ vnfanlt H aînét 6.50$ t ü»' 
au v**n avant ihb »*t mar mm tcaitv la f«XjmAv 
;./S$ mfanH H airWt b y $ tauf fjurt tHWt

C AR T II R ($4J toil).
AnK«4A (4 i/4) vof i^bis l/b iyb 
4lb|0 (G)
t>nv awtfam v afru amv (l) v ' »H»*m . » « f 1^(1)
» li/alwth I (4) v. a t t ♦ 1 lb ( 1 j ans)
tarifs fn svmamv avant i/b 6$ aj•n's 17b et
vw**t i*rvl H$ enfants ansetmiMns S$

C IAP l6yoCLAf>
K.«Ih*I (%) vua -M.l. ••st MJ si f i ib i< > ( 13 am) 
la bon h**n*r Q 1 ib.* 14b; 1 ;b4. -
(13 am)
floréal I R|>rrat (4) r*'a
la duursanl da tang (1 l/a) 1 ibj Mhoy 
iHb^s 11 b v) ( m An')

Gutda da la prlrta vafSf{aan«a (J l/l) i6h4^ (t-) 
la rsatnnté (a i/a) 1 G)
Pat tor la boo« ba (|) 1 /b i
la patrt monda da C hariott* (j) yb 1 lb 1 3b
iyb iybn (G)
I at prldt pmdt du fumbror (3 i/a) yhjo (G)
1 at rrfirllat da la foré! () l/l) yK (C)
Roméo rl )u«ir«1a (4) Hhé >4^V l&V
jihy II] am)
Sa ma fat té la rain* (4 l/a) I fb (G)
Sourit C rty (3 i/a) yti4 
la toumauaa da pa|(at (4) t6by> (G)
Vidvar (3 1/4) vo at{ si f ub|< »3b«>S 
ibbi» iHh4y aihao (13 ans)
la voyaK* an Arménia (j) vu f et arménienne
s l f 1 ibyj. 14b 15, 19b. iihén (G)
Tarrft / /$$ van el sam ajnes iHb y$ Mar ri 
mart 6.S'il 6s am el (4us 6,js I ^lixfianls 
b/S$ S$ 2 14 et rnum b$

OIS CHUTES (H31 .rb/«i)
Un* nuit au muté* (4 l/a) 13b. 1^30, iyb
2 »h 3c (G)
Roméo et )ul»at1a (l) 13b Ijhjo »9h 2lhy>
(13 ans)
lra|(<»n(j)vf 13b 19b, 2ihjo(G)
la Hjrturla du bowhiT (3 i/a) lahso, iKbs
2 ih3o (G)
)eune% tant surveillance (1 i/a) 'i^*)
l esprit d une é<|uiT>e (j) lKh4 J ib}' • (G) 
las petits pradt du bonheur (3 l/a) 13b
15b jo (G)
la petit monde da Charlotte (j) 13b lÿhjn
19b (G)
la duimant da sang (4 l/a) 2^30(13 ans) 
Rocky fUlftoa (a l/a) Mh ,ShVl *9^ ob|o(G) 
Casino Royal* (4) !2b|( 2^30(13 ans)
las vacances (1 l/a) iMh4S (G)
Tarifs Ven au dim vmi 9.50$. four /$ 13 à 20 
ans /$ l un au )eu /$ . 12 ans el moins et 6*j ans 
et plus s$ blm s$

GAIE RIES DE LA CAPITALE b2H 24SS)
Un* nuit au musée (a l/a) 12b 15. »4b4 >;b)S.
jybV). 2lb5^(G)
le Immi tierger 0 0^31 ibb I9h2(> ( 13 ans) 
KcMfcy IUIImmi (2 l/a) vf 13b 10, i6b»s »ybos

: 2ib2s(G)
Roméo et )ulirtte (2) I2bi( ^bjs »7h >9^30. 

• azhlijans)
I r agon (2) vf lahj^. 15^05, lybao, 2 ib^o (G)
la poursuite du lionheor (3 1/2) i?bjn. I5hi<>
lyhiS 2tb4«i (G)
l esprit d une équipe (3) V '9^ 2ib4S(G)
le petit monde de Charlotte (3) 1 3^)*,. 
jhfiss ^ >bis (G)
Le diamant de sang (2 1/2) i$b4S, i8hy>, 
21 b^o ( 13 ans)
Casino Royale (4) obis tS^»S «bbjo, 2ibv>

les vacances (1 1/2) iybm, 22b (G)

DES CRÉATEURS DE 
DESTINATION ULTIME

( I ITF ANNO IuA TERRE! R 
I si Al Ml M HI s I i l I> '

UN BON SANG DE BON FII.M!»
■ Ituiiar L*utrr. Irihuir
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Mononc Serge présente son spectacle des fêtes» Ent deux dindes 
iihjo au bar le Bal du Lézard situé au 1049, 3' Avenue à Limoilou.

— PHOTOTHÉQUl LI SOUIL.

3h,le» petit» pied» du bonheur (} l/l)
•S>>35(U) . . .
Sur le* trace» du Wre Noel 3 - L* clause force
maieure 0 nhss ishio(G)
Apocalypto(3 i/i)vo maya,» I t 1911(13 ans)
Jeune» *an» surveillance (1 1/2) ijhio (G) 
Souri» City (3 l/a) vf i3hio (G)

INIAX GALERIES DE LA CAPITALE (624 4629) 
Safari sauvage 3D (3) yh, 1 Th (G)
Père Noel v* Bonhomme hiver 3D (3) nlh (G) 
Une nuit au musée (2 1/2) Version IMAX 1 ili
ish, ittfi. 2oh, 22h (G)
Le» petit» psed» du bonheur (3 t/l) Version 
IMAX 13b (G)
Tarifs 12$ 1 hlm, 2 films 16$ 60 ans et plus et 
121/ans ! 1$ 1 film, 2 films i(,$4iians 10$ 1 
film, 2 films 12$ forfait (2 adultes, 2 enf ) 1 film 
38$, 2 films 48$

(2 1/2) 13I!, 13830, 19b 

1, s.-t. f. 21830

Charlotte'» Web (3) vu i
19823, 218411 (G)
Blood Diamond (2 t/2)
21855 (13 ans)
Casino Royale (4) vu a
22803 (13 an»)

iial-flé

YVES LAMBERT
| et le bébert orchestre

A SAID! 30 Dirait

1100 (8370234)
Une nuit au musée
21830(G)
Apocafypto (3 t/2) vo
(13 a"»)
Le petit monde de Charlotte (3) 138 158 (
198 (G)
Rocky Balboa (2 1/2) 138 1583. 198, 2183 1 (G)
L'esprit d une équipe (3) 12840, 15810, 18840, 
21830 (G)
Roméo et (uliette (2) 138 15830 198, 21830 
(13 ans)
Jeunes sans surveillance (1 1/2) 138, 15830(G) 
Les vacances (1 1/2) 18840 21830(G)
Eragon (2) 138 15830 198 21830(G)
Sur les traces du Père Noel 3 - La clause force 
majeure Q 188 (G)
Casino Royale (4) 138, 198 (13 ans)
Les petits pieds du bonheur (3 t/2) 138,
15830(G)
Le diamant de sang (2 1/2) 1884 21830(13305)
lards Ven sam dim (soir) 9,50$ Ven sam dim 
(jour) ;$, 13 à 20 ans 7$, lun Mar Mer (eu 7$, 
12 ans et moins et 65 ans et plus 5$, 2e film 5$

STARCITÉ (8740255)
Night at the Museum (2 1/2) voa 12805 
1484. 18850, 21820 (G)
The Good Shepherd Q voa 128 15825 1982 
( 1 ) ans)
Rocky Balboa (2 1/2) voa 12840 158 17815, 
19830, 21855 (G)
Roméo et Juliette (2) 12815, 12845 158, 1583c 
198 19830. 21830, 228 (13 ans) 
iragon(2)vf 128)0 138. 15815 15845, 188s. 
19820. 21820. 21850 (G)
The Pursuit of Happyness (3 1/2) vo a 12825, 
15825 19810,21845(0.)
I esprit d une équijie (3) 15841

The Holiday (1 1/2) vo a 21810 (G)
Le* vacance» (1 1/2) 15820, 18845, 21835 (G) 
Angel-A (2 1/2) Vf 12855, 15805, 17810, 19825, 
21840 (G)
Le cou de la girafe (4) 12820, 14^45 16855, 
19805, 21815 (G)
Snow Cake (3) voa s t f 12835(G)
Apocafypto (3 1/2) vo maya, s t any 19835 
(13 ans)
Jeunes sans surveillance (1 1/2) 13815, 15830(G) 
A vo* marques, prêts, décore! ! (1) 12850,
i5h551e)
Déjà vu (2) vf 19805,21850(13305)
Borat (4) vf 18815 (13 ans)
Souris City (3 t/2) v » 13810, 15810 (G)
Agent» troubles (3 1/2) 12810 (13 ans)
Les rebelles de la foret (3 1/2) 12825 (G),

ALOUETTE, Saint Raymond (337 2465)
Rocky Balboa (2 1/2) 13845, 20815 (G)
Une nuit au musée (2 1/2) 13830, 208 IG)
Tarifs 8$, 13 à 19 ans et 65 ans et plus 6$, 12 ans 
et moins 4$ Matinees el mar mere 3,50$

LES AVENTURIERS DU CINÉMA PERDU présen 
te pai Antitulie, dans le cadre de l'exposition 
et Aventure cinéma (vo québécoise)» du Musée 
de la civilisation À 158 La Mystérieuse 
Mademoiselle C de Richard Cupcka (108 min 
utes). Tous les films sont présentés à l’Auditorium 
2 du Musée de la civilisation, 85, rue Dalhousie

THEATRE
SHOW D'VACHES au BITCH CLUB PARADISE
0ou2e comédiennes, trois musiciennes et une 
invitée spéciale racontent la femme dans tous ses 
états À 218, au Théâtre Périscope, 939, av de 
Salaberry Rés 5292183 (usqu au 30 décembre

I9hi5, 22hc>5 

>4h5o, 17805. 

15835, 18855, 

15835, 198

T HL AT RL
H Tlt OtAMIt Mh418 892 2631

SPECTACLES/VARIETES
SUPER CIRQUE avec Dora Tl xpkiratnce et les 
Petites Tounes A 1 ih, 158 et 198 au Colisée Pepsi 
Billets au 691 7211, 1-800900-SHOW ou Billetech

LA BELLE ET LA B ÉTÉ cumedie musicale de 
Disney 40 artistes sur scène accompagnés d un 
orchestre de 12 musiciens Aujourd'hui et demain à 
148 à la salle Dîna Bélanger 2047, ch St-Louis. Rés 
687 1016 ou réseau Billetech Jusqu'au 3 janvier

NK.HT LEVER revue musicale Mise en scène jvw 
Rene Simard A 20830 au Théâtre Capitole Rés 
894 4444 ou 1 Hrx> 2619903. Jusqu'au 31 décembre

LES BATINSES A 2' 8 à la salle Albert Rousseau 
Rés 6598710
MONSIEUR LAMBERT ET LE BÉBERT ORCHES
T RA Soirée* tc»*tives avit Yves lamhert et ses 
musiciens À 20b au Théâtre Petit Champiain 
Rés 692 2631 ou Billetech COMPLET
Mononc' Serge. -Ent' deux dindes*. À 2ih3t'
au Bal du Lézard, 1049, 3e Avenue Info 529-3829
Manu Paquet et Louis Mathieu A 17b tu
resto-gill Le Clac. 1750, rue Périgord à 
Cbadestxxjrg Entrée 5$ Info 628^838 
One Way Ce soir et demain, à 22h à la micro 
brasserie Archibald, 1021, N du Lac. Lac Beauport
Danya Ortmann et Alexandre Grogg vou et
piano) À 2< ib au Largo 643, i>t Joseph Rés 529 3111 
Mofo h l E xpress du Nord, 1250, avenue du Golf 
Val Bêlai r Info H471112
Hit the Tree )oe Blues Band A 2< -b .1 l’E xpress du 
Sud rue du Centre hospitalier, Cbamy 8328613 
Rambling Rabbits Nues À 21830 au Pub St 
Alenandrv 1087, rue St jean Info 694001$.

DANSE
C EST FOU BRAQUE! Spectacle danse et musique 
fxxjr Unite la famille, à I auditorium du Musé*1 de 
la civilisation |usqu au 30 décembre Un voyage 
féénque <lans I univers die JIG et ses amis, qui ont 
mystérieusement quitte la collection du Musée de 
la civilisation (xxjr une Lertnesse MMonque mat 
terxlue Trente danseurs<É*médiens (ie la Inxijx’ 
le Nadia Desgagnes offrent un spectacle 
jynamique coloré »t nem^i de beaux moments 
;xxjr le temj*s des fêtes Mis en vécu» par Michel 
Petlenn -ians k* catlrv de «Noël au Musée» et .ie 

I I eqxmtton «Artéfacts fou brac|ue* Durée 45 
minutes CoOts 4$/! nfants et Amis du Musée 1$ 
Réservât Km et mbirmat Km 6412158
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CinémaArts magazine A23

FILM RÉALISATEUR GENRE COTE

Agent* trouble* M SCORSESE SUSPENSE * * k l/l

Angel A L. BESSON CONTI k k 1/1

Apocalypto M. GIBSON DRAME kkki/i

À vo* morgues, prêts, décorez! J WHITESELL COMÉDlî *

Babel A. G. INARRITU DRAME » * * * *

Bon berger, Le R. DE NIRO DRAME » * »

Borat L. CHARLES COMEDIE * * * *

Boréal Express R. ZEMECKIS ANIMATION * * * *

Casino Koyale M. CAMPBELL At T ION * * * *

Cou de la girafe, Le S NEBBOU DRAME * » * *

Déjà vu T. SCOTT SUSPENSE * *

Diamant de sang, Le E. ZWICK AVENTURES * ★ 1/2

Elizabeth 1 T. HOPPER DRAME * » * *

Eragon S. FANGMEIER DRAME
FANTASTIQUE

* *

Esprit d'une équipe, L' McG DRAME * » »

Guide de la petite vengeance J. F. POULIOT COMEDIE k k 1/1

jeunes sans surveillance P. FEIG COMEDIE k 1/1

Nativité, La C. HARDWICKE DRAME kki/z

Noel noir G. MORGAN ÉPOUVANTE

Pas sur la bouche A. RESNAIS COMÉDIE » » »

Père Noel vs
Bonhomme Hiver jD

J. A. DAVIS ANIMATION » » »

Petit monde de Charlotte, Le G. WINICK FABLE * * »

Petits pieds du bonheur, Les G. MILLER ANIMATION * é ★ l/ï

Poursuite du bonheur, La G. MUCCINO DRAME k k kl/l

Rebelles de la forêt, Les R. ALLERS ANIMATION k k kl/l

Rocky Balboa S. STALLONE DRAME kki/i

Roméo et Juliette Y. DESGAGNÉS DRAME * *

Safari sauvage jD B. STASSEN DOCUMENTAIRE * » »

Sa Ma/esté la reine S. FREARS DOCUDKAME * * * * 1/;

Snow Cake M EVANS DRAME * * *

Souris City D. BOWERS ANIMATION kkki/l

Sur les traces du Père Noel J ■ 
La clause force majeure

M. LEMBECK COMEDIE

Tourneuse de pages, La D. DERCOURT SUSPENSE » * * *

Une enfance africaine C. LINK DRAME * « *

Une nuit au musée S. LEVY COMÉDIE
FANTASTIQUE

* k 1/2

Vacances, Les N. MEYERS C OMEDIE *1/2

Volver P. ALMODOVAR DRAME kkki/i

Voyage en Arménie, Le R. GUI DIGUI AN DRAME * * •

* »
pa—obit

RÉSUMÉ

À Boston, une «ourse contre la montre % g cour retrouver deu» elsupese l'une chel le* malieu*. I autre cher le» tin»
Un mtere»*ant Scor\e»e |eu inspire cte IM apn«> 13 an* jh ji (NP) Start ité

Un petit estrtx desespere reçoit l ai«le inattendue d'une supertre «reature tombée du «tel Un Reason i(ui laisse j>er|de*e 
Mielleu» et quekonque t*«ellent (eu de DeWvni/e Uénéral ihjt (NP) vo *ran3ai»e Cartier. Start lté

Un «uemer maya est pourthasse dans la lunule ajiré» avoir e<happe k un satrifue humain Rythme haletant S«ene* d une 
violente e.tréme fHitate 13 ans ihiH (NP) v.o. maya. » t t Beauptirt lido. Sainte toy. vo maya. » t anK Start ité

Un vendeur d autos (ait tourner son voisin en bourrique avec se» esié» de décoration» de Noel lestival du Rag qui |r«i.4.e k 
plat Terne et ennuyant Général 1(133 (NP) Beaufiort, Start ité

Un Rroupe de personnes vivant dans trois pays se retrouvent mterreliées par un malenccvitreu» ««Hip de (eu Scénario k la 
(ois complexe et effuace Un des meilleurs film» de I année Gros coup de tueur 1 3 ans jhj* (NP) v ( Beauport. Ste toy; 

v.o.a., arabe, esp., jap., s.-t. f.: Clap

(vocation embrouillée et parcellaire de la t arriére d un ancien dinueant tie la C IA. (âmes AnRleton, ivbaptisr id I dwartl Wilson 
Matt Damon n est pas à la hauteur 13 ans ihq; (RT) Beauport. ( Karest. Clap, G de la Ca|>«taU. Saint» toy; voa StarCité

Un (oumaliste télé du Kazakhstan traverse les États Unis pour rencontrer Pamela Anderson Satire vitnolique tie la tultunr 
américaine Hilarant et politiquement mcorrett 13 ans lhz4 (NP) v.f.: StarCité

Commençant k douter de I existence du Père Noel, un enlant est invité k se rendre au P6le Non! k bord d un train magique 
Un exploit visuel Histoire bien simpliste toutefois. Général ih^o (GC) Clap

(âmes Rond se lame sur les traces d un puissant contrebandier d armes Un 007 qui revient k la Renés.- du («e.soon.tRe Un 
«litting. très réussi 13 ans zhz4 (NP) Beau port, Char-est, De» Chute», Galeries de U Capitale, lido, Stefoy. vo-a StarCtté

Une fillette, désireuse de revoir sa grand mère disparue, part k sa retherthe avec sa mère et son grand («ère propriétaire 
d une librairie baptisée «Le cou de la girafe» Général thzy (RT) StarCité.

Un enquêteur remonte dans le temps ptiur trouver un terroriste et sauver une femme Thriller fantastico-pohcier lourdaud 
Tonitruant 13 ans zhc>6 (NP) Beauport. StarCité

En Sierra Leone un contrebandier fait équipe avec un père éploré afin de retrouver un diamant prétieux Un drame alntam 
rendu k (américaine 13 ans zhi3 (NP) Beauport. Clap, De» Chute», Galerie» de U Capitale. Info, Saint»Eoy; v.o.a StarCité

Après 20 ans sur le trône, la Reine vierge iherthe .t donner un héritier au royaume Helen Mirren absolument royale et 
totalement femme 13 ans 3(140 (RT) v.o.a., ». t. f.: Cartier

Dans un pays imaginaire, un adolescent s allie .t un dragon afin de venir k bout d'un roi tyrannique Général 1I14 j 
v.f: Beauport, Charest, Des Chutes. Galeries de la Capitale, Lido, StarCité; v.o.a Sainte Eoy

Après la disparition tragique de son équipe de football, I Université Marshall tente de rebâtir le programme (jrace k un nouvel 
entraîneur Inspiré d’une histoire vraie Général ihti (LK) Beauport, De» Chute». Galerie* de la Capitale, Lido, StarCité.

Un comptable dépressif détide de se venger de son patron tyrannique Scénario qui (oue mal la carte du drame (eu nuancé 
de Marc Béland Général. 1(144 (NP) Clap

Des enfants de divorcés voyageant seuls à la veille de Noel sont tointé» à I aéroport k t ause d un blizzard et ils sèment la 
pagaille. Abondante de clithes Général ihzy (VI ) De» Chutes, lido,StarCité.

Évocation de la rencontre de Marie et Joseph et la naissante de Jésus Traitement classique et très sobre Personnages 
froids. Général ih4i. (NP) Clap. *

Pendant la relâche du temps des fêtes, un groupe d'amies sont vittimes tfun tueur qui a décidé de les éliminer une après 
l'autre Remake d'un film d'horreur de 1974 13 ans 1I124 Beauport. Sainte foy.

Chassé-croisé amoureux et musital dans la bourgeoisie parisienne des années folles léger et ludique Du «inéma comme il 

ne s'en fait plus Général 1I157. (NP) Clap.

Un bonhomme de neige jaloux du père Noel s approprie la distribution des cadeaux Le réalisme du |D étonne vivement 

Général. 37 minutes (RB) IMAX.

Une araignée vient au secours d'un cochonnet qui risque de finir sur la table du réveillon Adaptation réussie d un classique de 
la littérature enfantine Mignon et magitjue Général 1(137 (NP) Beauport, Charest, Clap, I>e» C hute». Galerie» de la 

Capitale, Lido, Saintefoy; v.o.a. StarCité.

Un petit manchot, adepte de danse k claquettes, est banni de son clan Techniques d animation impressionantes Rét it 
mignon finale exjiéditive Général 1I14H (NP) Beauport, Clap, Des Chute*. Galerie» de la Capitale, IMAX, lido, Samtefoy

Un père monoparental fait des pieds et des mains ptiur détrot her I emploi qui lui permettra d offrir une vie meilleure k son 
jeune fils. Ode au courage et au dépassement de sot Excellent Will Smith Général ihç7 (NP) Beaujwirt C barest. De» 
Chutes, Galeries de la Capitale, Sainte-foy; v.o.a.: StarCité

Confortable dans son garage , Boug le grizzly domestique est entraîné par Elliott le «erf dans la forêt sauvage où le» c H* 
seurs rôdent Drôle, mais très léger Général ihzh (MA) Clap. IMAX, StarCité

Le célèbre boxeur Rocky reprend du servite ptiur un sixième et ultime round, tontre un jeune adversaire arrogant Un sut 
tédané nostalgique du premier épisode Les irréductibles aimeront Général 1(142 (NP) v.f.: Alouette, Beauport. t harast. 
Des Chutes. Galeries de la Capitale, Lido, Sainte-foy; v.o.a.: StarCité

Adaptation québétoise de la télèbre tragédie des jeunes amants de Vérone Récit qui manque île subtilité et qui sonne faux Ton 
affecté des deux jeunes tomédiens 13 ans 1(142 (NP) Beauport. Charest, Clap l>e* Chute*. G de U Capitale l ido. Start ité

Virée dans les réserves sud africaines À la recherche du lion, du léopard, de I éléphant, du buffle et du rhinocéros ^ 
Sensations saisissantes Général 42 minutes (VL) IMAX

Après la mort de Lady Di, la reine Élisabeth est I objet d» pressions pour se rapprother de ses sujets éplorés Sténano d une 
grande rigueur Performante admirable de Helen Mirren Gros toup de tueur Général 1I143 (NP)Clap

Après la mort accidentelle d'une autostoppeuse dans son véhicule, un htimme fait la connaissance de la mère autistique de 
la victime Sigourney Weaver est hallut mante' Général ihç2 (RT) v.o.a., s. t. f. : StarCité

Un rat bourgeois se retrouve malgré lui dans les égouts de Londres Technique impeccable et amusant touche «british» 
pour cette coproduction des créateurs de Shrek et de Wallace et Gromit (général ihzç (VG) L lap, StarCité

Un père de famille est confronté k une double tâche comment garder sa famille heureuse et empecher un personnage 
douteux, Jack Frost, de dénaturer la fête de Noel Général 1I132 Galerie» d* la Capitale, Lido, Saint»foy

Victime d'une injustice, une jeune pianiste échoue son examen d entrée au conservatoire Sa revanche sera terrible1 
Supense feutré E scellent duo d ai trices Général 1(125 (RB) Clap

En 193H, un couple juif et leur fillette fuient I Allemagne nazie et s établissent en Afrique ( (ironique dooteamére d un long 
exil Général zhzi (RT) v.o. allemande, s. t. f. Cartier

Un gardien de nuit dans un musée est confronté k de* animaux et des personnages qui prennent vie la nuit Un 1 lone de 
«Jumanji» Effets spéciaux réussis Intrigue famélique Général 1(14(1 (NP) Alouette, Beauport, Charest, De» lhute». 
Galeries de la Capitale, Lido. Sainte^oy; v.o.a.: StarCité.

Deux femmes en peine d amour échangent leur maison pour les fêtes Siénano mièvre et inintéressant Jeu sans inspiration 
des comédiens Général zhiy (NP) Beauport. Charest. De» Chute», lido, StarCité, v.o.a StarCité

Deu» soeurs sont hantées par le «fantôme, de leur mère Un Almodovar touchant sans être son meilleur Sublime Penelope 
Cruz 1 j ans zh (NP) v.f Saintefoy, v.o espagnole, s. t. f.: Clap

Une médecin marseillaise part à la recherche de son vieux père malade, retourné en Arménie Scénario d une belle authen 
ticité, malgré quelques longueurs Dépaysant Général zh (NP) v.o. françai»* et armémenne » I f Clap

•I aprrrriaOom U. fUmt rm! dr Ktyu Trrmb*at (HT) MJIee ( angin» <W). IVierV imadn-ea (Mfc'7, SSrelaa MomU I IVlerV (Iff.
Morr * liant (MA) laurir Kukant (IM) Ktrkant HnUrrrt KH) et S.-resoaif /VcrearAer (St)
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LA PHRASE SECRETE www.hannequart.com

Thème: Citation de Friedrich Nietzsche
Placer les lettres de chaque colonne dans la case appropriée de manière à 
former une phrase complète Les mots sont séparés par une case noire

E : 1 C 1 H O E C 1 Q I U T I L
U R S U R Q S 1
V S O S E E U E 1

i M E R 1 R !

Solution du dernier numéro II n y a qu une réponse è la détaile, 8t c est la victoire

SUDOKU

Niveau de difficulté: moyen
Solution du dernier sudoku

Placez un chiffre de 1 à 9 dans chaque case 5 1 8 7 2 3 6 4 9
vide Chaque ligne chaque colonne et chaque 
boîte 3x3 délimitée par un trait plus épais doi­
vent contenir tous les chittres de 1 à 9 Chaque

3 4 2

7 9 6

5 9 6
1 8 4

8 1 7

chittre apparaît donc une seule fois dans une 8 7 4 9 1 2 5 6 3
ligne dans une colonne et dans une boîte 3x3

6 2 3 8 4 5 7 V 1
Ce ieu est une réalisation de Ludipresse
Inv rm.iti ns www les mordus corn

9 5 1 3 6 7 4 2 8

4 8 7 6 3 1 9 5 2
u écrive; nous â intonéles mordus corn 2 3 9 4 5 8 1 7 6

1 6 5 2 7 9 3 8 4

0513

http://www.hannequart.com
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LA GRILLE DES MORDUS MOT MYSTÈRE

HORIZONTALEMENT
1 Son nom - Son prénom
2 Annulé - Vieux avant de I être
3 II a de drôles de manières Ne fait 

pas de grosses parts
4 Obstacle - Sans inscription - On 

en trouve en Provence
5 C est un homme - Visibles - A la 

torme d une lettre
6 Possessit - Se parle en Chine
7 Certains y mettent des livres - Il 

aime la montagne
8 Enchaîné - Dieu
9 Hardi - Qui n a plus rien

10. Dessinateur français - Il y en a qui 
sont intéressés.

11 Pas infirme - Saute aux yeux.
12 II se fait souvent prier - En 

Espagne - Il est en Écosse
13 Conjonction - Creuse son nid dans 

le bois.
14 Aire - Loin de la lie - Permet de 

tracer - Question.
15. Pas reconnue pour sa gentillesse - 

On y accoste.

VERTICALEMENT

1 Chasseur sans fusil - Il le fut
2. Soûl - Moins ignorant.
3. Américaine - On y trouve mâle et 

femelle - Romains.
4. Coureur mort à Helsinki - Ils nous 

regardent de haut.
5. C est absolument rien! - Troyen - 

Monnaie

6 Ville hongroise • Pruneau
7 Emporté - Fêté au mois de décem­

bre
8 Poisson - Fait une pièce avec 

d autres
9 Symbole - Espagnol - Cri de |0ie

10 Dans une rose - Le passer 
soulage

11. Fait tourner bien des têtes 
Grecque

12 Sociologue allemand - On y parle 
arabe - Terminaison

13 On peut le saisir sans y toucher - 
Navires

14 Bouts de tabac Ville du Québec - 
Pronom

15 Bien apprécié mais on le trouve 
touiours trop court - D être - 
Palmipède

Solution dans les petites annonces de samedi prochain
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15

30 décembre 2006
N B Les définitions en italique se rapportent â la personnalité que vous reconnaîtrez dans la grille

■/ Vv

M

AIGRETTE
AILE
ANIS
APETALE
ARNICA
ASTER

BLUET

CISTE
CVMRALAIRE

DIONEE

ECAILLES
ECLORE
EPERON
EPIAIRE

ERIGE HON LILAS RESEDA
ESTIVALE LIMBE
ETAMINE US SABOT

LOBE SE DOM
FANE LOTIER SIMPLE
FLORE LOTUS SOUCI
FRAISE lupin SPAIHl

LYS SPIREE
IBERIS STYLE
IMPATIENS MALE
INFERE MIMOSA TIARE
INULE MYRTE TIGE
IX IA TREFLE

JARDIN
NIELLE TUBE

LEVRE
ONGLET VASE

LIGULE POT

FLEURS - Un mot de 10 lettres

1 E E R TlTlII A B ---- 1M
- H

Y C P I B

N B R N 1 D R A J U E R O L F

0 U E E A E 1 R P D S B U A A

R T L R F X G N 0 E A E S A N

E T A M 1 N E 1 T S T O T D E

P H M E T S 1 C T T M A Y E D

E T T E R G 1 A N 1 P U L S 1

E S S A S 1 F M M V A S E E O

C R P S P 1 E P P A S T E R N

A N 1 S U S A L 1 L R 0 M 0 E

1 E R A 1 T 1 R U E E Y U L E

L L E L 1 G 0 0 F N R V L C A

L L E E U P R L O T 1 E R E 1

E Y N L 0 B E E E L 1 M B E L

S S E R 1 G E R 0 N G L E T E
Solution du dernier problème : GALATEE 30-12-2006

MOTS CROISÉS # 239

HORIZONTALEMENT
1. Trompeur - Respectable 
2 Copine - Dieu germanique - Pas honnête
3. Discuter en vue d un accord - Langue 

slave - Fade
4 À I excès - Grain de beauté - Ingurgités - 

Docteur.
5 Meule - Prénom féminin - Montagne 

pointue
6 Désinfecté - Imaginaire
7 Tour - Touffus - Roman de Zola - Pas 

révélés - Coriace
8. Oxonium - Terme d informatique - Signé - 

Réunion dansante.
9 Paisible - En matière de - Elle est fétide - 

Le Maure de Venise
10 Traditions - Produit capillaire - Couard - 

Coup de karaté
11 Crochet double - Affront public - Plaque 

de verre - Forte carte
12 Obtenues - Division d une pièce - Stout 

Bête de trait
13. Pour désigner - Terre argileuse - Éclairage

- Candide
14 Versant rocheux Victoire de Napoléon - 

Tanner une peau
15 Possibles - Progrès - Éructe
16 Canine - Pend à terre - Animal-marm
17 L ours en est un - Au Japon - Fait répéter

- Il peut parler
18 Cinquante-deux - Aurochs - Sert à main­

tenir I aviron - Joint
19 Se porte au cou - Mouche - Mets suisses
20 Propre à la vieillesse - Formuler - Tas de 

bois

VERTICALEMENT
1 Sensationnel - Natifs
2 Pénible - Relevée - Pas toujours bonne à 

dire
3 Attaché Nickel - Interdiction temporaire 

d'exercer une activité
4 Félin - Mer grecque - Qui s oppose à - 51
5. Boit lentement Va dehors - Combat sin­

gulier
6. Endroit reculé - Patron des médecins - 

Indique le lieu - Causer des dépenses
7 Utopiste - Diversifier - Vieille note
8 Sa capitale est Dublin - Intervalle de 

temps - Pour mener le cabot
9 Le premier - A pour source - Possèdent - 

Déesse égyptienne - Titre abrégé
10. Cours d eau - Transmis - Précise
11 Dessinateur - Fils d Aphrodite - C était 

larmée
12. Lentilles Raire - Serpents - Trop mûr et 

altéré.
13 Tamiser - Mouton - Brosse des orfèvres
14 Éliminé - Sur la Baltique - Personne d une

Solution du dernier numéro
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laideur repoussante
15 Idem - Petite baie Navires de guerre
16 Qui s échangent entre plusieurs personnes - Il 

vit en bancs - On les tête en mai
17 Bières Stupide - Tour cycliste italien - 

Levant
18 Berceau - Fait du vélo - Pilote d un aérostat

19 Retour au travail Actrice norvégienne 
Rendre moins pur

20 Pratiquer comme métier Inutile Riche

1 2 3 4 5 6 7 8 9 1011 12 13 14 15 16 17 18 19 201 2 3 4 5 6 7 8 9 1011 12 13 14 15 16 17 18 19 20
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La capitale

L'Université Laval fête 
ses étudiants étrangers

Marc
Lattage

uwt»

n| e comité des diplôméH rc- 
traitéa de I TniverKiU* Laval 

a rcimi une fait* «le |»Iun la plupart 
«l«'h tu mi étudiants étrangers «pii 
fréquentent le campus, hi«'r soir, 
afin de marquer la période des 

fetes 1 n petit present a été remis a chacun d'eux, explique Koscllc 
la houx I *uls . la pn shlente du eomite l n«-vingtaine de W'névoles ont 
parlii qs aver' plaisir a la mise en sac des cadeaux offerts aux invités 
étrangers de I université, nous dit Lue ! ittlcy. de I Assiwiation d«'s 
diplômes de l'I niverslté Laval

il l'tudi.mts « hmois ont < eh’tiie Nts'l sur le campusUn |oy«'u< grou|S'

Le Trait-Carré 
en lumière
-» La mise en lumière m'ente de 
l'église Saint-Charles-Borromée 
constitue un motif supplémentai­
re de participer aux fêtes du 
Trait-Carré. U* programme vous 
propos»', entre autres, 
aux flambeaux, qui s*' mettra en 
branle dès 1!» h demain Si vous 
visit*'/. !»• sis'teur, Joanne Tim­
mons, du Moulin d»'s Jésuites, 
vous rappelle «|u'il ne reste que 
quelques jours pour visiter la col- 
leetion complèU* des Santons d*' 
Charlevoix *'t les em hes d*- l'ex­
position internationale de Riviè­
re-Éternité. Comme pour une di­
zaine d'autres endroits de la 
grande région de Québec, I*' pro- 
j»'t de mise *‘n lumière de l'église 
du Trait-Carré a été fait en colla­
boration avec la Commission de 

' ■ et la Ville de Québec, 
haïr information : UN 1124-7720

jeunes entrepreneurs
-> Isabelle Lalond*1, de la »'aiss»' 
I K'sjardins de Quels*, a déjà com- 
menee à rtxx’voir des profsisitions 
de «jeunes futurs entrepreneurs 
iigi'sde INàJOiuis» intéresses piu- 
le projet de bourses qui leur per­
mettra peut-être d*' réaliser leurs 
projets culturels, d'étude ou de dé­
marrage d'entreprises. Les jeunes 
candidats ont jusqu’au 2S janvier 
|N>ur faire connaître leurs projets. 
Au total, l'organisation prévoit dis- 
tribuer huit Isiurses |xuir un total

de 15000$. Cinq bourses de 1000$ 
seront consacréi*» aux projets 
d'études »'t de perfectionnement.
I »eux de 2500$ chacune iront à des 
projets culturels et une autr»* de 
5000$d«»it permettre le démarra­
ge d'une |K'tit»' entreprise, haïr in­
formation: UN 522-OKON

Conciliation
travail-famille

-» Sylvie (îaillard, une étudiante 
stagiaire de maîtrise en sciences 
de l'orientation à Tl Diversité La­
val, offre gratuiten 
participer à des rencontre théma- 
tiques touchant le problème de la 
conciliation travail-famille. Sta­
giaire de l'organisme Connexion 
emploi, Sylvie travaille présente­
ment à la formation d'un groupe de 
personnes qui ont le goût de r*'- 
tourner sur I»' marcher et «pii sont 
désireuses de connaître d*'s trucs 
et des stratégies concernant l’or­
ganisation familiale. Les inscrip­
tions doivent lui parvenir avant le 
31 janvier. I aïs places sont limitées, 
haïr information : UN N3R-3109.

Aide aux bénévoles
-» Le Centre d'aide et d'actions be- 
névoles de Charlesbourg et Le- 
liourgneuf vient de recevoir une ai­
de de 10 IMM)$ de la Ville d*' Quélx* 
pour lancer une campagne de pro­
motion et dévalorisation du béné­
volat. Selon (ierald Lavoie, prési­
dent de l’organisation, la somme

aidera aussi à préparer un pro­
gramme de formation adapté aux 
iH'soins des organismes locaux 
L'organisme à but non lucratif t'ou­
vre aussi les territoires de Lac- 
Saint-Charles, Stoneham, Tewkes­
bury. Lac-Reauport et Uu'-Uelage 
hair information: 41N622-5910

Généreux« à coucher dehors »

Une équipe de bénévoles repré­
sentant le refuge Le Pignon bleu, 
Lauberivière et Centraide Québec 
se sont relayés pour passer trois 
jours et trois nuits dehors, sur la 
place (icorges-V, en face du Manè­
ge militaire. Le commando réali­
sait ainsi son dernier sprint en fa­
veur des enfants pauvres et itiné­
rants de la grande région de Qué­
bec, nous dit I tan ici 1 luguay un des 
bénévoles. U‘s participants ont re­
çu les encouragements du cardinal 
Marc Oui'llet, au m< rnient de lancer 
leur offensive, hiur plus d'infor­
mation : 11N02N-5957

Écrivez-nous !
Vous pouvez nous joindre 
par courriel à
gens@lesoleil.com
par téléphone au 686-3394 
par télécopieur au 686-3374
ou par la poste à 
Le Soleil
410, bout Charest Est 
C P 1547, suce. Terminus 
Québec (Québec)
GiK 7)6

HOROSCOPE Samedi 30 décembre 2006
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Bélier du 21 mars au 19 avril
Moins nous nous créons d attentes, et 
moins nous sommes susceptibles d être 
dei,us Ne faites rien en fonction de la 
réaction éventuelle des autres, laissez 
leur le temps d agir avant de considérer 
les gestes que vous allez poser par la 
suite Cette fin 2006 vous sourit dans la 
mesure ou vous ne brûlez pas d étapes 
Concentrez vous sur le moment présent

Taureau du 20 avril au 20 mai
les interdits que s imposent les autres 
ne sont pas forcement valables en ce qui 
vous concerne dans le moment present 
I a l une en Taureau va se positionner au 
trigone de Venus en Capricorne, 
profitez-en pour vous accorder quelques 

; gâteries tes loisirs culturels peuvent 
elargu vos horizons et vous donner une 
perspective differente de votre 
situation

Gémeaux du 21 mai au 21 juin
Le défaitisme est un sentiment qui 

| n habite pas les vainqueurs, c est la 
pensée positive qui constitue I attitude 
gagnante Vous ne pouvez pas supposer 
que les autres ne seront pas intéressés si 
vous ne faites jamais de propositions 
Pourquoi ne pas tenter votre chance7 

: Vous n avez rien â perdre et tout à 
j gagner les planètes en Sagittaire vous 

mettent le vent dans les voiles, profitez 
j en1

Cancer du 22 juin au 22 juillet
les asjiects planétaires promettent de 
mettre du piquant dans votre journée! 
Kicn ne vous oblige à endurer la 

; compagnie de gens qui vous e»ast>erent 
I C est â vous de décider aujourd hui 

vous pouvez facilement créer vous 
meme I occasion rêvée de vous amuser 
Situés en face de votre Signe, le Soleil, 
Mercure et Vénus sont lâ pour adoucir 
I atmosphère et dissiper les tensions

Lion du 23 juillet au 22 août
Au carré de Saturne en lion, la Lune en 
Taureau peut être source de malaise 
pour le Lion Pourquoi vous tracasser 
inutilement avec ce qui s'est produit 
hier, ou avec ce qui pourrait arriver 
demain7 Si quelque chose mine la 
qualité de votre instant présent, 
concentrez vous sur ce que vous êtes en 
mesure de faire concrètement 
aujourd hui même pour remédier au 
problème

Vierge du 23 août au 22 sept.
Il serait utile de savoir lire entre les 

i lignes et de comprendre le sens profond i 
des sous entendus En fait, il est 
probable que I autre envisage les 
mêmes solutions que vous, ou partage 
vos intentions Outre cela, la vie 
domestique et les activités à domicile 
semblent parfaitement indiquées Un 
bon samedi du Temps des fêtes qui se 
prête bien aux réceptions et aux 
réunions entre amis

Balance du 23 sept, au 23 oct.
Pour que les autres acceptent vos 
propositions, vous devez commencer 

! par oser les formuler la gêne et la : 
retenue ne vous permettront pas 
d avancer et de passer outre vos propres 
limitations II existe des personnes 
compatibles qui recherchent exacte 
ment ce que vous pouvez leur apporter, 
mais vous devez faire en sorte qu elles 
prennent connaissance de ce que vous 
avez à offrir

Scorpion du 23 oct. au 21 nov.
Tout complexe minant votre estime 
personnelle devrait être élimine 
immédiatement La visite de la Lune en 
Taureau, votre Signe complémentaire, 
intensifie votre charisme en accentuant 
vos pouvoirs de séduction et de 
persuasion Voici un bon samedi pour 
rayonner et faire des flammèches, tant 
en société que dans votre intimité

Sagittaire du 22 nov. au 21 déc.
La présence de jupiter en Sagittaire peut 
vous donner envie d être un élément 
rassembleur et unificateur, et ce rôle 
devrait vous réussir Toutefois, il vaut 
mieux le faire pour le plaisir de réunir 
les autres que pour flatter un besoin de 
reconnaissance de popularité Ceci dit, 
les occasions qui impliquent de vastes 
groupes d'individus vous seront 
particulièrement favorables

Capricorne du 22 déc. au 19 jan.
En cette étape anniversaire, le Soleil, 
Mercure et Vénus en Capricorne 
intensifient votre charme Qui donc 
pourrait résister à votre pouvoir de 
séduction dans de telles conditions7 
Attention, certaines personnes 
pourraient même devenir jalouses de 
I attention que vous recevez Par 
ailleurs, rassurez vous l'énervement de 
quelqu un que vous appréciez n est 
aucunement lié à vous

Verseau du 20 jan. au 18 fév.
Alors que la Lune se trouve en Taureau, 
il est recommandé au Verseau de 
tourner sa langue sept fois dans sa 
bouche avant de parler Pardessus tout, 
assurez vous de n induire personne en 
erreur Choisissez des termes précis afin 
d exprimer vos attentes sans equivoque 
Certes, ce samedi demande réflexion, 
mais ne vous empêchera pas de tirer 
votre épingle du jeu

Poissons du 19 fév. au 20 mars
Ne croyez pas systématiquement que 
cela ne peut arriver qu aux autres Ainsi, 
ne négligez pas de prendre certaines 
précautions A la positive, rien n est trop 
beau pour être vrai non plus Ne vous 
résignez pas au statu quo parce que 
vous croyez qu il est impossible de 
concrétiser un rêve Avec Uranus en 
Poissons, les grandes transformations 
ne sont pas improbables
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HORIZONTALEMENT

1 C ast ce que |e vous souhaite1 Se bat tradrtionneltemert au joir 
de l'an.

2 Écouter - Très facile â franchir - Tams Qualifie une coffue 
Relatif â la saison qu vient de commencer - Article

3 Aime la lame - Peut se faire a l'égtM Très d'un pen! de mort - 
Groupe de huit musiciens • Enthousiasmé

4 Béryllium - Fourbu - Arbuste souvent epmeux. très envahissant 
Terme de tennis - Humé - Symbole

5 Oiseau grimpeur très coloré • On va le iBfomdre tous les sors • Se 
6H d'un hareng ■ De plus - Impose un effort excessif ■ De la 
bouche

6. Feeler (une volaille) pour la faire cure - Opmons - Estuare breton
- Se porte - Videos.

7 Arbuste du Pérou - Femme d'Heracles - Deesse égyptienne 
Voûté - Mouvement terroriste

8 Marque la façon - Pièces satinques • Sadiques - Lettre grecque - 
Pas Ion - Colères

9. A cinq doigts - Début d’appel Sans morale Vanete de calcrte 
cnstallisee (d'Islande) • Fils d’Agamemnon

10. Qui croît dans les décombres - Décorer • Habituel et préas - Se 
dit d'une langue dérivée du latin vulgaire - Ultraviolet

11. Pas reiete - Entre la Grèce et la Turquie - Possessif - De même - 
Se dit de certaines voiles • Fermé.

12. Il ne pollue pas - Palmipèdes - Fart du bruit - Gros bâton

13. Estimés - Ville du Japon - Une des neuf Muses - Nommé ci- 
dessus.

14. Terminaison - Divinité grecque - Couvercle - Il a trois cordes
15. Sa tige fournit des fibres - Élytre - Organisme umcellulaire - Lisière

- Une partie du monde.
16 Acrobatie aérienne - Cerfs aux bois aplatis - Cornemuse - 

Substances osseuses et dures - Lawrencium
17 Démantelées - Nymphe des montagnes - Personnes nulles A 

l'ouest de la Turquie
18 Absence de fioritures - Choisie - Pas palpable - Démonstratif - 

Glousse.
19. Arbre d Afrique - Céréales - Un soupçon - Grand luth - Finesse 

d'esprit.
20. D'un verbe gai - Crochet double - Trou du fromage - Flotte - 

Expnme le soulagement - Arbre résineux.

21 Mèches rebelles - Marque l'intention - Dans une miche - 
Sculpture funéraire - Fart suer - Ils sont chargés du maintien de 
l'ordre, en France.

22. Oncle des USA - Parfois fnsé - Dingé - Dans l'eau - Persan - 
Rhodium.

23. De la bouche - Réapparaît - Elle est pleine de sang - Laits fer­
mentés - Patron des orfèvres.

24 Représentation diplomatique d'un gouvernement auprès d'un 
État où il n'a pas d'ambassade - Calotte - Surveillant - Va en 

amère - Il marque des points.
25 Ancien epoux - Relatif à la neige - Raccourci - Achever - 

Incorrectement - Affluent du Danube

26 Mises a sec - Parfaite - Mot pns à une autre langue - Feintes - 
Coutumes

27. Son bec est courbé - Pas en état de conduire - Rivière africaine - 
Quelques maisons - Sert à fermer une porte - Transformer

28 Prière - Poissons - Viande - Personnage biblique - Touffes de 
plantes d'une même espèce.

29. Venu au monde - Langue finno-ougnenne - Excès de graisse - 
Remonte-pente

30 Acide et aigre - Explicites - Salis - Indocile - Monceau - Université 
américaine.

31 Adore - Appuie fortement - Grivoise - Qui coûte cher - Titre 
espagnol

32 Conduite - Table de marché - Boire comme un chat - Vase medie­
val - Empêche de tomber

33 Argon - Affluent du Danube - Larges cuvettes - Le grain de pollen 
en est une - Tomber, en parlant de petits grains de glace

34. Établissement d enseignement - Plus affame - Pas complique - 
Pas acquis - Ne se soulèvent pas facilement

35 Medecm britannique (Pnx Nobel 1936) - Cn du chien courant 
devant l’animal arrêté - Qui étourdit - Courante - Armee feodale

36 Succède au pnntemps - Service d espionnage - Ressemble au 
loir - D'accord - Hormone vegetale - Éructation

37 A ta - On y sert â bore et à manger - Café très tort - C est une 
croix - Dans te passeport Regie graduée

38 Conduite etanche souterraine • Propagea Ressemble un peu a 
une girafe - Renverse - Singés

39 Instruments de musique ■ Sans limite - Retranche - Elle est sotte
- Cloportes d eau douce - Peut se trouver dans un talon

40 Executes avec faalrté - Parfois avant le service Blaguer • 
Ancienne monnaie

VERTICALEMENT

1. Repas copieux • Repas de fête - Faciles à prendre, difficiles à 
teori - Frequent, te lendemain de la veille1 

2 Boute-de-neqe Cheval - Port célébré - Qu n a qu un seul petit 
- Fart bore abondamment - Sabre meuve

3 Clair - Rudment d'ui art - Comblé de louanges 
Vent - medicale ■ Témoigné de la repugnance 
Medeon

4 Démente - Fart me longue entailte Onement 
architectural - Divisibles par deux Tolerance 
excessive - Dieu grec de la Mer Stratagème

5 Terminaison - Ondulation - Le con du feu - 
Sculpteurs - Nouvel an vxrtnamien • Lichen fila 
ment eux - Pou désigner

6 Homme dont on ignore te nom • Bas reconstitue
- Sortie - Petit sxige Mettre I accent su Planche 
-West

7 Poisson - Au bord du Rhm Mans beau - Tou de 
guet - Supprimées Gourdins

8 Pas applaudis Métis qu a ôte pendu Division 
Dans la moutarde • Lieux qui sont atentou - 
Cultive pou ses tubercules

9 Équerres - Capitale européenne - Prêt pou l'hiver
- Cosmonaute soviétique - À mate - De cette 
nature - Établi

10 Dôtenore - Dans certaines sauces - Arbre - Elle est 
tondue - Carabine - Povner grimpant - D'une 
couteunore.

11 Dieu - Récries - Organisée Mesure - Reproduit 
exactement - Arbres du bord des eaux - Zigouiller
- Cereate

12. Tord du linge Puits naturels - Prénom - Courbe 
Très devotee - Encore parcouru - Note au bas 
d'un texte écrit

13 Commence en lanvier Oiseau du Otebec Ala 
fin Brosse des orfèvres Grande eoole Damier 
anneau de ( abdomen des arthropodes • 
Découagé

14 Charcuterie Porte Fouree Robe d avocat 
Prélèvement d'm fragment de tissu su m être 
vivant - Morceau de boeuf

15 Impression Chaînas Faire comme le hrtuu 
Plante ornementale Emission de gai Mettre en 
reserve

16 Partie de cheval Legureneuses Jorts terme 
de psychanalyse Sorte de boite Mangeuros 
pou la volaille - Sert â fixer me rame

17 C est m drame On le tutae Arbuste tropcal 
Déplacée - Convient - Exercer de l attrait [Xj 
Japon.

18 Ancienne affirmation - Système antibéocage 
Manoeuvrer Régulier Enlève la partie superfi 
cielte du fromage Avale - Romans

19 Surplus H est petit et a des ailes Sert à humer 
les bons petits plats Flûte de roseau du Proche- 
Orient Sert à boucher Passereau - Sièges

20 Avant tes autres - Astéroïde Flétan belge 
Embarcation - Propre au baudet Pays d ongine 
de Marion Brando

21 Pousser des ens de dérision contre quelqu m • 
Obstacle équestre - Préfixe qui multiplie - 
Conjugaison Soutiré Huttes coniques - Pou 
repasser Pas nous - On y sert â bore

22 Siège a Lausanne Contuwnnè Pro***»»- 
Palette de bas avec laqueto on frappait la mar 
des enters en faute FlatUenoe ln> gèle pas

We de Tuque
23 Instrunents a/xv*» E (Ironie Jutes fleus 

tmheate Périme Rfxnes de cerveau
24 Le mate - Lèvftés On peut y taev du te - 

Monnaies roumaines - Dètruraant • Para 
Gagnantes Loue

25 Roche sednentaw Can de detente Etendue 
désertique I est arme Hsbrtatens en bas 
Bout de mosaïque Plantes urt^Jères

26 Se prépare à la cusne Repère dajhrti 
Pronom relatif Flânene Jmstes e! thèologwns 
Decouotmer Flanque

27 Cnme Chose de nouveau • Hésaie dodeu 
Mule Petit cahw de poche Vvtue très légère 
utteee dans les couses de trot attelé Couroux

Oubkte
28 Pompette OuUs de snipteu Poètes pnmrtifs 

Permettent de soulever des fardeaux Prénom de 
Ferré Écnvar et hstonen rounan, mort A 
Chrcago en 1986 Brute

29 Le derrière à l'aa Deecten d m navre Endite 
mutant te marbre Inflammation • Femme 
dépravée Morceaux de porc Renchonnaae

30 Chasse - (S'teflorcer de Vêtements N ont pas 
froid Angosse
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LI HON HIRCIK

Coup 
de destin

I a f’rrwi

NI WYOKK Le destin aurait il fait des si*»nnes Z 
fasc me par les agences de renseignements, Ro- 
l>ert l)«* Nir« avait déjà le projet d’élaborer un 
film dont l'intrigue se déroulerait au sein de la 
HA II colligeait meme des informations depuis 
quelques années au moment ou, inopinément.on 
lui a fait parvenir le s< énario du Hon Heryer.

lent par Krir Itotli (h\im st (iuinji. Mi. Munich), 
le seript a évidemment tout de suite attire l'atten­
tion de la vedette I l'alsird soumis a Kruneis ('op|»o- 
la (qui estimait ne pas être le meilleur homme pour 
laétirr cette histoire a I écran), le scenario avait 
alors été repris par le veteran John l 'rankenheimer 
I.i réalisateur de ’/Va \lnni hnrinn i'iirnlûttih .dé­
jà atteint de graves problèmes de santé, aurait sou­
haite voir I s Niro. qu’il avait dirige dans Honin, se 
glisser dans la peau du protagoniste du film L’ac­
teur. lui. s'imaginait plutôt derrière la ramera Aus­
si ce dernier a t il pris en main ht destinée du film 
quand il est devenu évident que hrunkenheimer ne 
jsiurrait pas mener le projet a terme I H1 fait, le ve­
teran cinéaste est mort il y a quatre ans

I >e Niroa ainsi dû se montrer patient Lt Hon Hcr- 
Iji r est une production ambitieuse, qui a mis beau­
coup de temps a se mettre en piste •• Ma ferme volon­
té de réaliser <v film a fouetté ma motivation pendant 
toutes ees années, déclarait le laconique I >e Niro nu 
eimrs d'une rencontre de presse tenuea New York ré- 
ei minent J’ai quand même eu un moment de decou 
rnpcmcnt apres les attaques du il septembre Jetais 
alors certain que plus personne ne voudrait désor­
mais entendre parler de ce genre d'histoire »

Kit N IKK UMt NTL

Même si d'ev idenec, le monde a licnucoup changé 
depuis I époque ou la ( IA a etc créé»', il reste que le 
mode de fonctionnement de l'agence reste foncière­
ment le meme \ussi I *e Niroa t il pu bénéficier de 
l'ap|Hirt de Milt Kcurdcn. un veteran de l’agence A la 
retraite, avec qui l'acteur cinéaste a notamment ef- 
fcctuc trois voyages a Moscou, histoire d'obtenir îles 
infos de premiere main sur le k< !H Le rent du lion 
Hcrijt r. précisons le. s'étale des années III jusqu'en 
I ! H l. justi au moment «mi éclaté la crise provoquée 
par l'installation de missiles sov ictiqucs à Cuba

Lant Henrdcn que Uichurd (’ A HolbrtMike, ancien 
ambassadeur des Ltats l nis a l <>Nl (tous deux 
presents a cette rencontre de presse), précisent que 
le portait dépeint par I >c Niro dans le film ne pour­
rait c'^e plus juste • Meme si les personnages sont 
fictifs, il est clair qu'ils ont etc inspires par de v raies

ASSURÉMENT UN DES MEILLEURS 
FILMS DE L’ANNÉE^ < ^

personnes A l’intérieur même de la ('IA. tout le 
monde s'amuse d'ailleurs aujourd’hui à tenter «le 
deviner !«•* véritables identités' »

Quand on demande a l»e Niro (jmdlc est la p«-rti- 
ifence de présenter e« tte histoire a un public 
contemporain. !«• nqsmse se fait plus évasive.

«Je sais <|u«- c est a «•«' moment qu«* je s«-rais cenw'“ 
trouver une repense réfks’hle et rationmdle, mais 
très franchement, je ne sais pas II m'apparaît diffi­
cile de trnc<T un parallèle avec notre époque. La 
seule chose qui me vient spontanément a l’esprit est 
!«• scandale de la prison d'Alsm (ihraib ("est a cela 
(ju«“ j'»ii p« nse «juand j'ai dû élatsirer une scène au 
cours de laquelle un ennemi est torturé »

DAMON PRÉOCCUPÉ
I >'al>ord offert a Leonardo I >i< ’aprio, qui a dû décli­

ner a cause d’un conflit d'horaires, !«• rôle d’Kdward 
Wilson, le protagoniste du film, a échu a Matt Da­
mon Qui conethIc avoir été présKcuiH’ par la distan­
ce émotionnelle que maintient son personnage au 
cours de cette histoire.

« Robert est un observateur très fin qui étudie le 
comportement humain de façon très précise, dit la 
vedette II tenait ainsi a ce que nous adoptions une 
appns hc naturaliste. I tans un cas comme celui-là, 
l'acteur craint toujours de pro|M>scr un jeu trop neu­
tre. Cela ilit, la nature même de la fonction qu’occu- 
l>e Kdw ard le force à toujours faire preuve de discré­
tion et a maintenir une distance émotionnelle avec 
les gens, y compris ses proches. »

Entouré d'une imposante distribution, parmi la­
quelle Angelina Jolie. Alee Baldwin. William Hurt. 
Billy t’rudup, Michael (Jambon et Robert I te Niro lui- 
méme (dans un rôle de soutien), Damon doit en ou­
tre prêter s«-s traits au personnage sur une période 
couvrant près de trois décennies. Certains re­
tours en arrière ramènent en effet le personne- 
ge à l’époque «ni il était étudiant. L'aspect juvé- (f 
nile de l’acteur fut utile dans les circonstances. 
«Quand le film se termine, le personnage est
alors agi'de il ans. soit à peine cinq ans de plus
que mon âge véritable, ("est 
Ixiurtant pour ces scènes-là 
qu’on a dû me transformer * 
le plus! » dit-il en riant.
les frais de ce voyage ont été 

payes par Universal Pictures.

«Il m’apparaît difficile 
de tracer un parallèle 
avec notre époque. La 
seule chose qui me 
vient spontanément à 
l’esprit est le scandale 
de la prison d’Abou 
Chraib», note Kobert 
De Niro.
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Edward Wilson croyait en l’Amérique 
et il aurait sacrifié tout ce qu’il aimait pour la protéger.
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